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MesChers Concitoyens,
La reunionde tons fes Comitésrépublicainsde ganche de la deuxième Circou-

ïeriplionm'a fait l'honneurde m'offrirla candidature aux prochainesElectionslegisla¬
tives,en m'affirmantqj.tecettecandidature était la plus capablede réaliser ['union des
républicains.
Bemeuréen dehorsflesquerelleslocales,je ne suis, en cffet, cependant pas un
étrangetrpourbeaucoupd'entre vous, puisque je faischaqueannéeauHavreun séjour
p/Qlongé>motivéspécialementpar diversesmanifestationsnationaies,et par l'étude des
questionsintéressant ie port et les marins.
C'estsur ce terrafn élevéd'unionrépublicaineque je veuxreSter et que jc conti-
nuerai a metenir si vousm'envoyezau Parlement.
Connaissantvos intéréts, c'est avee toute I'ardeur dont je me sens capable que je
mevoueraiè leur défenseavecL'espoird'v mieux réussir qu'un hommesurtout préoc-
qupéde saper le régime gouvernementalet de susciter sans cessedesdilïieultés aux
Ministresde laRépublique. II est bien entenduqueje n'attaque pas l'hommeprivé,
fnaisuniquementles idéés qu'il représentc.«L'honaêtetéct l'honorabilité n'ont rien a
Voiravecles opinionspolitique».
Nousaliensnous trouveren présencede pröblèmesqui méritent Ia plus sérieuse
attentionet au sujet desqueisnosadversairess'etïorcent de créer une paniqueque rien
ne justifie.Cesqiroblèmcs,il suffltde lesenvisageravecsang-froid, et seuls des hom¬
mesdont les opinionset Ie caractèresoient une garantie contre les menées réaction-
naires ou lesutopies,révoiuiionnaires,peuventles résoudre dans l'ordie et dans la paix
républicaine.
S'il est quelquesélectenrsque leur extréme moderation fasse hésiter, nous leur
rappelieronsque, voterpour un hommede la droite, c'est compromettreles conquétes
démocratiquesdéjfiréalisées,maisc'est aussi contribuer k jeter le trouble dans le
pays, oblïger les gouvernementsrépublicainsa se défendrecontrc.desattaques inces-
santcs.
S'il est. d'autre part, des républicainsépris de solutionsplus accenluéesque celles
quejq leur proposedesouteuir, ils se souviendrontde la nécessitéde faire ie sacrifice
de ccrtainespréférencespourvaincrela réaclion.
Je faisdoneappelè tous les républicains,̂ c'est-g-direk tous les hommesépris de
plus de libertéet de plus de justice sociale contre le représentant dn Conservatisme
réactionnaire.Vousne vouslaisserez paségarer par telle ou telle étiquette qu'il estime
plus habilede prendrepeur faire illusion.

Au point de vue politique s

Laneutraliïé religieuse de l'Etat, conditionessentiellede toute liberté de peiiser,
!a défense de l'écoie laïque, restent les bases de tout programme répu-
blicain, C'estpar un étrangeabus que nos adversairesont détournéIe mot« libéral »
dc sonsens, afinde profilerde Ia sympathiequ'il inspire. La liberté qu'ils demandent,
c'est celle decontinuer a opprimer ies consciencesdes autres commeils l'ont fait au
coursdes siècles. Ce n'est pas ainsi que nous eomprenonsla liberté. Respectueuxde
loutes les croyarices,nousvoulonsque la religiondemeureune affaireprivéeet n'em-
piètepassur ie domaincde l'Etat.
Deux questions essentielles sont aujaurd'huï au premier plan : Ia question
miiitaire et la question fiscale.
LaFrancerépublicaine est pacifiquepareequ'elle est elle-mêmemaitressc deses
Aestinées,mais nousavons a nos portes des voisinschezlesquels la seule voiontédu
Souverain peut décbainer la guerrc, soit pour faire diversion a des difücultés
intérieures, soit sousla pressiondes partis nationalistesei réactionnairesqui dominant
a .saCour.
. A la^snited'une série de-provocations,ce souverain voisin a brusquement accru
les effectifsdesou année et pris desmesuresagressives. L'immensemajoritédosrépu¬
blicainsa reconnula nécessité(tëune.prolongationdu servicemilitairepourmettrenotre
pay-sAl'abridAme-attaque brusquén; tandis que les uns demandaient 30 mois, lés
autr.es30mois, la majoritós'est ralllé&Aun servicedit defrois ans, qui n'est en réalité
qne.de-32mois.Si nous ne tenon&compteni des voix dedroite ni des voixd'extrême-
gauche>-212députés-de>gauchocontr»431; 176sénateurs-degauchecontre36ont volé
ia.JoSde trois ans et, hterencore, MM.Doumergue, président du Gonseil,Noulens,
tanisire de la guerre, Maginot,sous-secrétaire d'Etat, proclamaieot la aécessité de
ceJtelok

Assurément,la chargeest lourde,et een'est pas de gaieté de coeurquoles républi-
cains l'ont irnposéeau pays (dès que les circovistances le permettront, ils
chercheront a la réduire) ; maisnousne voulons pas revoir les horreurs d'une
invasioncommecelle de 1870,duoala négügencedu régime impérial,et noussavons
que nousn'auronsla paix que si noussommesassezfortspour découragerles ientatives
degression. Tousles citoyensont acceptévirilementcette chtTrgeparee qu'ils ont com-
pris que la premièreconditionde toute liberté, c'est notre indépendancenationale.
Los réactionnaires,pour lesquels tout prétexte est bon pour essaverde créer de
1agitationou de diviser les républicains,ont voulu présenter ceRe ïoi commeun
désaveu de la loi de 1903qui, la première,a réalisé en France l'absoiü.eégalité du
service militaire.Nous n avonsrien renié, et l'égalité absoiue est restée ia M£Cde la
loi de 1913.
Leffort militaireque nous impose l'Miemagne réactionnairepour r.otredéfense,
i occupationduMarocdevenuenécessairepour ne pas laisser les AUcmandss'installer
a la poriede notre Algérie,l'application des lois socïales dont tons les républicains
approuventle principe,nousobligent a faire un effort financier considérable: eet
Cuortexigedesnio.diücationsdansi'assiette donos impóts, (Nous voulons cjue ces
modifications réalisent une répartit;on plus équitabie en étabiissani une
progression d'après !es fortunes, de fagon a dégrever !es petits et a faire
payer l'impótala fortune acquise.) Maisie souci de réaliser cette répartition
équitablene doit pasnous faire perdrede vuela nécessité dc respecter le secret des
affaireset l'inviolabilitéde notre foyer.Je repousseraidonetoute propositionbaséesur
une declarationconlróiéede leur fortunepar les contribuables, convaincu qu'il existe
d'autresmoyensd'établir la justice fiscale.
,, La rêforme electorale reste encorea l'ordre du jour, II me parait nécessaire
u en flmravec cette causede discordeentrc les républicains,en adoptantune mesure
transactionnellequi donne satis'action la fois aux principesde justice invoquéspar
les proportionnalisteset aux objectionsdes majoritaires.II existe des systèmesrépon-
danta ee doubleobjectifet j'en ai moi-mêmeproposéun récemment.
Ce!te réformeelectorale doit ètre Ie pointde départd'une réformeadministrative
dont tous les républicainssentent la nécessité; cette réforme ne peut être faite que par
des républicainssincèresqu'on ne puisse suspecter d'arrière-penséesrétrogrades,mo-
narchistesou impérialistes.

Au pol jï t de vase économiquc :
Je me suis spécialementconsacrédepuis de longues annéesaux étudeséconomi-
ques dont le but est de développer la riehesse nationale; je continuerai a en faire
i objetprincipal de mespréoocupations; je n'ai pas besoind'ajouierque les questions
mammiesme sont familièreset d'insister sur 1'intérètque je leur porie.
Je mettrai naturellement au service exciusif du port du Havremouactivitéet
; expérienceque j'ai acquise dans l'étude constantequejc faisdepuisdouzeansdetous
les ports francaiset étrangers.
_Les sujets principauxqui s'imposenta l'heure présentea notre attention sont : Ia
s ricle surveillancedu budget, Ia réorganisationdes servicespublics sur des principes
industries, les économies, i'amortissementde la Dettepubltqueque nousout leguée
les régimesantérieurs, 1organisationcommercialeet industrieltecomportantia défense
du petit commerceet une plus juste répartitiondes patentes,iesöcolesprolessionnelles,
les ecolesd agriculture, l'apprentissage,la Continuationde la réorganisationde la ma¬
rine marchandea iaquellej'ai déja queiquepeu contribué, i'aménageinentde nosports,
©n particulier de celui du Havre, encoreen retard sur sesconcurrentssur bien
oespoints; le développementde notre commerceintérieur et extérieur, i'etude desmar¬
chesmondiaux,notanunentau profitde notre grandemétropoiecomiuercialedu Havre;
i'extensiondc nosmoyensde transportpar routes, por voies ferrées,par eau, en parti-
culier le doublementde la voie ferrée vers Paris et la eréationde cette ligne vers le
| Sud depuissi longlempsa i'étude.
, , Gen'est pas seulementpar desparoles,mais par des actes quej'eutends travailier
a la solutionde toutesces questions,
_ L'Agriculturs, étant la premièremamelle de la France,mérite une attentionque
je ne lui marchanderaipas. Je mattacherai tous les moyensde favorisersouessor,
tirer parti dans notre circonscripliondes nombreuses iois que la Républnpiea établies
pour fóvoriserl'Agriculture,notammentcelles qui concerueutle credit aux Cooperati¬
ves, auxMutuellesagricoleset aux partieuljers, les assurances,la constitutiondu bien
de familieinsuisissabie,
La République,qui a toujours travaillépour Ia terre, vient encorede Ia dégrever
de50millions,il y a quelquesjours.
Je m'attacheraiaussi a obtenir une solutiondu problèmede Ia plus-valuedes terres
affermées,problèmequej'ai spécialementétudië aveccelui de ia propriétécommerciale
qui lui est connexe.
An poiïïit de vue social ;
Sousl'AncienRégime,le sort des travailleurs de la Campagneet de la Ville étai
si misérablcque nospères ont fait la Révoiution qui a etabli l'égalité civile et nous
a tous affranchis.
Qui donevoudraitrevenir a l'état de cbosesdispara ?Maisdansnotre pays, libéré
par la Rcpublique, ia lutte des classes n'a plus de raison d'etre puisque les' classes
n'existent plus depuis1789; désormaisje vois le progrès social dans l'entente~ëiïïFe
ie Capital et le Travail, dans l'aecessionde tous&la propriétérurale ou industriélle.
Répugnant1égoïsmeréactionnaireet Iedésordre révolutionnaireque rien ne jus¬
titie dansun payslibre tel que ie nötre et qui, se suseitant i'un l'autro, n'amènentque
des haineset desruines, je penseque l'aveair est <ïl'organisationsvndicaleprofession-
nelle, qui muitiplie la puissance de production des travailleurs de la Campagneou
de l'atelier et qui, dans les vastesentreprises, permet seulede maintenirla paix sociale
en rendant possible la discussionprécisedes intéréts entre les employeurset les em¬
ployés,et de sauvegarderles droitsde chacun.
Lesmesurespropresa améliorerIe sort des employésde commerceet a les protëger
contre l'invasiondes employésétrangers ferontaussi 1"objetde masoliicitnde.
Je m'attacheraia développerles loisde crédit populaire,dTiabitalionsi bonmarché,
l'assistanceaux familiesnombreuses.
L'Etat se doitè lui-mêmed ètre patron modèle,je veillerai donea cc que les fonc-
lionnaires soient traités avec toute la sollicitudeè Iaquelleils ont droit.
Les lois sodales sont l'honneur dc la République, aussi sont-ellesles plus combat-
tucs par les réactionnaires.Oertalns d'entr'eux se sont mis en tête réosm-
ment de faire surce point de la surenohèro pour s'attirer les sympathiesdes
travailleurs. Ceux-cine se laisserontpas prendre, il leur suffirade se rappelerla longue
résistance des réactionnaires lorsqu'ils étaient au Pouvoir sous la Royautéou sous
l'Empirepour comprendreoü sont leurs amis.
Certainesdes lois socialessont incomplètesou imparfaitesparee qu'elles sont des
nouveautéspour lesquelles onmanquaitd'expérience,mais il n'est pas un républicain
qui n'en approuve le principe, et désormais l'expérience permettra de rectifier les
erreurs comtnises. Nous devons, je crois, dans ee but, faire appelau coucours pré-
cieux de la Mutualité,oeuvreessentiellementdémoeratiqueet frangaise.

MeschersConcitoyens,
Convaincuque les grandes lignesde ce programmerépondenta vos aspirationse t
au sérieuxdevotrecaractère, je ne vous ferai pas de vaiues promesses.Lespreuves
, d'aclivitéet d'énergieque j'ai déjè donnéesau cours de monexistencevoussontun sür
garant de la conscienceavecIaquelleje dél'endraivosintéréts cteeux de laRépublique.
C'est doneavecconflanceque je compiesur vous, commevouspouvezcomptersur

!moi.
Panl CLOAREC
Candidal d'i'nioii Républicaine.
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MesChersConcitoyens,
Depuïs'qtjatre annéesquej'ai l'honneur de vousreprésenter la Charnbre,j'ai dé-
fenduavec toutëizjonactivitéet loute mon énergie les intéréts de notrebelie'circons-
cription.J ai fait totli^e qui m'était possiblepourme rendre diguede votreestimeet
de votre conflance.
Je fais, de nouveau,appel&vossuffrages,afin de medévouer,dans I'avenir, com¬
mepar le passé,aux besoinsde notreagriculture, de notre commerce, de notre
industrie et dc notre marine, L'expérienceque j'ai acquise taciliterames efforts.
Je veuxIa prospéritédesaffaires,pourque chacunprofitelargemcntde son travail.
LesPetits Gomrnergants savent que j'ai adhéré au programmeéconomiquè
cornmundes groupementscommerciaux,industrielset agricoiesde la région,en faveur
du commercede détail. Ils savent aussi que j'ai déposé une propositionde loi ayant
pour but d'étendrek l'aohalandageIa reconnaissancede la propriétécommerciale.
Les ouvriers saventqu'ils auront toujoursen moi un ami francel résolu, prét i
voter les lois humanitaires,protectricesdu travailet de la familie.
Lesmodestes fonctionnairss et agentsdo l'Etat me verroat aussi toujours 4
Toeuvrepour soutenirlours revendicalions legitimes.

MesChersConcitoyens,
Je veuxuneRépubliquesageet réformatrice.Lajustice égale pour tous.
La dernièreChambrea voté Ie dégrèvemeuti!ela terre. Laprochainedevrachanger
les bases de notre système fiscal qui ne sontplus en rapportavecle revenuréel des
contribuables, supprimerl'iinpót anti-démocratiquedesporteset'fenêtreset reviser les
patentes.
Je coüaboreraia l'étahlissei^|nt d'un régime fiscalnouveaurépartissantplus équi-
tabiementles charges,tout en respectantle secret desaffairesct la libertédu foyer.
Jc demanderaiun large dégrèvementen faveurdes familiesnombreuses.
Je considère,commevous, qu'il importe d'apporter des simplificationsdans ie
fonctionnementdes servicespublies, et de les contraindreè réaliser des économies.Or,
j'ai constatéque le droit de contréleparlementairesur les dépensesdecesdivers servi¬
ces est plus théoriqueque réel. Je pioposeraiies mesuresiégislativespropres fi en as
surer l'exercice.
Je demanderaique soit interdit 1ccumuldumandatparlementaire et de fonctions
quelconquesdans les administrationsfinanoiêres.
Je demanderaiégaiementque les appels au crédit public soient réglementés, de
telle manièreque la petiteépargnesoit elli&acernfiiitprotégée.
Je suis partisande la reductiondu nomire desdéputés. Je ne puis admettre que
certains d'entre eux représententpar exemptetrois mille électeurs, alors que d'autreg
en représententvingtmille. Je voteraiune réformedu scrutin, pourque lès clrconscrip-
tions électorales comprenncnt autant que possible un nomtire sensibiement égal
d'électeurs.
Je veux l'union de tous les vrais républicainscontre les partis de Désordre et de
Réaetion.
Le respectde toutes les croyancesreligleusesou pbilosophiques.
La liberté de l'enseignement et la neutralité de l'Etat garantissantIa liberté de
tous.
Desencouragementsconstantsk Ia mutualitéet a la prévoyance.
L'organisationde i'enseignementprofessionnel.
Je veuxque la Franceait une armée et une marine fortes et puïssantes, qui la
meitentk l'abri de toutemenace.J'ai faitmon-devoira eet égard. Jc continuerai a ie
faire en m'inspirantdes circonstaucesfnternationales.Nousavonstousa coeurIa gran
deur moraleet la défensede notre ehère Patrie.
Républicains, unissez-vous pour faire triomphsr, une fois de plus,
PSdés FïèpubSicaine.

VIVE UA FRANCE ! VIVE LA RÉPUBLIQUE !
Cre oogjes 11U M li U

Depute Sortauf

PRÊSIDEST D'HQSÜEURDE LI SOCIÉTÉD'ENGQUfDiGEftl^TI L'ICRICULTUBF
DE L'AflfiGNDISSEIÏiENTDU HAVRE

LEGISLATIVES
2 te Cireotogcristf iaas dtt Sïïavre

REUNION FUBLIQUE
Uneréunionpublique aura lieu aujour-
d'hui mardi, 21 avrit, a 8 b. 3/4. a la S ille
des Fètes de 1-Eure, rue Dumont-d'Ur-
viile.
M. Jules Siegfried exposera son pro-
gramme.
Les cartes d'électeurs scront exigées è
l'entrée.

8' CircmiscrliJtion tTst SXavre

LesOéunionsdeM.P,Cloarec
Candidal d'Union républicaine

Etainlins, Epretot, Saint-Romain, sont les
trois étapes qu'a faites hier M. Paul Cloarec
poor exposer son programme. Partout, les
declarations si neUetnent républicaines et si
fraachempnt démocratiques du canilidat ont
éié saiuées des appiaudisspments unanimes
des auditeurs, l/raéa républicaine a triom-
phé, hier, dans ces communes. Ge triomphe
sera atïirmé de la fagon la plas éclatante di-
manche prochain I

A Etaluhus
Soixante électeurs s'étaientgronpês autonr
de M. Larray, adjoint au maire, président de
séance, et de M. fioio, assesseur, pour accla-
mer la candidature de M. Paul Cloarec.
Le candidal exposa son programme, s'ap-
pliqna k démontrar l'oeuvre bienfaisaute de
la République en faveur da PagricuHure, et
jeta un raiude coup d'oeil sur ce qu'il restait
k taire pour assurer ia prospérité toujours
croissanle du sol de France, donner anx tra¬
vailleurs de ce sol le plus de bien être, et
permettre une plus grande exportation des
produits agricoies.
Leaélecteors présents adoptèrent k l'ana
nimité l'ordre dn jjanr en faveur de la can¬
didature de &LPaul Cloarec et s'engagèrent
i faire trtomplier la République, sur son
noia..le 26avrlfprocbaia, , ^ -

A Epretof
M Lecat présida la réunion d'Epre'o?, oii
33 électeurs écouièrent avec la plus gr.iiida
aitention la confé/euce, au cours de Iaquelle
M. Paul Cloarec exposa son programme,
programme de liberté, de neutra ïté et de
justice sociale. Le candidal montra a ses au¬
diteurs Ie caractère politique special de eha-
que candidat et daelara que tous devaieat
écarter de leur vote le candidat de droite et
ie candidal d'extrême-gauche, i'un paree
qu'il etait i'héritier des idees des régimes
hanreusemem disparus, l'autre paice qu'il
se laisait l'apötre de réformes irréau.-ables,
au moins dans la tonne qu'il les présente.
Le candidat dit ensuite quelle* etaient ses
idéés personneiles et demaade aux électeurs
de prouver leur entière adhésion a ces prin¬
cipes en voiant en masse, dunaache pro¬
chain, pour assurer non pas tant soa suecês
personnel, que le triomphe de la vérité et
de la justice.
La seance fat levée aux cris répétés de
« Vive ia République I »

A Saint-Roiuain
A huit henres et domie, cent électenrs de
Sumi Romain étaieut assembles é l'hötet
Mrfbilie. 4L ie doctenr Fidel, couseiller mu¬
nicipal, ftxt éiu président et MM. Benoist et
Gand, assessenrs.
Dans son numéro da 3 avril dernier, dé-
clare tout d'abord M. Cloarec, Lu Libra Pa-
rote annongait que piusieurs de ses rédac¬
teurs étaient candidats aux électious Iégisla¬
tives du 26 avril prochain. Partni ces noms,
est celui de M. Georges Ancel. Cette infor¬
mation de ce journal dont les opinions sont
connues de tous, sitae les opinions vérita-
bles du candidat de droite.
M. Cloarec definit ensuite Ia liberté, telle
que la compraunent et la venlentles républi¬
cains, et nawa les luttes des Franpais k tra¬
vers les siècies, ponr conquérir cette liberté
et supprimer les privilèges.
Le candidat devoila ies sophisRies du can¬
did it socialists sur Ie capital, et démolit ses
arguments contre la loi <ietrois ans. M. Lar-
tigae afiirma, sans cesse, que le ministère
dctuel est nn adversaire irréductible de cette
loi. M. Cloarec, poor démentir cette affirma¬
tion, donna lecture des déclarations faites
en taveur de cette réforme par M. Gaston
Donmergne, président da Conseil, dans son
discours de Souillac ; par M. Fernand David,
ministre des travaux publics, dans sa pro-
fession de loi aux électeurs de Saint-Juiien
(Savoiaï.tjiarM. Lebrun, ministre des
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Ionics, dans sa profession de foi anx éleo
teurs do Mirande ; par M. Maivy, ministre de
rinteripnr, dans son discours de Souillac;
par M-R ool Peret, ministre du commerce,
dans sa profession de toi aux électeurs de
Poitiers.
Tontes c?s declarations son levéren t les ap-
plandis-ements unanimes de i'audituire.
En tin de séance I'ordre du jour sulvant
a été vote par acclamation :
« 1e3 électeurs de la ville de Saint-Ro-
main, réunis a la salle Mabille, lo 20 avril, 4
Sli. 1/2 du soir, an nombre d'une consaine,
apiès avoir entendu l'exposódn programme
de M. P Gioarec, candidal aux elections 16-
gislaiives, acciament sa candidature, ets'ea-
gagent a la toutenir pour l'éieetion de di-
mancbe piochain. »

at* »
M. Paul Cloarec, candidal d'union répu¬
blieaine, exposera son programme aujonr-
S'bui :
A Gournay, &6 h. 1/1.
A Saml-liar tin-du-Memoir, 6 7 h. 1/4.
A 8 h. 1/2, M.Gioarec assislera a la reunion
ie M. Ancel, 6 Sanvio.
Demain mercredi :
A Saint Gilles-de-la-Nentitle, 4 3 heure».
A Tuncarville, a 6 heures.
A Saint- Eastache-la-Forët, 6 7 h. 1/2.
A 9 heures, M. Gioarec assisfera 5 la
cêunion ae M. Ancel, 6 Graville (salie Dela¬
ware).
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lisRéanionsde
MJeoigisBureau

DANSLECANTONDELSLLEBONNE
L'acciu'il fait 6 M. Georges Bureau, député
sottam, au cours des touraées qu'il a lanes,
ies j-mdi et vendredi de la sem «ine dernière,
Saos Ies communes du canton de Lilieboa-
ne, f.iit presaaer une trés importante ma-
iorité pour le sympathique candidal rêpu-
oiicam.
La jonrnée da jeudi a été consacrée aux
eonnuunes de Notre-Dame-de-Gruvenchon,
Petiville, Saint-Mauriee-d'Efalan, Norviile,
Friquer ville, Aubervibo-la-Gampagne, Grand-
camp et la Trinitó-du-Mont.

A Nolre-Dame»de-Gravenchou
M. Bureau qu'accompagnaient MM.Garon,
m«ire de Liiiebonae, Quesnel, adjoint et Gi-
land, président de la Commission de propa-
gsnde du Gornité répubiicum cantonal, arri-
vait a la mairie de cette commune 6 9 heu¬
res précises. Uu groupe important d'élee-
ieurs parmi lesquels M Ferrand, adjoint, et
plusieurs conseiilers municipaux, atten-
fiai. at déj4 le dévcué député sortant.
M. Bureau intorme les éleciears qu'il n'est
pas venu pour leur laire une conference; ils
oonnaisseut tous ce qu'il a fait pendant Ies
quatre ans qu'il les a rcprésentös a la Cham-
ore.
II a agi en toates circomtances d'après sa
conscience ; ii a rempli ies engagements
qu'il avail pns ii y a quatre ans. Si ies élec¬
teurs lui continuent leur confiance, lis pen¬
itent compter qu'ii persévérera dans la ligne
de conduite qu'il a jusqu'alors observée.
Toutefois il est 6 i'entière disposition de l'as-
si-tance pouriburnir toutes explications qui
pourraieat paraitre nécessaires sur certains
de ses votes.
Les électeurs présents se déciarent satis-
faits de ia fa<;on dont il a representê la cir-
contcription, ils sent déeidésilui continuer
ioute leur coniiance et affirmentü M.Georges
Bureau qu üs feront tout ce qui est en leur
pouvoir pour lui procurer Ie 26 avril, una
éerassate majoriié centre son adversaire.
M. Ferrand profite de ia reunion pour re¬
in ercier M. G orges Bureau, au nom de Ia
commune de Gravenchon et des contrihua-
bles, des nombreuses et actives démarches
qu'il a faites aupres du gouvernement pour
lobtention des importantes subventions
pour ia construction des nouveües ecoles de
ülies et décfare quo les électeurs do Graven-
ehou feraieut preuve d'ingratitude s'ils ne
Venaient voter en foule pour un député qui
leur a rendu un servico anssi sérienx.
Personne ne demandant plus la parole,
W. Bureésu quilts cette commune aux accla¬
mations clialeureuses des électeurs présents.

A Peiiville
Arrivé en pen avant dix henres 4 Petiville,
M. Georges Bureau va faire visite au vénê-
rabie maire de la commune, M. Gaumout,
dont le dèvouemeat 4 la causa républieaine
est bien connu da tons.
Accompagnó de M.Gaumont, M. Georges
Bureau sa rend 4 la Mairie do Petiville oü
i'attendent un grand nombre d'élccteurs. Da
même que dans la commune prdepdente, Ie
député sortant se met 4 la disposition des
électeurs pour ieur fournir des éciaircisse-
mentsqui pauveut leur paraitro nécessaires
sur ees votes ou sur sou attitude politique
pendant la législature qui s'achève. Tons se
déciarent satfafails do ce qu'ii a (ait et accia¬
ment sa candidature qu'i-s s'engagent 4 fai-
X6 triompher le 26 avril procbain.

A Saiat-Maurice-d'Etelan
Do Petiville, Ie sympathique député de la
3«cireonscription, se rend 4 Saint- Maurice-
d Etelan, 4 la Mairie, oü il doit se reueontrer
avec ses électeurs.
M. René Berge, trés sonflrant, avait per-
sonneliement prévenn M. Caron et M. Bu¬
reau qo'il lui serait impossible d'assister 4
cette réunion. Néanmoins un nombre impo
sant d'électeurs sont venus entendre les
explications de M. Georges Bureau et l'assu-
rer de leur dévouement pour faire triom-
püer sa candidature Ie 26 avril.
Comme 4Notre-Dame-de Gravenchon.com-
me 4 Petiville on sent un courant de sym¬
pathie pour M. Bureau qui ne laissa aucan
üoute sur le résuitat du scrntin. Les servi¬
ces rendus par M.Georges Bureau, sou dé¬
vouement 4 une politique de tolérance reli—
gieuse, d'ordre et de progrös, sa sollicitude
pour l'agricuiturc, ses interventions pour
faeiliter aux jeuaes soldats sans ressources
le retour en permission dans ieur familie
quel que soit i'éloiguement de la garnison,
ses démarches pour obtenir qu'aucune ma¬
noeuvre ou exercice de tlr n ait lieu pen¬
dant les travaux de moisson afin de procu¬
rer des permissions permettant aux agri-
cultears de disposer pendant cette si inté¬
ressante période d'un pius grand nombre de
bras : toutes ces manifestations de l'aetivité
du député au profit do la ciasse onvrière et
agricde lui va/ent ies pins chaudes felicita¬
tions des électeurs présents, cuitivateurs
pour la plupart.
Au milieu de3 acclamations M. Georges
Bureau quitte la charmante commune de
Said-Maurice pour se rendre 4 Norviile.

A Norville
En arrivant, M. Bureau est reen par i'ex¬
cellent maire do cette commune, M. Traa-
qnille Longuemard. Un déjeuner intime
réunitchizM. Aliard, restaurateur, M. Bu¬
reau, MM.Longuemard, Garon, Quesnel, Ga¬
land, etc.
Puis, 4 deux heures, le candidat républi-
cain se rend a la mairie de Norvilie, oü plus
de soixante électeurs l'acclatnent awe en¬
thousiasme 4 sou arrivie. La mairie est trop
petite pour contenir tout le monde. Enfin,
entassés (Sellout, iis arrivent 4 se caser tant
bien que mal.
Après avoir résumé succintement ce qu'il
a fait pendant les quatre annécis qui vien-
nent de s'écouler, M. Bareau demande aux
électeurs s'ils ont queiqise explication 4 lui
demander, quelque objection a présenter sur
ses voles ousou attitude politique. A l'una-
nimité ils approuvent son programme et le
fêlicitent du dévnuement qu'il apporte dans
la defense des intéréts de ia cireonscription.
M. Bénet se fait l'interprè e d'un grand
nombre de Norviüais pour demander 4 M.
G. Burean de faire hater le plus tót possible,
en attendant la grande bgne du Sud-Ouest,
la construction du racaorderaent de la ligne
de Lilleboaue 4 Gande,b«c, M. Georges Bu¬
reau promet de faire tont soa possible pour
faire abomjr cette trés jqste demande.
Pour terminer, M. Longuemard, ['excellent
maire de Norviile, félicite M.Georges Bureau
des résultats nombreux qu it a obtenus pour
toute sa circoascrtptiou et pour notro region
en particulier. II le remercie de i'accueil
qu'il a toujours fait aux demandes qu'il lui
a parfois auressses dans l'intéiêt de la com¬
mune. II conne en outre {'assurance 4 M.
Georges Bureau que tons les répubbcains
de Norviile se grooperont pour faire triom-
pber son nom an scrutin do 26 avril et la
séance est levée aux oris répötés de « Vive
ia République 1 Vive M. Bureau I »

A Triquerville
M. Georges Bureau arrive dans cette petite
commune 4 trois heures. D»vant le café Bail¬
ee, oü doit avoir lieu la réunion, un certain
nombre d'électeurs attendent 1'honorable
député et iui font un accueil des plus sym-
pathiques.
Comme dans les au Ires réunions, M. Bu¬
reau, après avoir fait ressortir qu'il est loin
d'être i'homme de désordre et antireiigieux
que ses adversaires se sontpiu maintes fois
6 décrire, demands anx nooibreux électeurs
qui remplissent la sal'e Banco s'ils out quel¬
que reproche 4 lui faire sur sa conduite 4 la
Ghambre depuis qu'ils Pont élu. « Je 6erais
h<-ureux, dit-il, que vous me posiez qnelques
questions afin qu'il ne puisse snbsister au-
cun maientendu sur mes votes ».
Tous les assistants declarant n'avoir aucun
reproche a faire 4 M. Bureau et lui garder
toüte leur confiance. Le 26 avril il pourra
constater qoe le3 Triquervillais n'out rien
perdu de leers opinions républicaines, car
ils déposeront dans l'urne un nombre de
voix 4 son norn pius grand encore qu'il y a
quatre ans.

A Auberville-ïa-Cainpagiic
De Triqnerville, M. G. Bureau s'est rendu
4 Aiiberville-la-Campagne ; la réunion avait
lien chez notre ami Gésaire Lefebvre.
Bien avant la réunion, prés de quarante
électeurs étaieat groupés sur le bord de ia
route pour saltier le sympathique député
sortant. A son arrivée, töutes ies mains se
tendent vers lui et ies cris les plus chalen-
reux de « Vive Bureau » sortent de toutes
les poitrines.
La salie do réunion étaitabsolumentpleine
qoand M. G. Bureau a pris ia parole puur
exposer le but de la réunion. Le candidat re-
publicain declare qu'il cherche beauco.jp
plus 4 solliciter les demande3 et les ques¬

tions da ses électeurs qu'4 vanter les qnel¬
ques services qu'il a pu rendre ; ce qu'il dé-
sire surtout, e'est que chacun lui pose toa¬
tes les questions qui peuvent p.iraitre néces¬
saires pour éviter touto équivoque sar ses
votes. Les adversaires s'ingeniant 4 le pré¬
senter comme an ennemi de la libeité reli-
glense, comme un sectaire et nn révoluiion-
naire, il voudrait bien faire comprendre aux
électeurs qu'il est si rap loment un républicain
sincere, ennemi de toute violence, partisan
de toute3 les libertés compatibles avec l'ordre
et le progrès, voulantune France bieaarmée,
forte et paisible, une plus éqni.ab e reparti¬
tion des charges fiscaies. II est ami des tra-
vailleurs, admirateur et délenseur de l'agri-
culture, en un mot, il est un homrae qui ne
désire que la continuation méthodiq .e et
sage de l'oeuvre entreprise par les fonda-
teurs d.e la République et soucieux de met-
tre cet^e-ci4 i'abri des surprises et des suren-
chères de ses ennemis.
M. D ijon prend la parole pour félici'er M.
Georges' Burean de la facon slont il a rempli
son maadat et 18remercier des explications
si franch-'S, si nettes et si républicaines qu'il
vient de faire. Parlant au nom des républi-
cains d'Anberville, il donna l'assurance for-
melle qu'aucan effort de propsgande ne sera
negligé pour obtenir une msqorité conside¬
rable 4 M. Georges Bureau.
Au milieu des plus chaleureusos acclama¬
tions M.Georges B ireau prend congé des
élecseurs d'Aubeniile et sa rend 4 Grand-
champ.

A Grandeamp
Beauconp d'électeurs avaie t tenn 6 venir
saltier M. Georges Bureau, 4 Ia mairie oü
avait beu la réunion. En tête, remarqué le
sympathique maire, M. Ghatillon, qui avait
tènu, malgré qu'ii soit 4 peine remis d'une
grave maladis, 4 venir apporter au député
sortant ('expression de teut soa dévouement.
Plusieurs conseiilers munfeipaux s'étaient
également joints 4 Ini et M. B ireau a pu era-
porter de son passage daus la commune de
Grandeamp l'iropre-sion que 14 également.
ses declarations franches et claires lui vau-
dront des voix encore puis nombieuse3 qu'il
y a quatre ans.
Après s'ètre entretenu avec cordiriité avec
les electeurs, et avoir regu de tous les mar¬
ques les pius sincères d'un concouis una-
nime pour faire triompher son nom au scru¬
tin dn 26 avril, M. Bureau se rend 4 la Tri-
nité-du-Mont.

A la Trinité-du-Motrl
A I'arrtvée de M. Georges Bureau ch"zM.
Lemaire, débitant, oü avait lien la réunion,
plus de quarante électeurs attendaient le dé¬
puté sortant. La salie ne ponvant contenir
tous les auditeurs un certain nombre se
gronpa au dehors, devant la porie ouverte,
pour entendre le canaidat republic in.
La, comme dans toutes les autres commu¬
nes, la conduite politique de M. Bureau ne
donne lieu a aucune critique et è l'unani-
rnité les électeurs présents s'engagent a ap-
portrr au dévouó député sortant tout leur
concours.
Cette réunion était ia dernière des réu¬
nions pubbques de M Bureau pour la jonr¬
née du jeurii. Cependant, avant de prendre
un repos bien gagnè par une journée aussi
remplie, le sympathique député vint appor¬
ter aux membres du Comité républicain
cantonal qui tenait une seance dans la salie
Floreotm Lebigre, l'expression de sa recon¬
naissance pour la zèle avec lequel ils mènent
la campagne en sa faveur et c'est au milieu
d s cris répétés de « Vive la Répubiique !
Vive Bureau ! « que cetta seance fut afors
ievée.

at* *
La jonrnée de vendredi a été consacrée
par M.Gtorges Bureau aux communes de
St-Antoine-la Foiét, Mélamaro, St-NiCOlas-de-
Ia-Taiile et La Frenaye.
Comme la vei! lo, M. Burean a reen par-
tont l'accneil le plus enthousiaste et l'assu¬
rance dn plus empresso devourment 4 la
cause républieaine qu'il délend si bien.

A Saint- Antoine-Ia-Foröt
Rcqu 4 la mairie de Saint-Antoine par Ie
déroué maire, M. Jules Goruu, entouré des
eonsi iliers municipaux et de p.ès de cin-
quante électeurs, M. Georges Bureau reeoit
les felicitations de tous pour les services qu'il
h rendus, notamment pour ies dr marches
qu'il a faites pour le train qui p irt de Liüe-
boisne 4 9 h. 45 du matin et qui rena tant da
services aux habitants de Ia commune.

A Mélamare et a Saint-Nicolas
A Mélamare, oü I'attendent au milien de
nombreux élecseurs MM.Groecaux, maire,
et Monnaie, adjoint, M. Bureau trouve ton-
jours la même cordialité et la meme asso-
rance d'un succes qui dépasso beaucoup ce¬
lui de 1910.
A Saini-Nicolas-de-la-Taille même empres-
sement et même approbation de !a con¬
duite observée 4 la Ghambre par le sympa¬
thique député sortant, même certitude de
voix aa scrutin du 26 avril.

A La Frenaye
Enfin la journée s'est terminée par une
grande réunion pubfique 4 ia Frenaye, 4
6 h. 1/2 du soir, 4 >a Mairie, sous la prési¬
dente de M. Gaston Chatiuon, maire.
Plus de soixiiiite óbcteurs se pressaient
dans la salie de la Maine. Après avoir fourm
toutes explications sar ses travaux durant ia
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«. eslllD ETSESÉLECTEURS
Saint-Etiennf,. — Dans i'appel qu'il adresse
aux électeurs de la première cireonscription,
M. Aristide Briaud, ancien président dn Con-
seil, exprime !o regret que sou état de santé
ne Ini pennelte pas de venir leur expliquer
dans des réunions ses vetes de député et ses
actes comme homme du gouvernement.

UNDISCOURSDE HASCURAUD
Pariaut bier soir au banquet mensuei dn
Commerce et de ('Industrie, M. Maseuraud,
president, a dit que c'est maintenant une
chose avèrée devant i'IIistoire qu'eu travail-
lant pour ieurs propres avantages, Jes deux
peuples anglais et Irancais qui se font faco
au bord du dêtroit travaiüent aussi pour la
tranqui lité et pour ie bien du Continent
tout entier.

LESNAÜFRAQÉSDU
« LATOURD'AÜVERGNE»

Maiiseille. — A bord du paquubot Austra¬
lian arrive hier matin d'Extreme-Ünent se
tronvaientdouzonaufragés du voiiier La Jour
d'Auvergne, parti ii y a six mois de Dnnkor-
que pour Nouraéa et qui s'échoua le 23 octo¬
bre t913, par une brutne intense, prés de
l'iie Paimerston» dans l'arcbipel de Üook en
Océanie.

UNEFEMMEÉTRANGLÉE
Touns — Lo parquet de Loches vient d'être
avise qu'on avait troovó dans na bois, situó
prés de Loaans, une femme étranglee.
Lavictime,MmeLeiargeestmariêe; elie
habitelacominana.

DOUBLEARRESTATIOH
Nancy. — On vient d'airêter denx habi¬
tants de La Rozère, les noinmés Aubry et
Germain qui sont accusés d'avoir violé 4
Dombasle, prés de Nancy, une jeune lilfe de
quinze ans.
La maiheureuse estdansun état trés grave.

CONQAMNATIOND'UNASSASSIN
La Cour d'as-ises de la Seine vient de con-
damner a bait ans do réclusion un nommé
Jules-Ernest Durand, 34 ans, nö 4 Sainte-
Héiène-Bondeville, daas i'arrondissement
d'Yvelot.
Le 23 mai 1913, dans une chambre d'hötsl,
37, rue Saint-Denis, 4 Paris, eet ind.vidu
avait étrunglé un nommé Goiombau II s'agis-
sait d'nn crime d'uu caracère spécial.
Durand qui a déj4 subi 26 condamn ifions,
notamment pour vols a Bordeaux, en 1913et
en 1914au Havre, sera relégué 4 i'expiration
de sa peine.

LEMYSTÈREDELA
BARQUEABANDONEE

Toülon.— A l'cntrèe de la race de Toulon,
Ie garuien de la passe a dêcouvert, hier
aprss-midi, les cadavras de M. Pascal Ges»et
et de Mme Géiine Rouiin, doat nous signa¬
lens ia disparition inystérieuse en NquvMsö
Diverses.
Denx petits vapeurs sont partis pour Ri¬
cher de découvrir les corps d^ Ieurs comt.a-
gnons, les sous-lieutenants d 'infanterie colo-
niale Souchier et Le Noroiand.

UNOFFICIERANGLAIS
TOMBED'UNRAPIDE

Auxeïire. — Prés de Poat-sur-Yonne, les
employes de la gare ont relevé sur la voie
an homme couvert de blessures.
Après avoir rr?a des soins, le bfessé qni
ne parlait pas francais, a deciaré par l'inter-
médiairod'uijea®èricaineea Tülégiatqre

législature êconléo, le candidat républicain
prie instamment les éfecteurs de lui poser
toutes les demandes d'ecLnrcissement dont
ils peuvent avoir besoin sur sea votes.
Ses votes, son attitude politique sont ap-
Frouves do l'assemblée, et. une foi3 de plus,
honorable député de ia 3" ci' conscription
recueilie l'assurance qu'4 ia Fren iye Cnmme
daas loute ia eirc-mscription, il obiiendra
uno importante majonté sur son adversaire.
Après un échange de poignées de main
les plus cord/ales, M G«orgt»sBuieau prend
congé des ó.ccteurs de ia Frenaye.
En résnmé, los jonrnées de jendi et de
vendredi 16 et 17 avril ont été cxcellentes
pour le candidat républicain M. Groiges Bu¬
reau et, incontesiablement, les sympathies
nombreuses qui se sont spontanérai nt ma-
nifestëes au dévoué depute sortant prouvent
que, malgré les équivoques que les parti¬
sans de M Guiilard sèmentde tons cötés, le
succès de M. Georges Bureau est non settle¬
ment assuré, ma s encore au'ii .marquera
l'écrasement définitif de ia reaction dans la
3o circonseripttoa.

ét »
M. Georges Burean, député sortant, se
reudra dans les communes suivantes, le
mercredi 22 avril, aux lieures ci-apiès, oil il
se tiendra 4 la disposition des électeurs :
A Manthaviile,S 4 henres, an café Dtiboc ;
A Aintoimhe-Vilmesnil, 4 4 heures i/2, 4 la
Mairie ;
A Dtiubeuf-Serville, 4 3 heures, an café Ma-
iandain ;
Au Bec-deMortagne, 4 6 heures 1/4, chez
M. Leüèvre ;
A Godervi'le, 4 8 heures 1/2, local Martin
(Champ de Foiivj.

LesEleetieBSlegislativesto26Avril
LENOMBREDESCAHDIOAÏS

LESDtPuIESHOÜVESÜX
C'est cesoir 4 minnitqu'expirele délai im¬
parts anx candidsts aux élections legislati¬
ves du 26 avril pro,chain pour la declaration
de leur» candidatures. En i ffet, aux tormes
de l'articie 2 de la foi du 17 juiliet 4889 la
declaration do t être dépof ée a la prefecture
du département ie cinquième jour au pius
tarii avant le jour du scrutin.
La plupart ues candioals n'ont pasattendn
ce deiuiier délai iégal pour se mettre en ré¬
gie et dés inainteïJünt presque toutes les dé-
claratiuns de candidatures sunt enregistrées.
A l'heuro présante il y a 2,448 candidatu¬
res déclarées ponr les 602 sieges que com-
prendra la nouvelle Ghambre On sait en ef
iet que celle-ci aura cinq sièges de plas que
cello qui s'en va. II parait peu probable que
le nombre descarnlidats re>ardataires devant
faire leur declaration soit bien élevé.
On p ut cnnstaier dés lors que la moyen¬
ne des candidatures est de quatre par siége.
Dans une cinquantaine de ci<conscriptions
les députés sortants n'ont pas de concurrent.
Dans un assez grand nombre de circousciip-
uons les dépuirs sortants n'ont qu'un com-
péliteur. Par coutre, on remarque quelqt.es
petites ciicon. cnplions oü le nombre des
candidats varie entre 6 et 10 ; tel est ie cas
des circonseriptiooB de Mcnt-de-Marsan (lrc),
Géret, Caen (Re), Valence (i"), Tours (3e), Ne-
vers (Re), etc.
Le m.uibre des députés sortants ne soilici-
taut pas ie renouvellement de leur mandat
est le plus grand qu'on a.t constaté depuis
longtemps ; ii s'èleve actuellement 4 qua-
ranle-irois. Ges quaiante-trois siéges corres¬
pondent 4 treote et un dêpartements et trois
colonies. Ou apprend, eu tftet, 4 la dernière
heure, que MM. Légitimus (Guadeloupe),
Sr vére (Martinique), et Archambeaud (Uéti-
nioii), ne sollicitent pas le renouvellement
de ieur mandat.
Détail curfeux, dans lo département de la
Hante-Loire, qui a quat.e deputes, irols des
sortants ne se représenusut pus. Dans ies Py-
rénées-Otientales, qui en ont également
qoatre, deux renoncent 4 se représenter.
On prévoit que dés main'.enant le nombre
des membres noaveaux dtvant entrer dans
la future Gbambte sera au mmns de soisan-
te-deux, sans compter les upuveanx repré-
sentants qui Viondront remplacer les sor¬
tants qui aiiront été évincés par le corps
éiectoral.
En cffet en dehors des 43 membres devant
rempl eer les sortants qui ue représen-
tent pas, il y aura dix nouveaux titulaires
(.our les sièges noovellemeut créés 4 raison
de i'a. gmentation do la population.
D'aulre part, il y a douze sièges vacants
dans la Ghambre qui s'en va, vacances ré-
suitant de nomination au Sénat, décès on
démission.
Sur tes donza sièges vacants, trois appar-
tenaient a das dóputés dócédés ou devenus
sénataurs ; ce sont ceux de Carcassonne,
Domfront et Auxerre, qui sont suppriiuès
en raison de l'abai- ssment de la population ;
il reste deux sièges suupnmés, ceux de
Beaoneet de Bergerac, oü les deux députés
sortants de Ia double cireonscription an-
cienne se dispnteront le siège unique res¬
tant.
II y aura done finalement commo premier
contingent de députés nouveaux les 43 cor¬
respondent aux uéputés renoncani au man¬
dat, tea 10 correspundant aux sièges nouvei-
leraent créés, et 9 correspondent aux sièges
aetueüement vacants par décès, démission

dans la locaiité qu'il s'appelait Scott, qu'il
était officier anglais et qu'il venait des lndes.
M. Scott a ajouté qu'il était tombé d'un
rapida en ouvratit une pónióre alors qu'ii
croyait se rendre aux water-closets.
La familie du bfessè qui a été prévenne
télegraphiquemeat, est venue cliwcber M.
Scott.

CAMBRiOLEURSARRÊTÉS
Marseille — Le service de !a Sü'eté a
proceue a l'arresta ion do plusieurs cam-
brioleurs qui dé'o.u'naient des coiis depuis
plusieurs mois 4 ia gare des mareliandises
d'Arenc.
Ces individns vidaient les eaisaes des mar-
char.dises qu'elles comenaieat et les rem-
phssaient de terre et de cailioux.
Sept d'entre eux ont été ecroués 4 la dis¬
pos: lion du Parquet.

LASANTÉDEFRANQOIS-JOSEPH
Dlei.lm — A 10 h 33 uu scir, on mande
de Vienna que l'empereur Fraacois-Joseph
a ïvcu dans Ia sokéo le ca>nte Berchtoid,
ministre des affaires etrangéres.
ViENNE.— D'apiès le bulletin pnbliê hiar
dans li s-oiiée, les symptömes de catarrhe
constates dans le lobo sup.-riear du pou-
mon droit sont aujourd'hui un peu moins
accusés qu'hier.
La lernpérature est également moins éle-
vée ; le pouls est moins agité.
L'appétit s'est relevé ; i'état général est
seusfbtement ineiileur. Ii reste toutefois en¬
core an peu de toux.
ViEiMNE.— La WienerAlgnieineZeilung ap-
prenu ue bonne source qu'uno amelioration
sensible 3'ost produite hier matin et hier
après-nridi dans l'état de santé de l'empe-
reur.
La rille d8 l'empsreur, l'archiduchesse Ma¬
ria Valério et son mari l'archiduc Francois
Salvator sont arrivés 4 Schoenbrunn, venant
deWailsée.

aou--on passage au Sénat ; soit au total
veaux depntés.
On pense généralement qn'il y aura de 90
4 100sortants évincés par to corps Electoral;
de sorte que finalement la Ghambre future
contiendrait envirou 150noaveaux membres,
soit le quart de son etfectif total.
Disons enfin que d'uu premier examen de
la situation éleetorale dans ies département
et 4 Paris, il semble résulter que le nombre
des ballotages sera assez élevé.

LesSoumaiHSAnglaisèParis
LeBeiourdeM.6tMmcPoinoarS
Ainsi que nous l'avons dit hier, ie prési¬
dent de la République et Mme Raymond
Pointwré ont quitte Eze-les-Pins dimanche 4
3 b. 23 ; ils ont été saiués au moment cie
ieur depart par toute la population maasée
aux environs de la gare.
A eon passage 4 Nice, le chef de 1'Etat a été
I'objet d'une nouveile manifestation de sym¬
pathie de la part d'un trés nombreux pu¬
blic qui s'était massó sur les quais de la
gare.
Le train présidmtiel Bst arrivé 4 Paris hier
matin 4 8 b. 30. MM. Donmergue, président
du Gonsei: ; B.envenu Martin, ministre de la
justice; Viviuni, ministre de I'instruct.on
publique; Adoiphe Pichon, secrétaire géné¬
ral civil, et le general Beaudemoulin, secré¬
taire général militaire de la présidence ;
Gras, secrétaire particulier dn président de
la République ; William Martin, directeur
du pro ocole; les colonels Aldebert et Peno-
lon, de la maison du président ; Dslanuey,
préfet de la Seine ; Heuivion, préfet de po¬
lice, ont saiué M. et Mme R.ymond Poincaré
4 la descenle dn train 4 la gare de Lyon.
La Compagnie du P.-L. M. était rëprésen-
tée par MM. Mauris, directeur; Goy, secré¬
taire géneral ; Margot, ingenieur en chef, et
Dreyius, inspecteur général.
Le président de la République a quitté lo
premier son wagon, suivi de Mme Raymond
Poincaré qui tenait en main un bouquet de
roses cneil'ies 4 Eze, du capitaine de trégate
Grandciément, du colonel Aubert et de M.
Ruelle, inspecteur principal dn mouvement
au P. L.-M., qui avait pris place a bord du
train prósidentie! de Nice.
Après avoir été sallies' par toutes les par-
sonnalités pre-eiites, le président de la Ré¬
publique et Mme Poincaré ont traversé le
quai d'arrivée gardé par un piquet d'hon-
neur de la garde républieaine sous ie com-
mandement d'un lieutenant et ont gagné
i'Elysee en automobile.

Ledépart d'Angleterre
A Londres, tont est piêt pour ie départ dn
roi et de la reine. Les sonverains quitteront
le palais d» Buckingham ce matin a 8 h. 20
et prendront ie irain 4 la gare de Victoria.
Le train partira a 8 h. 40.
Les souverains voyageront dans ler.r train
spécial qui sera atlelé 4 la locomotive réser-
vée pour ces occasions. Toute la bgne seia
gardée pir des employés et ions les ouvrages
o'art seront i'objet d'une surveillance spé¬
ciale.
Le train fera Ie trajet 4 la vitesse ordinaire
et arrivera a Douvrts, 4 la jetée du Prince-
de-Galles, 4 10 b 20. A Douvres, lss souve¬
rains stront re^us par les ofliciers géneraux
de la garnison de Douvres. lis se rendront
immédiatementè burd du yacht royal Alexan¬
dra, qui est arr vé depuis hier a Douvres. Ii
apparcillera vra»sembiab!ement 4 10 h. i/2,
aecompagné de son escorte de croisenrs an¬
glais et fran^ais. L'escorte anglaise se com
pose du nouveau croiseur Nottingham qui se
trouve dans lts eaux de Douvres, du Bir¬
mingham, et, enfin, d'nn certain nombre de
destroy eis.
Le Programmed'aujourd'hui
L'arrivée des souverains anglais 4 Paris
sVfféciuera, on le sait, par Ia gare du Bois-
de-Boulogne, et est prévue pour 4h. 1/2. A
la sortie de la gare du Bois-de-Boulogne, le
cortège seia formé ainsi que nous l'avons
précedemment mdique et g gnera le rninis-
èlre des affaires eirmgères ou ont été amé-
nagés les appirtements des souverains, par
l'avenue du Bo;s-de Boulogne, la place de
lEtoil», l'avenue des Champs-Elysées, la
place de la Concorde, le pont de la Concorde
et le quai d'Orsay.
Ces voies seront interdites 4 la circulation
des voiiures, exception laite pour les voitn-
res officie!ies serendant 4 la gare, 4 partir
de 3 h. 1/2, mais el ies pourroot être tra¬
ver-ces par ies voitorra jusqu'A 4 h. 1/8 aux
poiots suivanls : avenue de Maiakoff rue de
Presbourg, rue de TüsiU.rue Pierre Ghairon,
rue La Boetie, rood-point des Charups-Eiy-
sées.
A 4 henres 23, les voitares officielles ne
seront plus admises sar Ie pircoursque doit
suivre ie conège. En ouire, ceiles qui se
prrsenteroni après 4 heures 13 a l'entrée de
l'avenue du Bois-de-Bonlogne seront déviées
par les voies paraliè es.
•Le président de la Répubiiqne quittera
l'Eiysée 4 4 h. 10, pour se rendre 4 la gare
uu Bois-dt -Boulogne. I! conduira les souve¬
rains anglais au mini-tére des affaires étran-
gères et regagnera l'E ysée par ie quai d'Or¬
say, le pont et l'avenue Alexandre-Iil. l'ave¬
nue Murigny et Ia rue du Faubouig Saint-
Honoré.
Les invités qui auront assisté 4 l'arrivée
du roi et de la reine et qui reviendront indi-

Vienne. — L'erapereur ne se rendra pas 4
Bod .pest ie 26 avril comme il avait été con-
venu, pour recevoir les dêléga,lions convo-
quées pour cette date. On desire en eifet Ie
ménage r ot éviter que ce voyage n'ait une
action fachense sur sa saulé.
Une note officfeuse dit que l'archidnc
Fra r-Qois-Frrdinand repiésentcra i'empereur
et recevra ies delegations an chateau royal
de Budapest.

-Affisncam
Lo Hessage du président Wilson

Washington, 20 svril.
Dans le message que Ie président Wilson
iit aujourd'hui au Congrès, il demande 4
cette assembled l'aatorisatioa de sa servir
de !a force armée pour maintenir i'bonneur
et la digaitó ds la nation.
Le président expose que le fait que la flotte
americaine a été envoy ia dans ies eaux
mexicaioes afin de sa tenir prête 4 toute
évt-ntualité, ne constituait pas une declara¬
tion de g erre formelle pour la raison que
I Ies Etats-Uais ne peuvent taire une teile dé-
ciara ion contra na gouvernement qui n'est
pas recunnu.
Aujo rd hm,. le Coaseil de cabinet s'est
occupe de compléter le programme de blo-
cus picifique de- ports raexieaius.
Le president Wilson a I'inteniioa de noti-
tier aux puissances que Ies Eta is-Unis, en
raison de la situation actuede au Mexique,
ne peuvent plus continuer 4 assurer ia séca-
ritó des ctr-iügers a Mexico.

La Question du salut
Mexico,20avril.

Le ministro des affaires étraogères, M. Ra¬
jas, déciare qa'il iui semble impossible quo
le Mexique accepte ia demande das Etats-
Dnis concernant ie salut sans condition dn
pavilion américain,, puisque co pavilion n'a
pas éte insulte et ne ffotiait pas sur le canot
qui portait les marins ari'ètés et puisque ce»
marinsfurent reaps ea libertéavantque

vidueilemeut de la gare, pourront suivre,
en voiture, eet iünéraire : boulevard Flan-
drio, rue de Longchamp, place d'Iéna, ave¬
nue dn Trocadeio, place ei pont de FAIma,
avenue Bosquet, rue de lUuiversité.
Les voiiures ai ant vers le Nord de Pari»
pourront prendre ia rue Pergoièse, l'avenno
de la Grande-Arméo et la rue des Acacias.
A 3 h 43. Ie roi et Ia reine d'Angleterre sa
rondrent 4 t'E ysée par l'avenue Afexan-
dre-III et l'avenue Marigny. I s rentreront
au mini-tére des affaires étrangères par le
même itinéraire.
A 6 h 45, le roi George V procédera, an.
ministère des affaires étrangères, 4 la recep¬
tion du corps dtplomaiique.
Enfin 4 8 heures, Ies souverains anglais
retourneront 4 IE ysée, oü un diner sera
donné en leur honneur. Ge diner sera suiv)
d'une soirée artistique.

L'Oplniondela Preaseangiaiss
On ne parte 4 Londres que de la réceptios
enthousiaste que Paris se prepare 4 faire a;u
roi G-uirge et a la reme Mary, ues correspon-
dams parisiens de tous Ies journaux anglais
ne tarissent point d'éioges sur la splendeun
d -s piéparatif» et sur i'ardeur qui se mani¬
feste dans toutes les classes de ia société
pour rendre la bonne ville de Paris rèeile-
ment digrie de ses royaox visiteurs.
Les efforts les plus extraor dinaires ont été
faits de tous cófes, dit ie Daily Mail, pour
que cette reception soit un grand succès,
pour qnc tout ce qui y touche soit aussi brillunt
et magniiique qu'ii est humaineroent possi¬
ble ; mais surtout, c qu'on ue >aurait man-
quer de remarquer, c ast la sincêrite du plai-
sir que chacun met 4 accornpiir sa ia he.
Le córrespondant du Times couxtaie da
son cóié ;
En temps ordinaire, la déeoration des rues de
/aria est trós s ih:e. Les Parisi-üs estiraent —et
ils n'ont pas tort - que dans les circonstances
usue ies, is be.-niiéde la ville est suffl ante puur
ne pointexiger dVmbellissemeatsfupeiRus.Aussi,
u'esl-c* point tnn>a njouter a la beaut- dela villa
que vi-ent les préparanfs actuels. Us sout desti¬
nes avant tout a dooner aux royaux visiteurs une
idee de ia cordiaütóde l'sccuellque desireleur faire
toute la nation. Ajoutons que le goüt avec ltquel
ces decorations ont eté ch nsies est digne de la
meilfeure tradition parisienne.
Voici enfin ce que dit le Daily Graphic :
Nous devons rendre hommagea ['enthousiasme
avec iequel la populaiioode Paris s'est lancée
dans les prépaialifs de la réeep ion du roi George
ei de la reine viary. Les deseripiions qui nous en
soni faites rsppeilent les spleuiieurs du Drap
d'Or et eeci n-ms remêmore a propos' qu'apres
toui I'auiHiédes Gmlois et des Saxons ne date
point d'hier, qu'su fond, il n'y a rien de bien
nouveau dans ('Entente cordiale, et qu'en somrne,
elle nYst que l'abootissemeut de tendances qu'au
travers des événements qui les ont eontranees,
on pourrnii reirouver au cours d--s -iècles di-pa-
rus. Ce soni la de- chose- a ne pas oubuer, car
elles nous montrent ce qu'il y a de plus solide
derrière un pacte diplomatique qui comtne lous
les pacies diplomatiques, pourrait n'êlre que lem-
poraire. Elles pourraient être oubiiées le jour oü
ta situation europSenne vieridrait a cfcanger.
D'sutres combnaisons diplomatiques peuvent
être mieuxo ganisées, mais la force et l'avan'age
ae e- ile-ci soal de reposer sur l'évidente sympa¬
thie des deux peuples.

LISAFFAIRESD'OffflT
La BépoasedesPuissa&oes

Londres, 20avril.
La note des puissances débute en preoanl
acte des dispositions par le^quelies la G'èce
se (ieciarait prête a se con farmer 4 la iieci«
8ion des puissances et afin mant que les puis»
sances sont de leur cöte disposées 4 user de
leur influence pour donner satisfaction 4
certaines des demandes formuiéss dans ia
noie grecque.
G'est ainsi que les puissances ratifienf la
rectification de fromiere, telle que M Streit
la mention nart dans I'annexo A de la not©
grecque, dn cöfe d'Avgyrocastro.
Par contre, elles ue peuvent accepter la
ratification demandée dans l'annexe B, da
cöte de Kurytza.
La note ue fournit d'ailleurs point d'ex-
plications sur les raisons de son refus. Aa
sujet des iies, las puissances sont prêtes 4
faire usage de lenr « influence amiuaie » an-
pi ès de la Turqnie mats ne sauraient pren¬
dre d'autres engagements.
La note grecque avait déclaré, aa sujet de
Casteilonzo, que cette ile faisait partie da
Dodècanèse et q o le gouvernement hei ène
etait en droit d espei er uu'eüe béncficierail
du régime que les puissances, en temps vou-
lu, vuod/aient bien assurer a ces iies lors-
qu'eiles décid«raient de leur sort. Lu not©
responsive des puissances s'abstfeirt de sou-
Icvcf 4 propos de Gaste'lorizo la question da
Dodècanèse et en consequence s'abstient de
répondrè sur ce point.
Au sujet de t'Epire, Ia note des puissan¬
ces no formule pa : de gat amies et ne faif
mention d'aucun raoyen do COej'Cilion a
exercer sur le gouvernement aibanais pour
faire obtenir a Ces populations ies privilege?
demandes, mais promet d'uset- également de
son influence pour leur faire obt«nir cer¬
tains «vantages II n'est natureilement pas
question d'autonomie dans la note des puis¬
sances.
La question de i'óvacoation n'est pas trai-
tée dans la note dont le texte est d'ailleurs
assez court. Eiie fera I'objet d'une communi¬
cation purticuiière verbale demandant 4 la
Grèce d'évacuer sans tarder les leriitoire?
epj otes concé iés a i'Aibanie oü so trouvenf
encore des troupes grecques.

ioute enquête ait eu heu. L'ollicier mexi<
cain, resp unsable de i'arrestation, tut iui-
même anêtó et renvoyé devant un tribu¬
nal.
Le ministre ajoute que Ie Mexique accep-
terait un i-alut aux deux pavilions, au pavil¬
ion américain en -premier, et ensuite aa pa¬
il! n mexiciin. ei cet arrangement étaii
signó par Ie chargé d'afï lires américain et lui-
i-ème. Magr« ce d- si?/les Etats-ünis n'ont
ras permis a M. OSimughnessy de signer ef
ont insistó pour on salut sans condition, ce
que le Mexique estime être au-dessous de sa
dignitó.
En tcrnain/int, le ministre dit, que lo iMexi-
que a été aussi loin que son honneur le In*
permetiait ; ii a conti mee duns la loyautó et
i'esprit de justice du peupie américain.

LIS AFFAIRES B'QRIEKT

Les Relations Franco-Turques
CoNSTANTLNori.ii— L'arnbassadcur de Fran¬
ce a eie ie§u hier apiès midi en audience
p,jr le Sultan qui lui a exprimésa reconnais-
since pour le eoucours que la France a ap¬
porte a la Turquie et qui permet d'assurcr
fa liquidation financière et de preparer ie
dêveloppemant economique de I'Empire.
Le sultan a remercie I'ambassadeur pour
son eoucours personnel dans Ies negotiations
de l'emprunt et duns i'accord franco-turc.
II a ajouté : •« J'espère ine grace a I'appur
de la France, I'empire ottomau entrera dan;
une ère de prosper ité et de tranquillité. »

AUMAR0C
Tangüeb.— Le général Brnhrd est parti d<
Mafake. h pour Rabat.
M. Tirard, secrétaire général de la resi¬
dence, a inauguré hier matin la Justice «ft
Pais ea presence de toutes les autorités, dea
consul» etraogers, de nombreux colon» da
pachadeia villeet du
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PROGRAMME
PREMIÈREPARTIE

1. EntrêsdesGladiateurs(marche
iriomphale) 3. Fcctk
2. SuiteEspegnots(en 3 parties) Jane VjeP
3. SohémaCzardas G.Michiels
4. L'Ariósienne(Pastorale, lnler-
nifzio, Faranöoie) Cos.ffiB-Arau

B. Romancepour cloion J. Svendseh i
(Par M. Agathon de Meyèis).

I DECXIÈMEPARITE
'O 6. LaForêtEnckantée(ouverture) j, tilMiWis
J 7. Hans tesOinhrss 3 Fixck
■I 8. Tannhss-iser(sélectionj E,wis®AU®
•ft 9. Poir.or.e(valse) S.WALBÏEHflL(
'Z 10. TheCharlestaionParade F. Dixon

1 ÜBOHESIRE,sousiaDirectiondaM.DÜFY
| Piano ftqueueEflAflücisla fr'aisonDESFORGES

' ~"A"nöïr7SAL0KdePHNïÜsi~
I

Expositiondes (Euvres
de MM. CHIGOT et BERONNEAU
— ri™— 0— O-- mcmTii 3tRHO«2TÏ

A midi 777 + f9

f"LE l&EILLEUIt A minv.it 771 + 13

iriPNUS-OU-SOIJMAV
Ea vente au Gist AK» ba/au et aux
GALEREES 19 i' ISAVItli.

ÉTRAM^El
ALSACE-LORRAINE

Ene Manifestation en riioniieur clu comte
clc "IVccleJ

Dimanche soir a ea liea la manifestation
annoncés en l'honneur da dépifrt prochain
dn staUhalter d'Alsace-Lorraine, comta de
Wedel.
Une retraite aux flambeaux avail été orga-
nisée par i'Association des chanteurs d'Al¬
sace-Lorraine, A iaqaelle prirent part pius
de deux cents sociétés de toutes sortes,
{ Lorsque ie défilé fat te 'mine, M. Zenner,
président da comité d'organisation de la
manifestation, a prononcé na discours dans
ieqnel ii a exprimc ses regrets au sujet du
tiépart du comte de Wedel.
Le comte de Wedel a pris A soa tour la
parole.
Ii a rcmercié Ia population pour la mani¬
festation qui a été organisêe en son hon-
ncur. En sa qüalité de statthalter, il a inri'.é
ies Alsacleus-Lorrains Acoflaborsr, comnie
par le passé, avee !e nouveau gouverne¬
ment. « Ie n'ai pas töujours réussi pour ma
part, dit-il, dans ma taehe, car les difficnl-
tés que j'al reneontrées sur ma route ont
Été norobreuses, mais j'ai toujoars été d'ae-
cord avec mon empereur.
» Je fais des vceux, dit-il en terminant,
pour ia bien et le développement de ce
pays. Ne veus arrêtez pas au passé. Regar¬
ds?. i'avenir, »
Le comte a invité ies personnes rassem-
Wées aulour de lui a pousser un triplo
aourra ea l'honneur de l'empereur et de
i'AlsaceLorraiae.

"informations
L' Accident tVaviafioa de Bitc
Yoici ies bulletins officials médicaux des
aviatears IMot et Peliardeau, biessés di-
maacbe a Due et actuellement A l'böpital de
Versailles :
Pour Didot : fracture compliquée de la
jambe, vaste plaie ayant nécessitó i'ablation
d'un fragment'de tibia ; état général assez
boa. Détense absolue de voir le blessé.
Pour Peliardeau : blessures peu graves,
état général trés satisfaisant.
Le corps de l'aviateur d'Ablin a été mis en
bière hier matin. II a été transport bier
soiré ia gare de Vtrsailies-cliantiers, d'oü il
est parti ponr Nancy a miauit 37 et arrivera
cc matin a 9 h. 37.
La data des obsèqnes de l'aviateur Deroye
n'est pas encore fixée.
Ilier après-midi, na de nos confrères s'est
rendu APhopital civil de Versailles, et a pa
s'entratenir quelques instants avec l'avia¬
teur Ridot. Yoici ce qu'il lui a dit sur l'acci-
deat :
« En voulant dépasser mon concurrent
Deroye — nous volions aiors A vingt-cinq
;mètrés de hauteur, — je lentai de prendre
,de la liautear pour passer an-dessns de lui,
mais Ia fatalité voalut que j'atteignisse Ie

pvlöne en même temps que lui» Or mon |
concurrent prenait ü chaquB pylöne de la
liauteur, et comroe je marchais face au «o-
leil, il arriva un moment oü je ne vis plus
son appareil. Je croyais être a vingt-cinq
rnètres environ au-dossus de lui lorsque
mon appareil fut enlevó et je me rendis
compta que Ia direction ne m'appartenait
plus. J'eus conscience de la chnte. Depuis
ce moment je ne me rappelle plus vien. Je
perdis connaissance et encore maintenant
je na puis comprendre comment Deroye put
être touché. »
Ridot, qui est natif de Lons-le-Saunier, est
le fils da capitaioe Bidet, du 44° régiment
d'infanterie a Lons-le-Saunier. I
Peliardeau a, de son cöté, lait le récit sui-
vant :
« La chnte s'est produite ü une hauteur de
40 mètres environ. L'aile droite du mono¬
plan de Deroye a touché notre appareil en
dessous. Je n'etais pas gêné par ie soleil par¬
ee que je tournais le dos a mon pilote
Bidot. Notre appareil, après avoir été touché
par l'apparei! de Deroye, piquo du nez et
vuil toniber 4 environ quinze metres de "ap¬
pareil de d'Ablin. Ja me souviens d'avoir vu
un grand jet de Hammes, et dès ce moment-
la j'ai perdu connaissance. »
Peliardeau est Niyois et habitait Paris.

8
sance Altendrie de deux lions sur socle et natu-
'rellement bien élevés.
» Notre impassible royauté ignorera /'humi¬
liation du coup de pinceau h la oolle de p&te.
Vive la Ftèpuhlique ! Monsieur le maira. Et en¬
core vivement merci !

» Les lions du Palais de Justice. »
Pour cynique copie :
AlbeutHeiuienscihjih .

OWSEKVATOmr: l'AHIS

Paris, 20avril, 11li. 20.
Bxiremet bsrométrien^s : 569ssUina. A Bel¬
fort, 766miiiim. a Biarritz.
Forte pression Europe.
Dêpression Algérie.
Temps probable : vent des regions Est, temps
besu et cbaud.
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XVIII
EN CARACTKRB

Accllcvue. le jeune facteurnn moment
paralysépar l'émotion, chercha du regard
un cordonde sonnette,le découvritet cou-
lut le lirerviolemment.
l'resque aussilot uue porte s'ouvrit cl
Henrietteentra.
— Qu'ya-t-il ? dcmanda-t-ellene voyant
d'abordque le jeune hómmedehoutdevant
elle.
i — Tenez,Mademoiselle,votremaltresse
qui vient de se trouvermal.
: — GrandDieu 1qu'est-cequi lui est ar¬
rivé ?
i — Je viensde lui apporlerun télégram-
me, elle l'a iu et est lombce tout a coup
sanseoimaissaiice.

LH FÊTHA SOUHAITER:
ATJJOURD'HUI. . Saint-Ancelme
DSMAIK Salute Heine

PAR-CI^JPAR-LA
Corrc spon da 11ce

M.lemairedu Havre va qecevoir la ieltre
suivanle qu'une indiscrétion coupable m'a par-
mis de lire avant lui ;
« Notre race, Monsieur le Maine, a la tres
facheuse et trés vieilte rêputation d'être vio¬
lente et gènéralement dépourvue da courtoisie.
Elle l'a, d'ailleurs, souvent justifies par lafacon
pluiöt brutale tiont elle accueilte ceux qui la
veutent tuer aussi bien que ceux qui font com¬
merce de ses instincls de sauvagerie et Iss
offrent en spectacle aux foulas accourues.
» Mais il est en noire rugissante familie des
nuances d'èducation et des hierarchies de la
délicatesse. II est des lions inoffensifs et impo¬
sants, cléments et magnifiques. Les hommes les
empruntent souvent pour les hausser jusqu'aux
honneurs du symbole. lis évcquent alors la
force, la ma/esié, la puissance, lis figurant dans
les blasons ou sur les places publiquos. Ce sont
des lions policés et da bonne compagnie, lis
serve,'it la vanité des uns, ils impressionnant
I' imagination des autres. Ca sont des lions de
tout repos et sympatliiques.
» Nous sommes de ceux-ci, Monsieur le maire,
et vous ne serez dès lors pas surpris de savoir
qu'un élémentaire sentiment cle gratitude nous
inspire ces lignes exul tantes st sincères.
» II nous est revenu qu'un arrêté municipal
déiermine désormais les emplacements exclu-
sifs 0(7devront être affiohês, pendant la période
de gestation élactorale, les placards des candi-
dats. Conformèmeni au désir clu législateur,
ces endroits ont été bien précisés. C'est régle-
mentê en bonne et due forme par vos so/fis at-
tentifs et fidèles. Qua graces vous soient ren-
dues, Monsieur le Maire. Nous sommes êpar-
gnés, protégés contra le vandalisme clu col leur .
Nous souffions cle joie dans nos v.eille s barbes I
» Pour bien la comprendre, cette joie, Mon¬
sieur le Maire, pour en sentir touts la oponta-
néité chaieureuse, il faut vous rappeler un peu
le tableau lamentable que nous offrions naguè-
re, en cesjours d'affichage intensif. «Leiion
et le papilion ». C'est un charmant titre cle fable
que le Bonhomme eui peut-êlre êcriie. Er, réa-
lité, au Havre, le lion et le papiilon représen-
taient un roi du désert balafré cle papiers mul -
licolores sur lesque'-son lisait des noms.
» L'afficheur venait d'abord occuper notre
socle, puis la marée montait, Ie placard ga-
gnait nospatles, notre crinière en bavc-tte, nos
flancs. . . C'ótait un spectacle affreux pour
notre renommee de lion, pour la digniiê de la
Justice que nous prétendions garden — un
peu hardi, ce symbole, entre nous : l'image de
la Force üevant ia maison du Droit, enfin pas¬
sons... — pour la gravitó des mceurs électo-
rales d'un pays libre et d'une démocratie con-
sciente. . .
» Mais ce sont Ih des souvenirs mauvais qui
s'estompent dé/a c/evant les beatitudes du mo¬
ment. Et jé veux rugir encore la reconnais-

— Qu'est-eequ'ellea donepu apprendre,
monDieu?
— Qu'est-ceque je pourrais faire pour
vousêtre utile, MademoiselleV
— En sertant..d'ici,ditcsau conciergede
Cóurircliezle docteurMativieret de ie ra-
mener tout de finitepourMmela comtesse.
— J'y vais,Madcmqiselle.
Dèsqu'il fut sorti, llenriette sonnah son
tour pour appeler la cuisinicre a son aide,
puis elle semil en devoirde déshabillersa
maltresse,toujours sans connaissance,les
traits couvertsd'une paleurlividc.
Eomtne elle se disposait h dégrafer sa
robe, elle vil un papiersur le tapis.
C'était le télégramme.
— Yoiiace qui l'a miseonoei état, dït-
elle, c'est donequelquechosede bien terri¬
ble!
Elle lut aussilot.
Yoicice qu'il conlenait:
« Gomte Clamareins frappé apoplexie
foudroyaute ehez Forêt, mcurant, venez
vite. »
La cuisinicreentrait en ce iqoment.
— AlonDieu ! mon Dieu! Hj cria la
femmede chambre en se frappantle front,
savez-vousce qui arrive ! M.le comteest
peut-être mort a l'lieure qu'il est et Mada¬
mevient de tombcr sans connaissanceen
apprenantcette nouvelle.Oh!c'est affreux,
c'est affreux; dans i'état oil elle est, elle
peut en mourir.
— Quelétat? demandala cuisinière.
—•Jevousdirai oaplus tard, hatons-nous
de lui enleversa robe et soncorset,je vous
répète qu'elle peut étouffertout a coup.
En deux minutes, la comtesseclait dé-
barrasséedesvêlemealsqui iagOnaient.

Coinuiktiion MsisaicSjjal© Scolaire
La Commission municipale scolaire du
Havre s'est réunie lo dimanche 19 avril
courant, a ITlötel de Vilie, salie A, sous la
présidence do M. Risson, insuecteur primai¬
re, pour examiner les absences desenfants
ayant nianqué l'écolc pendant Ie mois de
nïars dernier,
Etaient présents : MM. Basset, et Durand-
Yie!,coaseillers municipaux ; Grnffaz. Henry
et Legangneux, délégués cantonaux ; Kas-
tler, Krause, Lasne. Leconta et Pimare,
membres de laCommission.
S'étaient faitexcuser: MM.Serrurier, Au-
fry, Bretievillo et Savóuret.
Conformément a la ioi du 28 mars 1882,sur
l'obiïgation scolaire, le teste do cette ioi a
été rappelé a 12 pores de familie, 26 ont été
blilmés par la Commission. Les noms de 39
poros de Emille seront affiches ji la porte de
la Mairie et 12 seroat cites devant le Juge de
PaiX. m
Depuis Ia rentrée des classes, 36 pères de
familie ont été condamués, par le jugn de-
pais, pour contravention a la loi scolaire.

ï.e PréJH jUariHmc ?tliiturl
Le Journal Officie!public no décret rendu
sur ia proposition des juiiuisiresde la marine
et des liaances après avis de ia Commission
supérieure decontrols et de surveillance du
crédit maritime. Cs décret détermins ies dé¬
tails d'apphcatioa de la loi du 4 decern bra
1913, rèorganisant ie crédit maritime et no-
tamment les moyens de controle et de sor-
veiilanoe 4 exercer par ie ministre de ia ma¬
rine sur les sociétés ds crédit maritime.
Le décret a eta étudié et rédigé par la ser¬
vice des pêches maritimes au sous-secreta¬
riat d'Etat da ia marine marchande, après
entente avec les services du ministère dea
finances et ceux do la Caisse dos dépots et
consignations.

Dans 1'Ariïiée,
M. Flenry, canitaine d'artiileiio démission-
naire, en résidence au II ivre, est nommé au
grade de capitaine de réserve et alfecté au
43e régiment d'artillerie.
— ' - — — mmm i

MwM Maritimes
Le trois-mats francais Duguay-Trouin, du
port de Nantes, allant de San-Francisco a
Queeastown, a été rencontré par L. 45" 14'
Nord el G. SO034' Ouest par le steamer alie-
mand Georgia, arrivé au Havre veadiedi der¬
nier, des Antilies.
Lo Duguay Trouin avait éprouvé des ava-
ries au chouque da grand mat de liune.

UismBre, Fssissamee et INjsinsag» «les
Ki, v«§••"»■ If-s giCïa-Serte
commerce iranfals

Cliaqne année, le département da la mari¬
ne ptibiie une listo des Mtiments de la ma¬
rine franpaise, comprenant tons les navires
de guerre, de commerce et do piaisance. La
partio qui est consaerée aux na vires de com¬
merce, de mer postés, est en toes points
intéressante, car, en indi juant le port d'at-
lache du navire,. elle permet de se rendre
conyple da l'importance de i'armemeut de
nos divers ports de commerce.
D'après cette lisle, la situation de nos
grands ports, au point da vue du nombre
des navores, de leur tonnage et de la puis¬
sance en chevaux-vapeur serait la suivante :
Marseille détient iu premii?r rang avec 338
na vires, 423,176tonneaux et SS0.S5Öchevaux-
vapeur ; Le Havre vient en second hen avec
431 unités, 412,829 tonneaux et 406,206 che¬
vaux-vapeur ; Bordeaux sa lient au troisième
rang avec 66unités, S3;9ö8 tonneaux et 70,029
cbevanx-vapeur ; Nantos, grace 4 sa magoi-
fiqae flotte de vodiers, peut présenter 213
navires avec 207,114 tonneaux et 31,393 che-
vaux-vaoeur; Duckerque, non moias bi«n
doté au point de vue voider, ie snit avec 129
navires et 142,093 tonneaux et 27,678 ehe-
vaux vapenr ; Rouen vient ensuite avec 88
navires, 38,371 tonneaux et 30,830clievaux-
vapeur.
Le port de Boulogne avec sé3 chalutiers
seuiement, présente une puissance d» 38,096
chevaux-vapsn et on tonnage de 15,696 ton¬
neaux pour 148 qnités.
Au point de vue das navires a voiles, ie
port de Nantes se classe premier avec 129
navires d'un tonnage da 176,433 tonneaux ;
Dunkerque ie suit avec 73 navires et 103,970
tonneaux. Le tonnage de3 voiliors est ihsi-
gnifiant dans les ports de Bordeaux et de
Marseille. A Rouen, on compte cependant
12 voiliers d'un tonnage total de 20.490 et
an llavre, 87 voiiiers d'un tonnage total de
57.717.
I'our ies navires a vapour, c'est le port de
MrrseiHa qui détient ic record avec 300 uni¬
tés, 408.714 tonneaux et 550,550 chevaux-va¬
peur, LeHavre visnt ensuite avec 357,780ton¬
neaux et 237 unités, puis Bordeaux avec
49,710 tonneaux et Dunkerque avec 38,092.
La Holle de nos ports algerieus accuse ua
total de 123unités dont 81 a vapeur et 42 4
voiles, d'un tonnage de 37,078.
Alger, 4 lui seui, revendiqué 51 navires 4
vapeur de 24,200ionneanxet 22,226chevaux-
vapeur ainsi que 9 voiiiers d'un tonnage de

Onlui fit respirer des seis et, un instant
après, cile comment;ait a reprendrc ses
sens.
— Que se passe-t-ii done? demanda-t-
elle en promenant un longregardaulour
d'elie.
— Nevouscffravezpas, Madame,tflchcz
de restcr calme,lui dit llenriette, car vous
avezhesoin de tout votro sang-froidpour
prendreun parti.
—Qu'est-ii donearrivé ? parlez, reprit
la jeune l'emmeen faisanlun effortvisible
poiirse rappeler.
—Je ne devraispas vous le dire tout de
suite, aprèsla terrible secousse qffe vient
d'éprouvcrMadame,mais le tempsprcssc,
on peut éviter un grand malheurcn se ha-
tant et. . . enfin,Madamela comtesse, vous
avezperdu connaissanceen lisaat un télé¬
grammequi . . .
La comtessejela un cri d'angoisse.
Ah ! jo sais, je me rappelle, s'écria-
t-elte, mon mari... . l'apoplexie.. . il est
mourant.
Et, se relevanttout a coup par uu vio¬
lenteffort:
— Yilc, vite, ma voiture !
— Mais Madame la comtesse est trop
faible, dit llenriette, lc cocherpeut y aller
seulet ramener. . .
— Ypusne savezdonepasquedans uric
heureje seraismorte d'anxiété; non, non,
tout de suite ma voiture.
— Berlhe, courez donner crdre qu'on
allelle, dit llenriette ü la cuisinière : moi,
pendantce temps,je vais habillerMadame.
—Je n'ai pas lc tcuqw,Mssskmi MWa.
robede cliamhre,

838 tonneaux. La flotte oranaise est ensuite
la plus importante avec 20 navires 4 vap-ur
de 9,671 tonneaux et 8,388 chevaux-vapeur
et 1 voilier de 59 tonneaux.
Le port de Bóne enregistre 6 vapenrs de
1,515 tonneaux et 1,600 chevaux et 24 voi¬
iiers de 477 tonneaux et enfin ie port de
Philippeville compte 4 vapeurs de 158 lon-
neoux et 632 chevaux-vapeur et 8 voiiiers do
140 tonneaux.
Nos colonies présantent êgalement une
flotte assez importante. C'est ainsi que po^r
Ies ports do Saint-Pierre et Miquelon, Cayen¬
ne, Saint-Pierre (Martinique), Papeete, Saint-
Louis, Conakry, Nouméa, Saigon, Pointe a-
Pitre, Fort-de-France, Dakar et Libreville,
on compte 47 vapeurs d'on tonnage do
9.094 tonneaux et d'une puissance de 8,997
chevaux. Fort-de-France détient Ie pruni. r
rang avec 5 navires, 2,080 tonneaux et 3,393
chevaux-vapeur.
Lo nombre de voiiiers pour ies mêmes
ports attaint le chifi>e de 205 unités d'un
tonnage total de 14,172 tonneaux 11 est vrai
que Saint-Pierre et Miquelon, a tui ge»I, avec
sa flotte de pêche, compte 140unites de 9.099
tonneaux. Papeete possèia ensuite le tonna¬
ge le plus elevé avec 1,033 tonneaux ; Goree
(Sénógai), suit de prés avec 983 tonneaux. A
Dakar, par contre, oa ne trouve qu'ua seui
voilier de 67 tonueaux.

Re
La k«teh Dolphin, a motear anx'tiiaire, ac¬
quis par 1'Emt pour servir d'annexe au Du-
guay-Trouin, bailment de i"ecoie navale 4
Brest, doit procéder aujoard'hm 4 ses essais
de réceptioa en presence d'une Commission
que présidera M. ie capitaine de fregate Le-
levre.

B? *E/sefi®sen
Le trois mats francais Jacobsen qui avait dü
entrer en reiacb.e aü Havre le 30 mars par
suite d'avarics épronvées en Manche, aiors
qu'i! se rendait de Hambourg 4 San-Fran¬
cisco a quitté notre port hier, après répara-
tions pour contiuuor son voyage.

Ala Compajjiiie CSéiiévaï*
'Jl'ca iicitliUtHi.] «ie

M. le capitaine David, ex-commandant du
steamer Hudson va prendre le commaode-
ment sur ie V-ne'zuela.
I! eera rempiacé par M. Leliuódé, de Saint-
Nizaire. ____

H'ait-StSisig

Hier est entré an port, venant de New -Ha¬
ven, ie steam-yacht anglais Eight. ISest en¬
tré au bassin du Roy.

E5éa«ti«'8
Par suite de la forte brise d'Est et de la
grosse lioule, le Comité des régates du Club
hautique de Nico a dü remetire ies courses
des Grnètres et des Cm. 50. Seuies les gran-
des séries ont pris le depart aux heures re-
glemectaires.
Grande série : Saint-Alban, seul, prend le
départ.
Dans les 10 mètres, VAHearrivé premier ;
Tonino a dü ebandormer par suite d'uue ava-
rie ; Etcda a été avarié au morneat da pren¬
dre le départ.
Yachts de 8 mèires, c)as?ement : Nympliéa,
Léllte, Augusta, Syrtia, Syrdhana, Apict.

Faits Divers
Iffftssioies-a 11? CoviSs'Kn
Ua Vieillard attaqué

Dimanche soir, vers r.euf heures, un
vieiüard, M. Lablanc, pensionnaire de l'Hos-
pice Général, realrait paisibfemeot dans eet
étab'issement. li paSsait rue Gnstave-Fiau-
bert, au bas de ia rua Lechiblier, lorsqu'un
malfiitenr se jeta sar lui pour ie voier,
croit-on.
M. Lebl&nc rêpondit a cette attaque soa-
daine par des eris « A l'assassin ! »
Ne pauvant parvenlr 4 foniller lc vieillard,
ia rnaitsiteur sartit alors un couteau et
frappa sa victirne au cöté.
Das employés de l'Hospice Général, atiirés
par les erts, vinrent relever M. Lsbianc et li-
rent soigaer sa blessure, qui parait assez
profonde.
M. Baidini, commissaire de police de ia
Iroisième section, a ouvert une enquête.

Double Agression au Val-Soleil
Dans ia noil de dimanche 4 iundi, M. Jean
M..., garfon de hains, demeurant quartier
Notrr-D une. s'ótait rendu avec son épouse,
au Yai-Soieii, pour reconduire un habitant
d ce quartier de Sanvic avec iequel ils s'é-
talsiit trourés dans ie courant de ia soirée.
Vers une heure et demie du matin une
discussion éclata entre eox et i'individu. Ou
ignore exactement ce qui se passa alors,
mais ca qui est certain c'est que M. et Mme
M. . . furent les vietimes de leurcom-pagnon.
Armé d'un cooteaa, ce dernier les frappa
avec sauvagerie.
L'épouse reput un coup da couteau dans
Ia poitrine et son mari fut traitreusement
frappé dans le dos.
Tout ensaaglantés, les deux époax des-
cendirent au Havre, 4 l'Hospice General, oü
ils repurent des soins. lis y soat restés en
traitement.

Chnte ii 3>au
Ra promenant autonr du bassin de 'a Cita-
deiie, dimanche après-midi, vers quatre heu¬
res, Mme Louise Lefprt, agée de 43 ans,
journaiière, commit i imprudence de s'ap-

—Je vais la chercher ct jc reviens 4
l'instant, Madame.
Quelquesminutesaprès, llenriette avait
habillé sa maltresseavecunerobe de cham¬
bre de couleur fonccc. par-dessus iaquelle
elle lui passaun pardessus de drap noir
doubléde fourrure.
Pendantce temps,Berlhe, qui était re¬
venue, lui chaussait ses bottines et lui
meltait ses ganls,
. Enfinelle put quitter son salonet mon¬
ter en voiture, aceompagnéed'HenrkUe,
qui n'avait pasjugé prudent de la laisser
seuledansI'état dc surexeitation ou elie se
trouvait.
Le cocheravait ordre de brüler le pavé,
ce qu'il fit consciencieusement,aussi ne
niit-H pasplusde viagt minutes4 parcou-
rirla distancequi sépare la rue do Pro¬
vencedu faubourgSaint-Antoine.
—- Nousy voila, dit !a comtesse,quand
elle vit la voiture arrêtée devant Ie vaste
établissementdeM.Forêt.
Et, portantla main4 sa poitrine:
— J'étoufle,murmura-t-elle.
Eiie ajoula tout bas:
— Mortoumourant! voiladansquelétat
il est. MonDieu ! pourvu que ies forces no
in'abandonnentpas !
Pourvuqu'il respire encore! Oh ! qu'il
lui rosteun souilleseuiementet il me sem-
hle quemesemhrassementsle rendront a
ia vie. llenriette, aidez-moi4 descendrede
voitureet inoutonsvite cliezM.P'orêt.
La femmedc chambres'empressad'obéir
et la comtessetraversaune vastecour, ap-
puyéesur sonbras.
Elle avait été prise subitement de fris¬
sons si violents que tout son corps,en

piocher trop piè> üu hord. Elle eut le ver-
tig« et tomba au bassin.
Fort heureusement, M. Franpois Lecerf,
figé de 27 ans, journalier, demeurant rue
Berihelot, 23. avait éié le-téncoin de cet acci¬
dent. II se porta ausshót au secours de Mme
Lefort et put la tirer de sa dangereuse posi¬
tion. La victime fut conduite au puste de
la Terne-Abri, oil on lui donna quelques
soins, puis 4 l'Hospice Genéral. Mais ('inter¬
ne qui i'examina a sou eutrée d nis cat éta¬
blissement déclara qu'elie avait ua com¬
mencement de congestion.

S(sie3«i«
En rentrantA son dom cile, dimanche soir,
vers six heures, un jeune gat con, demeu¬
rant dins ie quartier Smite-Marie, no fut
pas peu étorméjde trotfver sa mère, agee de
57 at s, pendue au-dessus da son (it.
Eflrayé, ie jeune hum me appel,t des voi-
siiis et la corde fut coupée ea toute bate,
mais ia mort avait fait son cmivre et M. le
docteur Maze qui avail été appelé oe put que
faire cette trisie constata ion.
On ignore la cause de ce suicide.
Une enquête est ou verte p«r M.Antoine,
commissaire de police de ia ctnquième sec¬
tion.

Traijiqite Nejade
An cours de ia nuit de dimanche a Hindi,
vers une heure un quart du matin, M. Guil-
laum- Pare, premier chauiTeur 4 bnrd du
steamer Listruc, de ia Compagnie Worms,
amarré nuai de Hambourg, aperjut toot a
coup un'homme faisant partie de ['équipage
to mher 4 l'eau.
L'homme en péril se mit 4 crier au se¬
cours et M- Pare i'apercevant se dabattre
entre hord et quai, descendit le loog du na¬
vire eh se tenant a une eerde.
Ii put saisic i'inlortuné par le col de son
voston et réussit 4 la m iinleair a la surface
de l'eau un certain temps eu appelant lui-
rnèrne au secours, car ii Ioi eüt faHu une
toice surhomaiaè pour re mooter 4 bord
avec son ffirdeau dans la position oü il se
trouvait.
Per-ionne no vint prêier main-forlo trsai-
heumisement et M. Pare, sentant ses forces
la tra'hir, dut lacher prise. L'homme disp.i-
rnt aussiiót sous Senavire.
Remonló 4 bord, le chauffeur éreiüa ie
personnel et des recherches furent eft'ec-
tuées ainsi que par deux douaniers venus
sur ies lieux, mais ces recherchee sont de-
raeurëes sins résuitat.
La victime serait un nommé Pierre -Marie
Rouxei, agé ds 31 ans, marin a bord du Lis-
Irac depuis ie 23 janvier dernier. II serait
inscrit 4 Tréguier sous Ie numéro 5,194.
M Gibert, commissaire da poiica, a ouvert
-oue enquête.

MT.-IiA'VEWÏT, boucher, Halles Centra¬
les, pavilions 3 et 4, a i'a-antage de porter 4
ia connaissance du public, que cédant aux
soüïcitations de sa nombreose clientèle, il
vient de faire installer ie telephone en sa
boucherie.
Dès maintenant, l'on ponrra lui passer
sous Ie n° tontes commandes qui
seront exécutees avec le pius grand sein.

«Ssmrike irartnrée
Mme Jeanne Goasguen, agée de 28 ans, de¬
meurant rue Saint-J alien, 8, passait rue de la
Halle, dimanche matin, iorsqu'a ia suite
d'une glissade eiie tomba a terre et ec trac¬
tor a ia jambe gauclie.
Bf'icvöe par ie gardien de Ia paix Vatinel,
Mme Goisgnen recut ies premiers soiusdans
une pharmacie et fat transportée ensuite a
soa domicile, sur sa demande.

SaSSTCC BHRÏgfé cile

Les promeneurs qui se trouvaient Iundi
vers uue heure et demie sur la plage du
Nice-Havrais étaient lort intrigués par lus al¬
lures d'une jeune fiiie qui, toute habiliée,
s'obstiaait étrangement 4 rester dans la mer
qui montait.
L'on des promeneurs, M. I.êon Tubert,
jugea bon de s'approeher de la singulière
baigneuse, mais, a peine ini avait-il adressé
ia parole, qu'elie se jeta 4 i'eau.
Sans perdre une minute, M. Tubert so
porta au secours de la désespérée. Ne sa-
chant pas nager ii iugea pius prudent d 'ap¬
pel or au scconrs. Ses appels furent heureu¬
sement enteudus par deux jeunes gens qui
se trouvaient a environ quatre cents metres,
et qui accoururent précip tamment.
L'un d'eux, M. Baai Bock, bien que ve-
nant de déjeuner, n'hésita pas a se porter
tout liabiilé au sscours de la malheureuse
qui se df battait dèsespérëmsnt.
Aidé do M. Tubert, il eut ie bönhenr de Ia
retirer a temps. La désespérée fut transpor-
tée 4 l'bótel des Régates oü elle reyut des
soins énergiques qui ne tardèrent , pas 4 ia
ranimer.
Onsutqu'eüe s'appelait Marcelie Testrel,
et habitait 143, rue de Normandie. M. Tubert
se chargea do prévenir ia familie.
Get acte de désespoir doit êlre attribué au
chagrin éprouvé par la perse récente d'une
de ses sceurs.
La jeune lilie a été reconduite 4 son do¬
micile.

ÏJn Indihidii dangweux
La police de Deanviüe-sur-Mer vient d'ar-
rêter uu interdit de séjour du Ilavre, auteur
de divers méfaits.
Jeudi, Gaston Duvai, dit Tonton, 33 ans,
journaiier, voiait uu coiis de cuir dans les
niagasins de M. Busncl, agent de la Compa¬
gnie Normande, et ie cachait dans son gourhi
au bord du bassin, oü ies gendarmes l'ont
retrouvé.

Le même soir, la police était prévenna
qu'une temmo était blessée et abandonnéa
dans un terrain, prés du quai de B -tenue,
Les gendarmes s'y rendirent et trouvèrent èü
eft t la femme Lehroton, 35 ans, demeurant
4 Lisieux.Eile poriait an visage une proionde
coupure. Le docteur Dauire»ne lui donna ses
soins et elle fat transported 4 l'böpital da
Trouville,
Cetie femme déclara qu'elle avait été arrê¬
tée par plusieurs individus : Yves Madec,
Frauyois Maiec et Ga-ton Duval. Celui ci
s'était jete sur elle ponr Ini voier son porte-
monnaie et la frappant du p ed tt des poings,
l'avait menacóe de la jeter au bassin.
On a, en effet, retrouvé sur Duvai lo porte-
tnounaie de ia fernme Lebreton et un cou¬
teau couvert de sang.
Samedi naatin, ce bandit a été interrogé pap
Ie juge destruction et il e,t a Ia di, position
du parquet de Pont l'E,êque.

Accident au Jinrrhé
Dimanche matin, vers dix heures vingt,
Mme Grenard, uée Blanche Beüenger, agée
ne 46 ans, journalière, demeurant ru- Jean-
Mjco, 5, passait sur ie murctia des Halles
Centrales, quand devant i'una des portss
dormant sur la rue B 'rnardia-do-Saint-Pierre
eliegiissa et tomba si maiheureuscment
qu'elle se fraemra la jambe droite.
Transpor lée aussiiöten voiture a l'Hospice
Genéral, eilo fut admise dans cet établisse¬
ment.

ttHmjiSi «?r ïs.:,ing
Dimanche soir, vers luiit heures, M. Léoa
Perrier, agé de 31 ans, préposé des douanes,
demeurant rue Casimir-Delavigne, 92, pas¬
sait daas la rue de i'Abbaye, devant ie fort
de Tüiirneville, en compagnie de M. Soumil-
lac et da sa farniile lorsqu'il fut inierpelié
par un individu qui lui dit : « Je suis Nor-
mand, moi ! Ea même temps, sans plus de
discussion, un compagnon de ce curieux
Normand se jeta sur M. Porder et iui poria
des coups de poing sur la figure et des coups
de pied dans les jambes. Puis ils se sauvèrent
pendant qua l'uu d'eux s'écriait : « Je de-
rneure, 22, rue Thieiillent ».
Sur la piainie de ia victirne de cette agres*
sioii, une enquête est ouverte.

W iY.OTET. MSTISTB,52.rtiiaBm«-17.r.B.-TOrir
Ursê5!8mis INrataer

Au début de l'après-midi, dimanche, Mill
Juliette Dantot, agée de 22 ans, journalière,
demeurant rne Jules-Masuner, 33, descen-
dait l'escrlier de son domicile iorsqu'elle
perdit l'équilibre et tomba ia tê'.o en avant.
Eiie so lil ainsi plusieurs blessures au cuir
chevoiu aussi dut-on la conduirea l'Hospice
Général pour y recevoir des soins, après
quoi elle regagna son domipile, aucune da
ses blessures n'ayant de grarité.

TI HASES Flf^ANOlERS
a>u ao Avrii lai-i

Vllle de Paria
Emprunl 1871

Le numéro 247,229est remboursé par 100,005
francs.
Les cuméros 443.270et 671.507sont remboursés
Chacunpar 50.000francs.
Les 10numéros suivants sont remboursés ciia-
can par 10,000francs :
1.249.811I 417.7611 B7Ö.1211812.7131 813.442
1.251.3931 27.6641 £0.0481 30.643:1.292283
Les 73numéros suivants soct remboursés cha¬
cun par 1,000francs.
47.687 1..021. 093 1.173.524 i. 046. 869 1.063.379
40 437 948.441 186.389 1.082.372 140.453
819 710 30.029 1 .021. 2',3 311 .08 i 1.108.535
1.193.812 618.719 904.091 428.837 632.896
920.218 964.532 337.207 192.713 357 270
i .093.178 72:2 4 1.273.062 1. "38. 910 017.870
775. 039 996.081 567.818 152.363 818.716
342.008 f.06 1.730 630.143 131.224 904 093
1.038.979 330.492 812 449 773.373 297.226
1 .118.214 441.833 1.064.508 1.046.870 920.216
2.104.046 1.021.096 417.769 1.210.830 1.082.378
02ó .363 962.528 1.005 344 236.670 385.659
7;-,6.146 1.071.863 596.207 1.197,514 856.163
1 . 107.U45 64.747 41 . 204 950.495 335.Cai«
930.690 824.388 172.792 379.943 500 .972

Emprunt 1910
Le numéro 191,178est remboursé par 100,000
ranes.
Lo numéro -451,304est remboursé par lO.OQJI
francs.
Les 59 numéros saivanis sont remboursés cha¬
cun par 1,000francs :
39.160 496.08-3 174.193 563.071 160.981»
372.866 579.695 202.100 174.467 91.52$
214.216 29.908 238.225 297.916 259.539
220 340 88.036 237.035 90.269 363.530
380.363 148.121 274.764 86 222 589.744
303 007 267.373 104.097 104.119 513. 78S
357.214 587.902 586.649 362.834 503.133
520.831 109.284 65.007 146.365 557.338
29.381 481.579 4.437 193.908 597.167
36.740 121.809 258.672 462.839 123.705
357.461 319.099 457.590 32.558 263.82Ü
125.752 64.190 248.346 87.098

Propria-Gonlaurs
Pcinlures hroyócs - Huiles graisses

FOURNITURESPOURNAVIRES
BROSSERiE DE r/lÉNAGE

—1 SAVONS —
LESSIVES - AlViIDC-N3

j\m PÏMAIIE &. Cie
/f^ftEHAVREfl/ss t mw.m

élait secouéet qu'onentendaitclaquer ses
dents.
Au bout de cette courétait l'esealier qui
conduisaitau bureau deM.Forêt. Lacom¬
tesse Ie gravit assezrapidement,retrouvant
une forcesubitedansle désir derevoir son
man yivant.
Uninstant aprèselle entrait dans lc bu¬
reau deM. Forêt.
— Madamela comtesse! s'éeria celüi-ci
avec tous les signes de ia plus profonde
surprise.
Puis, frappéde l'altéralionde ses traits :
— GrandDieu! Madame,commevous
êtes pale ! dit-il cn lui approchant un fau¬
teuil dansIequelelle se laissatomber.
Puis, promenantautouf d'elie des yeux
hagards:
— Oüest-il ? demanda-t-elle.
— Qui done? dit M. Forêt, de plus en
plus surpris des faqönset de la physiono-
mie de la jeune femme.
— Lui1monmari !
— 11est parti, Madame.
— Ah! on l'a emporté. Mais comment?
Et, commele fabricant la regardail d'un
air inquiet :
— Yous ne répondezpas!... Ah! je
comprends; mort, n'est-co pas? s'écria-
t-elie en dardant sur M.Forêt un
brfilant.
— Mort! mais pas du tout, Madame,
trés bicn portant.
— Comment!mais ccltc attaque d'apo-
plexie?
— Chezmoi?
—Chez vous, c'est écrit en toutes let¬
tres dans le télégramme«ai m'a aw»orié
I'affreusenouvelle.

regard

— Qui done a imaginé cette odieuse
mystification? s'éeria M. Forêt indigné,
car ce n'est pas autre clioso,Madame,et
je vousailirmequeM.le comtem'a quitté,
il y a une demi-heure, tres bien portant,
trés gai mêmo et pressé de se refrouver
prés de vous, parceque, disait-il, il vous
avaitlaisséedansunemauvaisedisposition
d'esprit.
— Yivant,il est vivant ! il n'a ricn eu ?
pasd'attaque ?
Ses traits se contraclèrentlégèrement,
sa poitrinese souleva,commesi Fémotion
l'étouffait: puis plongeant touta coupsok
visage dans ses deux mains, elle s'éeria
d'une voixtremblante de joie et en écla¬
tant en sanglots:
— Ah !MonsieurForêt ! Monsieur!. .
Mais l'excès de l'émotion lui coupa la
parole.
EÜene pouvaitplus que pleurer.
Heuriettevoulut s'approeher d'elie pour
lui parier.
— Laissez-la,lui dit M.Forêt, c'est le
bonheur qui déborde, c'est une heureuse
crise qui va détendrc ses nerfs et lui ren¬
dre le calmedontelle a tant besoin,après
tout ce qu'elle vient de souffrir.
— Oh! maisil m'attend, lui dit Iacom¬
tesse cn essuyantbrusquementses larmes;
c'est lui qui"soufl'rede mes angoissesa
cette heure ; retournons vite prés de lui,
llenriette.

(A
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fflÊATRES &CONCERTS
Grand- Théütra

Anjonrd'hui mardi 21 avril, aura lieu sur
totre 6cène municipale, l'tinique représenta-
ion de la saison: Lakmé, le délicieux opéra-
jomique ea 3 actes, de Leo Delibes.
Les succes remportés par Mile Rczia,
lotre gracieuss chanteuse légère dans
;es précédentes representations et noire ta-
entueux 1"' ténor M. Marny nons sont
jarants d'une internrétation nors ligne de
Memo ei •' " Notre basse ebanlante,
Jl. Vallés birio de Mignon a vain
it j a tui si beau succes n'en retrouvera cer-
ainement pas un momdre dans le role da
ïrahmane. Les idles de second plan de Fre-
léric, lladji, Maiika et Mistress üotson et
jïiss Eden, Miss Ro>eont èté confiés k MM.
Jou'oti, Lamy ; Mmes Riuss, Pamry, Roger
it Serviès. Une trlle distribution d'ensembie
ssure dort--au. chef dbeu we de Leo Denbes
me interpretation de toot premier ordre.
Ajuutons que la mise en scène sera faite
•.veele plus grand soin par notre régisseur
S. Deperre, qui vient do faire ü Rooen, au
fht a re des Arts, trois aanées consécuiives
lans ce' emploi.
Jeudi 23 avril, aura lieu Ia representation
ie La Juive qui devait avoir iieu aujourd'hni
nardi. M. l-v.t doe, notre lort ténor pour
:etle saison di-v.mt chanter a ia soirée de
ala offerte a S. M. le roi d'Angleterre, a
Opéra.
La location pour ces deux representations
st ouverte.

H. r If ...

rhéalre-Cirque Omnia.

ClfviErViA©ttflRISAPATHÉ
Anjonrd'hui mardi, fi 9 heures, débnt du
iouveau programme de cinematographs,
me ie grand drame sensationnel JL'&js-
prnitie, le plus grand succès de la saison
lu ïneaire de l'Odéon, representé en 5 actes
it iSUtableaux.
Cette oeuvre puissanto nous moatre ies
horreurs de la Guerre et dei'Alcool, tes deux
léaux de i'humanité.
Cettc oeuvre si faieti présentée est interpró-
iée par les grands artistes des Theatres de
Paris et nous retrace les passages les plus
langlants du Siège <Sel^vn-ïis.
Ce programme est compléte de plusieurs
mes insuuctives et amusantes et des der-
ïières actualités du Pathé- Journal.
Bureau de location ouvert oonime d'usage.
Service spécial de tramways k la sortie.

Folies -Bergère
Ce soir, piece dramatiqne;
ieorges Viitars, duos ses oouvrea ; Les 4 De-
loucfc.équitibristes ; Joé Ch<s ct le Naïn Kti-
tri ; Delpierre, dans sou répertoire.
Oram du spectacle : 1° Concert ; 2*Con-
jeri. Deip'et-re ; 3» Attractions, G. Vtllars ; 4°
La Xerpiiie, piece dramatique en 1 acte.
Location com me.d'usage.

0EA2ÏDCINÉMAGAÏÏMONT
Aujourd'hni mardi, 21 avril 1914,
Soirée a buit heures trois quarts,
L'immense succès :

LA VOIX DE LA FATRIE I
jïnémadrame pairiotique en 4 actes. Défilé
des troupes. Grand orchestre. Musique mili¬
taire . Tambours et Glairons.
Ce film dont Faction saine et lorte cous
transpor te aux iimites de la plus haute et de
la plus noble emotion vient d'etre acciamé è
l'lbppodrome Gaumont Palace de Paris, par
plus de 100,OHOspectateurs.
La Voixde la Paine qui sera présenté sur
l'écran a 10 b. 1/2 sera préeédó d'un pro¬
gramme hors de pair parmi leqnel il faut
Citer : LeBonheurpassé,grand drumede la série
artistique Gaunlont ; Les Frèrcs ennemis, sen-
iimentale ; La dénmsion, comique ; Calino
Avocat,comique ; Bout de Zan ramoneur. Les
ictuaiites Gaumont,etc., etc.
Prendre ses places eri location. Téléph. 13.31.

BJoek-Notes de la Danse
li it Atéridiounalo

Malgré un temps splendide, Ia maünée
Sansaute orgariisèo par la Méritliounalo a
5u un plein succès. Une centaine de socié¬
taires avaient répondu a l'appel dn Comité
d'orgaaisation et jusqu'au coucher du so-
ieii se sont prolongées les danses animées
sous i'habiia direction de M. Anqnetil, chef
d'orchestre.
A Glieures, Ia Soeiété a offert un apéritif
d'honneur. M. Gardes, président, prenant la
parole, remercia en terraes chaleurenx les
sociétaires d'ètre venus en si grand nom-
bre, fit i'éioge de la Soeiété et termina sou
discours en souhaitant la bienvenue k
MM. Barelto ei Marünean.
M. Baretto remercia fc président et dit corn-
bien ii éiait heureaxde se trouver au miheu
de ses Compatriotes.
Après le chant populaire Sé Cantés, de
nombreux chanteurs se sont fait entendre.
Nous devons une mention spéciale a Müe
AlMerd dans ses chansons proven?ales et ü
M. Rouge', dans la Touloasaine.
Tous les sociétaires et amis des sociétaires

Feuilleton du PETIT HAVRE

PETITEDUT
Grand Roman Contemporain

PAR

Pierra SALES

ont emporté le meilleur souvenir de cette
charmante matinée et se sont donnó rendez¬
vous au 17 mai procliain, chez M. Virlonvet,
au Mont-Joly.

Conférenceset Cours
Cours gratuits de Photographic. —Au-
jourd'hui nwrdi, » 21 heures, au 1'Cal de la So¬
eiété Havraisc de Photographio, 18, rue Gustave-
Flaubert, cours public, psr M. L caille. Sujet :
i" Comment l'en dóveloppeune plaque en cou-
leurs ; 2°Demonstrations.
I.e mardi 28 courant, commencera le cours sur
les (irsges arlistiques. 1" partie : Le procédé a
l'huile dit Rawlins avec démoostrations..
Ces cours sont entièrement gratuits, lous les
amateurs mème non sociétairespeuvent y assister,
les dames sont admises.

Les Anciens Elèves «les Eeoles rue Gus-
tave-ITauGcst. tue Ried fort — Les sr Cié-
tuires sont inforrués que les cours d'escrimo com-
menceront aujourd'hui mardi, a 8 h. 1/2 du soir,
a l'Ecole rue Ptedfort.

--Sb-
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DEUXIÈME PARTIE

ON TROUVE

LEPETITHAVREaParis
i iaUEBAIRIEiHTEHHÜTiOüitLS
S®®, ï"«o SestiuS-IL,aKar©,
(ImmuMsde i'HOTSLTERWNUSé

II demeuraitde l'autre cötcdc la table,
ia dissimulanta tous, ct pendant un long
moment,il eut Fair de rogarderles lettres,
de les classcr, faisanttout un mouvement
devunt Iaduchesse; il nc s'assit qtte lors-
qu'il vit ses trails un peu plus ealmeset
qu'elle-mêmelui eut dit :
— Je suis assez forte mainlenant, mon
ami... Mais de leis yeux sont fixéssur
nous q-u'ilne faut que rien d'anormal se
passe entre nous... assoyez-vousdone,
comtned'hahitude, et travaillons comme
é'liabilude. . . je vaism'iiabituerpeu a peu
a cette eftroyaolcidpe,a cette nécessitéde
eréer toute une organisation nouvelle...
Pauvre femme!. •. par qui allons-npus la
remplacer?. . . Et songer!. . . Oh! songer,
mouami, que, depuis huit ou dix jours
qu'elle est rnorte,le lien es', roinpu entre
ma fillcct moi !
— Taiscz-vous!... taisez-vaus,je vous
en pric !—Commentnepesvouseommuniaaer

TRIBUNAUX
TribunalCorrectioneeldnHavre
Audience du SOAvril 1914

Présidence da M. Tassard, viee-président
S PROPOSDUJEUDEBOÜGHOH

Le jeu de bonchon est-il un jeu d'argont
comme lo sontient l'accusation, ou un jeu
d'adresse, ainsi qoe le plaide MeFauvel ?
Intéressante question qui préoccupe au
plus haut point le prévenu M. G. . 2ö ans.
Si en effet le bouchoa n'est qu'un jeu d'a-
di'esse, il n'a pas commis de contravention
en y jouant sur Ia voie publique. G'c-st par
conséquent k tort qu'un agent de police
l'interpella, et si G... n'était pas en droit
pour cela d'outrager Ie représentant de la ioi
il est tout au moins excusable de s'être laissé
aüerè un mouvement d'humeur.
Si au contraire ie bonchon est un jeu d'ar-
g.mt, G. .. tombe' sous le coup de i'arrêté
municipal qui interdit ccs jeux sur ia voie
publique. L'agent &bon droit iui a dressé
contravention, et i'incu'pé a eu tort de pro-
tester.
H est un fait indiscutable, e'est que !ors-
que le bouchon est snrmonté d'une pile de
sous qu'il s'agit de faire tomber è t'aiile d'un
palet, et que l'adroit joueur empoche la
monnaie, it est difficile 'ie soatenir qu'ii n'y
a pas la jeu d'argent.
Comme c'est de cette manière que 6...
comprenait ie jen, il est condamné è cinq
francs d'amende pour la contravention et it
cinquante francs pour le détit.

LENÈGREET LE REVOLVER
M. Henri Gallern, débitant, 27, boulevard
Aniiral-Monchez vit arriver cbez lui dans Ia
soiree du 20 mars dorniers deux eonsomma-
tenrs, un nègre et un blanc. Si, malgré la
difference de race, tous deux s'entendirem
fort bien pour faire honneur aux cocsom-
mations servies par le cafetier, leur accord
fut encore plos touchant lorsque d'une com¬
mune vcix, iis sa refusèrent èrégler iemon-
tant de ieur dépense. Prières, menaces, rien
n'y fit !
Deux gardiens cyclïstes passaient fort a
propos. M. Gallern les appela et ies pria
d'intervenir. Ceux-ci amenèrent les deux
consommateurs récalcitrants au posts oü ie
nègre fouillé, fut trouvé porteur d'un revol¬
ver chargé.
C'est ce qui vaut & Dialo Diamda, 27 ans,
les honneurs de la correctionnelle.
Coüt : cinquante francs d'amende et con¬
fiscation de i'arme.

UNACCIDENTSURUNPONT
Raymond Fenêtre, garyon boucher, a été
déféré au Tribunal correctioneel pour avoir
causé, par imprudence, des blessures a un
ouvrier, M. Laurens, qui revenait de son tra¬
vail et passait a bicyclette sur le pont du
pertuis. A ce moment arrivait en sens in¬
verse le camion conduit par Ie prévenu.
Comme le cöté du droit du pontétait encom-
bré, Fenêtre prit sa gauche poor avancer et
c'est au cours de ca mouvoment qu'il ren-
versa te cycliste. Ceiui-ci s'en est u'aiileurs
tiré avec quelques légères blessures.
Fenêtre est condamné a 23 francs d'amen¬
de pour le délit de blessures par impruden¬
ce et 3 francs d'amende pour la contraven¬
tion qui consiste a avoir pris la gauche pour
traverser fe pont.
Défenseur : Levarey.

L'IRASCIBLÜCHLNTEUB
Pourquoi le sieur André Vacher, agé de
32 ans, chanteur ambulant, a-t-il envoyé le
6 février dernier un formidable coup de
cannesur la figure du nommé Germain ?
« Paree qu'ii m'a fait des propositions
honteuses, explique ie prévenu I »
Explication d'ailleurs dénnée de loute es-
pèce de justification t
Vacher récoite un mois de prison.
Défenseur ; MeContray.

monangoisse,monami?. . . Si quoi que
ce soit était arrivé a cette enfant, le sau-
rions-nous?.. .
— Maisvoussupposezbien queMadame
Lejars. avantde s'absenterdeParis, s'était
assurée?. . .
— Oh! je n'en doule pas : la yeille
mèmeelle sera allee a Boulogne; maisune
indispositionsurvient si vite a une en¬
fant!. . . Ah! je ne vais plusvivre tant que
vousn'aurez pas trouvéle moyendcrefalre
le lien entre elle el moi. . .
— Mais rien ne va être plus simple,
vousie pensez bien, et, je vous en con¬
jure, plus un mot la-dessus... Travail¬
lons!
Prés d'une heure s'écoula, pendant ia-
quelle, malgré son effroyablc trouble, Ia
duchesse parut s'absorber dans sa sainte
besogne, lisant soigneusement toutes les
lettres, rechcrcbant sur ses registres les
secoursqu'elleavait déjfi dormés, écrivant
queiquesmots, échangeantses idees avec
M®Maüiardyqui, de temps ea temps, la
complimentaltdu bout des lèvres :
— Je suis contentdevous. . .Maisquelle
frayeurm'avezvousdonnéetouta l'beure.. .
suftout devant cette paire d'yeux, la-bas,
qui était fixéesur vousavecune si effroya-
bleméclianceté!
— Nedisiez-vouspas la marquise si cm-
presséea monégard?
— Quandelle esl en face de vousseule-
ment,ma chèreamie;maisdes qu'elle re-
trouvema femme!. . .C'est ajoutait-ilpres-
que plaisamment,commedeux acides,qui,
séparés,sonta peu prés inofïcnsifset qui,
réunis, deviennentmille foisplus nocif
EtsiUaiueuxt. .

LESVOLS
Dans Ia nuit dn 4 au 3 février dernisr, Ie
sieur Joseph Varin, 30 ans, profitait de l'ab-
senesde M. Ilouel, bourrelicr k Gonneville-
la-Mallet, pour s'introduire chez ce dernier
après avoir eassé un cai reau. II fusalt main
basse sur toute une série d'objets, notam-
ment une tTitière en argent, uno montre
et une gourmette en argent, des fourcliettes,
des cuiliers, des draps de lit, un cache-nez,
etc., cn tout pour une vaieur d'environ 120
francs.
Une partie de ces obiets fut vendue au
sieur Edmond Foubert, 30 ans, pour une
sotnme de 8 francs, le resie aiaveuve
Rioult, 73 ans, pour 2 fr. 30.
La voleur et les deux recéteurs sont pour-
suivis.
Varin récoite six mois de prison, Foubert
deux mois et la veuve RiouSt un mois.

**■ St
Hervé a éventré un sac Ie 22 février der-
nier soos le hangar G. II avait fait glisser en¬
viron 300 grammes de café dan3 sa chemise
lorsqu'est mterveau un préposé des douanes.
Deux mois cle prison.

* #
Yves Le Bail récoite Ia même peine pour
avoir dérobó I kg. 300 de café sur le quaidu
Rhóne.

0HR0M1QUBRÊG1QMALE
Harfieup

Asoidentdu irsor.il.—Samedidernier, vers qua-
tre In-mes du soir. M.Etnile Maltndain,agé de
58aas, demeurant S Gonfreviite-l'Oreher, trayail-
lati a Hsrflenr, pour le conaptede Al.Tirvert, jar-
dinier, rue Gamot, a Ilaiileur.
En effectuant son travail, qui consistaH è trans¬
porter des rames. plusieurs brancbages vinrent
atteindre M.Malandaiaau bas-ventre, te blessant
assez gravement.
Cenduit chez M.Goisy,pharmacien, il reyut les
premiers soins, en attendant l'arrivee do M. !e
decteur Fieury, car lo blojsó döclarait eprouver
de vives douleurs au bas-ventre.
Concertds la SoeiétéChorale.— Samedidernier,
la Soeielé Chorale d'Hartleur offrait a ses mem¬
bres bonoraires son concert annuel.
La SoeiétéMusicaloouvrit d'abord Ia soirée par
un allegro avec chant, de Mou-eoi, intitule : Bu¬
ttons,liions, Ckantons, interprötó sous la direction
de M.L.-H.Petit.
Lejo!i morceau La Juive, prière et cavatine, de
Halévy, fut chanté avec un profond sentiment par
M. Le Manchec, qui traduisit avc-cbeaucoup de
goiill'lli/mne a'Amour, romance do Lionnet. .
La SoeiétéChorale inlerpréta avec enlrain le
chocur Champagnefieuri, de V. Laisnó, accompa-
gné paria Soeiété Musieale
Deuxsoli de violoncelle, de M.Gosselin.accom-
pagné par M.Ouval,furent executes d'excellente
fayon.
M. Ph. Grenet, !e sympathique directeur de Ia
Soeiété chorale, charta d'une voix superbe le
magnifiqueeanhb'ile d,- Paladilhe intifuló Palrie.
Dans la seconde partie, la Soeiété musicale <rxê-
cula Ilyldi, polka pour piston, qui vaiut a M.
Vilton, soliste, de chaleumux bravos.
La Soeiété chorale fit valoir lo joii clioeur de
Paliard. La TouffedeJasmin.
MM.Del'rlce, Bryau.Eymas.Vilmers,entre temps
avaient intéresse l'auditoire par ieurs chansons
ou scènes comiquos.
Deuxcomédies : A la Salle de Police,de Antony
Mars,ct Uana Militari, de Paul Gavault, furent
juuées au cours de celie agréable soirée.
Lps röles ont été teaus avec succès par MM.
Eymas, Det'rice,Bryau, Yilmers, MmesGivry et
Demonville.
Sain! Roma!n-de-Coibosc

Unorgabond éieenger. — Les gendarmes de
SaintRomain-de-Coiboscont procédé, dimanche
19courant, a l'arrestalion du nommé Georges
Neuper, né ii Vienno (Autriche) le 10septembre
1896.
Cet individu, se disant cuisinier, se trouvait
sans travail et sans argent.
Objettrouoé.—M.Eugéne Leprevost, maire des
Trois-Pierres, a trouvé, samcJi dernier 18 avril
sur la route Nationale,a Saint-Romain-de-Coibosc,
une porlie de bdebe d'automobile, un eoussin et
une petite couveriure.
Ccs objets ont été dóposés a la gendarmerie de
Saint-llomain.

8o!bec
Coupsdeooutesu. —Samedi soir, M.Clovis-Paul
Grovcrie. 24ans, ouvrier des lignes tclégraphi-
ques, se trouvait au Caféde Fécamp, place i.éon-
Desgeuélais, en compagnie de deux individusavec
lesqeels il jouait aux dominos. L'un des deux in¬
dividus commandt une tournée et vers onze
heures les trois consoinmaleurs partirent sans
payer La honne du café courot après et Gréve-
i ie régla sa part, mais les deux autres s'enfuirept,
Gréverie parlit ensuilo pour aller coucher son
oncle, Georges Gréverie, 32 ans, ouvrier de fa-
brique, ulemeurant 44, rue du Havre, mais en
cours de route il retrouva ses deux compagnons
et leur reprocha leur conduite. Pour foute expli¬
cation, ces dernier3 frappèrent Gréverie qui a'eut
que la ressource de s'ecfuir, abandonnant sa cas-
quelte a ses cgresscurs.
Arrivé a son domicile, Gréverie prévmt ton
oncle ct tous deux coururent après los individus.
Ceux-cifurent rejoints rue Aleide-Dsm'oise. L'un
d'cux, en réponso a la reclamation de l'oncle, dit :
« Je vais te lsrder » et il lui porta plusieurs coups
de coutesu, dont trois dans le dos ei un a lamain.

Hier, 51.Beaugrand, procureur de la Républiuue,
51 Birnaud, juge destruction, et son commis
giclh'-r, se sont rendus a Dollec pour ouvrir une
enquête sur cette sanglantc affaire.

EURE

oü se produisit l'ogression
pelit pont. Les agresscurs se retourneren! ators
vers Giovis-PaulGréverie, qui recut un coup de
coulcau dans ia région de l'aine el tomba,puis les
meurtriers s'en atlórsnt,
Le doctcur Bouyssou, sprès examen, ordonna
ie transfort des blessês a l'hópital Fauquet, oü ils
furent sdmis ü'urgence. Georges Gréverie a requ
trois coups de coulcau entre les omopletcs et un
coup a la main droite. Clo?is Gréverie a élé.bles-
sé ö'un coup de coulcau au bas ventre. L'état des
deux victimes inspire des inquietudes.
Le signalement des deux individus a éle donne
el des noms ent été nrononcés —mais ceux qui
ont été inierrogós se uéfendent do toute parlici-
pation dans les fails en question.— Le ccmtnis-
saire de poiiee do Bolbec a fait son enquête et
avisó le Parquet du Havre.

Les Andeiys
Accidentd'automohile.— 51.Prosper Josse, de¬
pute progrèssistc de l'arrontiissement des Ande-
iys, qui suecèüa l'an dorniT a 51. Louis Passy,
visite aetuetlement sa circonscription. Samedi
soir, il revenait avec son secrétaire, M.Anai-
simat, en voiture automobile d'une réunion
teriua a dix heures a Dangu. II rentrait ch>z
lui a Perruel, pir la routo Nationale et, trés
faligué, commencait a sommeillor, quand il
eutendit son chauffeur,M. Dclamare, pousser un
cri 'i'elfroi, en même temps qu'il serrait ses freins
a fond. A vingt metres devant la voiture, un po-
teau en fer, supportant des ffis Uelumiero éicc-
trique, était renversé, en travers de la routo,
qu'ii barrait eompiètement.
M.fosse, qui était assis aux cölés du chanffeur,
s'arebouta et se eramponna a son siege. II put
ainsi cviter d'étrc projeté ca dehors quandPanto
Vintheurter violeramcnt l'obstacle, mus il en fut
pss demftme de iM.Anaisirnat,qui était installé a
i'arriére. Commeune balie ii fut lancé hors de la
voituro el il alia choir lourdement sur ia route cü
il res'a inanimé.
Comme les pharss s'élaient élfinls dans le
ch e, M. Josso et soa chauffeur eureut beaucoup
d'- mal a découvrir M.Anaisimat.C'est seulement
au bout de dix minutes qu'ils te trouvèrent éten-
du dans Ie fosse do la route Comme il était éva-
nou't, its chsreherent a le ranimer, mais ce fut en
vain.
Enfin, entendant tm ehityi aboyer, 51.Detamaro
parviat a découvrir une maison oü on lui donna
un peu d'eau. Sous la fr icheur des compresses
Ie biossórouvrit enfin les yeux. On dégagea la
route du potean qui i'encombrait et comme I'auto
u'ótait pas trop délériorée, on put transporter id.
Arsaisiaiata Ecouis.
La commotion cérébrale qu'il a ressenlte est
der plus iaquiètantes et le médecin qui lui a
donné des soins redoute une fracture du craae.
L'enquête a établi que le poteau n'était ahattu
que depuis peu de temps lorsqu'arriva l'automo-
bile de M.Josse.——————'■■
Communicationsgivsrses
Comité de Séfcusc et «ïe Protection des
Lin'a nts tradaits eu justice (Aunée 1914).—
1™liste au journal. —Ont souscrit :
La somme de ö fr. : 5ImeGassot,MM.G. Bode-
reau, Du Pasquieret G»,ilasselmann, Gb. Coulon
frères, II. Ampboux. Frédéric Perquer, G. H. D.,
Homais, Fcrnberg, Fauvel, Gustave Michel lils,
Pierre Morgand,Lueien de Montflsury. MmeA.
H»ag,MmeGailois,MilsGallois, MM.WilliamGo-
daid. Mikkelsea-Jolty, Gle.ze, Hallier, Bossière,
F. Mclzet G", It. Ysnel, F. Dennis J.-P. Sirn-
monds, F. Lepany, Ilobert Prescbez, avouö, G.
Martin,arocat, 3. Roussel, ayoué, G. OJtDét et
G', Banque cationale da crédit, MM. Bouchez,
avouê, Alexandreet C«,Reaé Goty,Denis Guitlot,
Burel et A. Guerrand,J. Lemierre ct G«,F. ILirt-
mann, Eugène Violette, J. Dumesnil, Cauréray,
Lfon .Meyer,F. Etoy, Jobin c! C", E-.vi.Bruce,
L Rémy, Havre-Eclair, MM. F. Duteil. avocal,
Hainnevile, Pb. Narcy, Entrepots Dubuffet, MM.
P. Danvers,Victor Le Tonrnrur, 51.Ysnel, Mme
Gody,M. Geo.-II. Pollet, Mme veuve A. Leplay,
Comitédes Assureurs, 51M.Windesheim,Trouvay
et Cauvin,Hayn Roman et C»,Geo. Doublet et G«,
G. Heibrrt, Gil Rsmond, Grêditdu Nord, MM.O.
Randobt. il. Phitbert, Vaxetaireet G», Electricité
Industriélle. Bucbsrd et Fils, Beaugrand, Robert
Mariin,greffier, Renault, avoué, D.Ancel et fits,
G«de Navigation P.-L.-M.,G Couvert et Garaud,
E. Laneuvitle,ComptoirsDufayctGigandet,Albert
Souque, avoué, Maiüart,Albeit Quosnct et G°,V.
Jusselin, E. Rameiot,Gariner, II. Collet,Tasssrd,
Konsselinet Noquet,Gréditcommercial, G.Cbalot
et Sueur, Corblet et G', Masquclier flis et G%The
Gunard S. S. Gy, Guillerault et C«,J. de Vigan,
Léon Dupuis et C8,rnsison Rousselot, Michelet
G*,F. Avril, Patrimonio, avocat, D. Virnot fils.E.
Grosos fits, Mmeveuve LéonGterc, MMG. Etoy,
Louis Ambaud, Leroux et Ror.douaire, Louis
Brindeau, sénatetir, MmeSigaiuly,M. II. Mvncbe-
ron, Maison Manuet Misa,Mme Edou, M. i'abbè
Foaefce,Au Gaspillage, Journal da Havre, M.J.
Fióvet, Sociélé anonyme « Le Coton», MMGeo.
Robinson. L.Toulain et Ed. Heuzê, Bfeclwnridge
et G",MaisonVairon,Scnwcnn et G»,Leroux, co-
taire, Commissaires-Priscurs, Emite Lenobie,F.
Aubry iPrinlemps), Dufau ct fns, Ilamon frees,
Victor Bium, A. Joutsrd, le greffier du Tribunal
civil, MarcelToussaint, avoc t, A. Amiable, F.
Bïdourcau, Willy Kolbrumer, E. Tirard, Emile
Allsin, A. Derais, le curé do Saiot-Vinceut-de-
Paul, Mme IJ. Bricsrd. Inslilulion Saint-Josepb,
G Palfray, A. Godefröy, A. Foataine, B Drey¬
fus, Paui Bérard, AmbaudGranduryet Drieu,Gre-
Hier-Le Marchand, Mme Toussaint, MM. Alfred
Brunct, H. Thillard, Regouec-Demeanx, Rme
Boursy,GoldscbmidtclC«,Chéron,MmeII. Thieul-
lent, M.EdmondMeyer,MmeCh. Hue, MM.Bené
Lcrat, 51.Reir.hart, MmeMacLéod, 5fmeE. 5Iac
l.éod MMI.ouis Guitton, DrLamer,MmeMaurice
Taconel, lieutenant - colonel Masquelier, Mme
Briand,MM.EmiloHue!,R. Kaiser, S.H.E.E., G.
Anftay, Limare fils et II. Marécaai, Schoux, avor
cat, L.L., J. Courant et C8, F. Schlagdenhsufeo,
LoGois, Paul Roussel, avoué, F Acher, E. Jalla-
geas, Morin,huissier, Emilo Richer, A. Thibou-
mery, l'AbbéJulicn, J. Gérault, MmeB. Itoussc-
lon, MM.Alfred Tt-'llard, avoué, M. le curé de
Saint-51ichcl,Bières del'Ouest, MileWinslow,Mme
A. Noel, MM.J. Dero, avocat, Pb. Langlois, L.
Doro,Paul Auger, Dasmarais frères. Soeiété ano¬
nyme des Rjzeries franqaiscs, Tré-filerieset lami-
noires du Havre, MM.Bertram!et G8,MmeTbietit-
lent, Dicks du Pout-Rouge, Philippe frór.-s, F.
Sense, A. Dupont, Gaiitsrdct G8,Raout Contray,
D' Gibrrt, Drdu Pasquier, Marx Cahen, Auguste
Méry,Alexandre Masson. avocat, Tb Grcmont,
MüeMénage,MM.ïourres el G8,Josse,MmeAmy.
M.Weisseinburger, Mme Pb. Devot. 5151.Hang
frères, Nanpet G",D' Lenhardt, de Gouttepsgadn,
Edward Robertsonet Son,Mme,Léoncc Marende,
MM. A. Bredaz, D' Brunschwig, Compagnie du
G?.z, MMCauvinYvose, de Lbanaud et G«,Mme
Langstaff,51 Paul Léger, Mmes Ed. Boullsnger,
Lcslevcni G.Engelbacb, 51. et Mme P. Pciard,
MmeRobert du Pasquier, 5151.Grouzct, Jesn De
Grandraaison,MileGermaineAbraham,MM.Li-ury,
Thomas,A.-E.Lang, De Geuser, Jules Hoüande,
Mme Maurice Descb&mps,MM. Joseph Danon,
Louis Delobel,juge. . „ .
La somme de 3 fr, : 5151.Ernest Ssurret, Gué-
rard, Mme E. Toutain, Les Fils Bataille, Mme
Pusinetii. Compagniedo Vichy,Mme Giblain,MM.
Risson, E. Duplat, MmeJulfien, MM.ïleussaye ct
Contray, Provisour du Lyeée, P. Lambert, G.
Prcntont, L. Behn, Potel, L. Dreyfus, Vignerot,
M. Martin et C8, H. Trémter, L. Sturmusger,

» Si je vousdisais que ma femme était
presquejoyeuseen nFannonoantla mortde
Madame Lejars, qu'elle a nalurellement
connue tout de suite.
— Maisvousne supposez pas, . . mur-
mura la duchesse,qu'elle puisse avoir le
moindresoupcon?. . .
— Eli !non, ma chèreamie ; mais Ma¬
dameLejarsvous était dévouée... je ne
pariaisd'elie qu'avecsympathie.. .Mafem¬
meest cnchantécque nous ayonsune pei¬
ne. . . voilatout. Charmante,créature ! . .
coneluait-ilen haussant les épaules.
— Monmari prétendait que jo p'aurals
pas du l'inviter si vile !
— Voila qui est gentil de la part du
due. .. mais j'ai eu le plaisir d'embrasser
mes enfantsun peu plus tot, et cela vaut
biende supporterquelquespiqitïes ü epin-
gte.
" MainlenantIe courrier était presque tbut
classé, tellementils avaient l'habitude de
ccdépouillement; MalaM°Malhardyn'a-
chevaitpasson travail, pour avoir le pré-
texte de rester auprèsde la duchesseapres
qu'on se serait retiré ; et comme tout le
mondesetrouvaitbien a Sarlreville,on ne
disparaissaitque ientementdu saiop.
Aonzeheures, il y avait au moins une
dizainede personncs encore, qui bavar-
daient, qui faisaientdes planspour lc len-
demain.
Unedes fillesde la duchesse s'était mise
au pianoet feuilletaitune partition.
LordRustleys'cntretenaitde ses chasses
aveesonbeau-père. . .
Mais soudain il se frappait le front en
s'ccriaat i
—Oa est si heureux chez vous, mon

Grande Blanchisserle,Mile Hue, 51. Tranel, Mile
Auvray, MM.Bartotl, Genet, Peyriot, A. Maire,1.
Capelie,Gautler, MmeDessauvage,M.Lefebvre.
Ont souscrit la somme de 2 fr. : MM.Ch. La-
mussie, DöodatMarie,Lesueur ct Lavergne, P.
Chevalier, R. Mazeline, G. Flagollel, Gaveng,De-
breuille, Bauder,y, Perrier, J. Caillié,Champ ud,
Morchet C».Saint Ftèrcs, Schadegg, L. Burghard,
Madelaine,Micaux,Bartbold, R. Builleb-cheet G.
Lebigre, Forlerre, Noël (amoublemesHs),Berg-
mann, Blondel, Marccutt, Ilóffl dc Normandie,
51M.G. Lefort et Lar.eluit, Guizwillcr, LeGrand,
AffichngeAcber, 5)51.Picard, Lafaige et Cornier,
Hofmaun, Paul Lamy, H. David, A. Blactot, Cb.
Mungin.L. Sliugars, L. et J. Philippe, Lelaumier,
E. Mallard,F. Le Bris, H. DucbemiD, L. i.ebou
langer, H. Debray, L. Bauer, Déd'Argent, 511les
Lionnet,MM G.-D.,Carré, 11.Dehors, Voisin,Ma-
rande, F. Vivier, E. Binct. Andersson, Paumelle,
Bisserier, G. Lang, Verbruvg, C. Bernbeim,
Jobbi-Duvat,M.Acquilina. Alexandre ct C8, Le-
sage, Baudouin, G. Duehemin, Locithard,A. Fran-
cbe, C Ilorvieux, II. Sieurin, Ed Mahouy,Pauiiac
et C8,G [luiert. Roussel ct ilomond, Evers et
Gaudu,Cargill, 51.Rasse, Kite Buray, MM.A. Le¬
page. A Flambart ei L. Valet,A.Gafie,Fróret, H.
Bjteel, MmesLafon, Saha'bier, Duercq, 5lvt. Le
brun, Bêgouin, 5111eCbégaray, MM. Bonjour,
Courtin, 51.-P. Durand-Vi-1.Cibitor;, A Dubarry,
ïboriot, 51ineBautj 5151Charasson,Thireau-Morel,
Coureieras, Morce, 5!ineveuve Aubry, M.MLe¬
de/., G.Noël,P.aisondu Perron, Ribe,MmeLcBas,
MM.Ra«in. p. Le Magnan,51 Forterre, Legrand,
Vauvi 1,Dumort et fits,Dicquemare, 511ieG. Au-
zou, Le Garpcntier,notairo, Pertigault, Bapaume,
Meinier,L. Coisy, Savary, C. Kirchbaum, Mme
Paul Grosos.Belïenger et fils, Laiglois, Clerisse,
E. Périer, Gys.
La somme de 2 fr. 50: MmeBmzin, M. le pas¬
teur Granier.
La somme do 1 fr. 50 : M. Devarietix.
La sornrnede t fr.: MmeVve Dupray ; M51.L.
Dumont, Ch. Millot, Ph. E«nault. Flagolbi, Co-
bi rt, G. Chatel,M. Bouillier,Groix.Neuville.5!au-
rice Bocquillon, A. Frebct, F. Duvat, 11.Colom¬
bel, E. Danger, G. Fossst, II Erard, Cbauvin,
Iloneix, Tbiberville fits, A. Joannes, Salucc, Du¬
puis, Pottier, Mme litibcr, MM. EL Ternon, A.
Rémond, R. Dehals,Brunei el Gr«ndsire, A.Le-
qu'-lle, DrGeorgis, DrDucasle), Aug. Langlois,
Duf, Lenoblc, Discur.
La somme de 50 cent : 5!M.51enin,Buehard.

Fête «JuDuartier Ges ltaffinaries. — Go-
mité d'bonucur : MM.Jules S.rgfried, dépulé ;
Gónestal, maire ; t éon Moyer, couseiller ; Jalla-
geas, consoiller ; Rebour, Le Bris.
Comitéaelif : MmeVveGallais,présidente ; MM.
Lequéré, vice-président ; Eugène Gallais. secre¬
taire ; Desmotiiins, trésorir-r ; Laviec, eoromissai-
re général ; Gallaiset Peneréacbe, commissaires.

Le Pont cle l'Yonne. — Le pont n82 du ca¬
nal du Havre a Tancarville (pont do l'Yonne) sera
inleidit a la circulatton les 22, 23 et 2-4avril pour
cause de réparations.

Tribune des Syndicate
Syndic at des Marchands et Marcfiandcs
des 4 Saisons. - Réunion demaia mèrcredi,
a 8 h. 1/2 du soir, au siège social, 3, quai
Videcoq
Ord<e du jour : Remise de Sa septieme action,
placement de fonds a la Gaissed'épargne. Nomi¬
nation de quatre délégués.

Syndicat du Commerce dc l'Epicerïe du
Havr.'. — Réuuion mensuelle demain mereredi,
a 5 heures ires précises.
Ordredu jour : I. Lecture du procés-verbal de
la dernière séance ; 2. Lecture de la correspon-
dance ; 3.Programme éeonomique. Avis ; 4.Con-
grès a Nantes des 19ct 20 juin ; 5 Congres de
1915.decisions a prendre ; 6. Presentation et ad¬
mission de nouveaux membres. Questionset pro¬
positions.

§ülldin des (Sociétés
Soeiété Slntuelie dc Prévoyance de» Em¬
ployés de Commerce, au siege social, 8, rua
Caligay. — Téiéphonar.' 220.
Cours Techniques Commerolaux
Cours «in Msrdi

Langce Fbanqaise (Prof. M. Pigné, Directeur
d'Ecole Communale).—De9 b. 1/2 a 10h. 1/2.
Callisbaphie (Prof.51.Laurent,Directeurd Ecole
Communale).—De8 h. 1/2 a 9 h. 1/2.
Arixhmetiqce (Prof.M.Pigné, Directeur d Ecole
Communale).—De 8 b. 1/2 a 9 h. .1/2.
Anglais üstol (Prof. M.E. Robme, Professeur
au Lycóe). — l" année (SectionB). de 8 b. 1/2
j 9 jl. 1/2.
Angi.aisCommercial(Prof.51.Gibbs).- 38année,
De9 h. 1/2a 10h. 1/2. .
Espagnol(Prof.M.Vassia,Vice-Consuld Italië).—
1" annee, de 8b. 1/2 a 9h. 1/2 ;28annee.de 9 b.1/2
a 10b. 1/2. , „ ,Awthmétique Commbrciale (Prof. 51. Laurent,
Directeur d'Ecole Communale). — De 9 b. 1/2
a Dagttlosr ApniE.-—De 8 h. 1/2 a 10h. 1/2
LaSoeiétése charge de procurer 4 MM.les Nêgo-
Clants,Banquierset Courtiers,les employesdivers
dont ils auraient besoin öans lours bureaux.
Le chef du service se tient tous tes jours, a ia
Bourse, de midi a midi et demi, a la disposition
des sociétaires sans emploi.

citer, qn'onen oublie toutes ses affaires.. .
Je n'-aimêmepasregardéoü en ëtaientmes
minesd'or ;. . .
—Je eroisque les jonrnaux sont sur Ia
table dema femme dit le due.. . avecmou
courrier.
Lesdeuxhommes,puisdeuxautres,s ap-
prochèrentdc la table dc la duchesse,pqur
avoirdes nouvellesde ccmarché financier
qui tient tant de placedans les preoccupa¬
tionshumaines.
Et c'est ainsi quola pile dejonrnaux, a
laquelle personnen'avait encoretouche,fut
ouverte, feuilletée; et quelquesinstants,
les minesd'or, le 3 0/0, les fonds russes,
l'Extérieure, la Hartmaan occupèrent la
conversation.
Mais,tout itcoup,au milieude ces feuii-
les qui se dépliaientdevantelle, la duches¬
se apercevait,en grosses lettres, ces mois
qui lui firentl'effet d'un coup de foudre,
bienautrementelïrayantqué lanouvellede
la mort deMadameLejars:
LE CRIMEDE BOULOGNE
Si. a celteminute, las doiglsdeM®Mal¬
hardyne s'étaient emparésde spa poignet,
y imprimantses onglcs,elle laissait süre-
mentéchappèrun cri d'angoisse. . . .
Et, juste a ce moment,ie due, qui jetait
rapidementles yeux sur ce journal, pro-
noncait,:
— 'fiens, un crime a Boulogfie-sur-
Seine. . . a peu présen plein jour. . . C'est
insenséce que la police est bien faite chez
nous !. . .Unefemmeassassinée.. . pendant
que ses fillesétaient alléesjusqu-'ala porie
du Bois... vers six ou sepl heures du
soir,.. done, en plejne lumière encore,a

Soeiété Modern Style. —Jeudi soir. a 9 heu¬
res, réunion mensuelle, Höteldo Ville, saüe B.
Ordre du jour : Lecture des procès-verbauxde«
deux dermeres réunions. compie rendu financier,
organisation des excursions, questions diverses.

Jeunease républicaïne et laïquc du lïa-
vre. — Réunion du Comité co so.r mardi. a
8 h 1/2, sa Ie B. a l'Hölel de Ville.Tous les mem¬
bres peuvent, s ils le désirent, y assister.

§ülletin des (Sports
Fundi aSeaHavre atuybj C'tut»
Le Havre Rugby Club réunissait samedi soir,
daas les saions de li Grande Taverne en un
punch smica!ses deuxbriilantessections de rugbyet de cross-country.
51.Derode,president d'honneur du HKC,presi-
dait cette fête intime qui obiint le plus franc
succès.
Le viee-président, M. Nancy, rappeile en quel-
qups mois la saison de rugby ainsi que les bril-
lants résultats cbienus par l'équipe de cruss-
country.
Mouquetfut en cetle occasion cbaleureus°ment
félicité pour ses prouesses, ainsi quo Gibeaux et
Lameillequi coniribuerent avec ieurs camarades
aux si ceês de l'equipo.
Ensuito eui lieu la distributionde 17 prix sttrt-
bués au GrandPrix du IJRG dispulé le 3 avrü.
Nos crossmen et rugbym-n firent -nsuilo
preuve d'une excellenie cordiabté et ne se quiiié-
rent que sur Je tard en se prom.Uaat de nouveaux
succès pour Ieurs coiffeurs.

UoxingClubdu Havre. —Ge soir mardi de fl s
7 b. 30, cours par lo professeur amateur Geo.
Aspa.
De 8 a 10heures, cntralnement et cours par (e
professeur Ghtsnel, au ring du Boxing club. 45,
rue du Doeteur-Gibcrt.
Le bureau fait savoir aux membres combdlants
que la saison comporte encore 3 soirees couibst-
lives et les pric n'ötre en me«ure de fair, hon¬
neur aux couleur» du Boxing Club du Havre,en
se mainitmant bien enti'ainés.

('our«e a Pied
Havre Athletic Club. — Nous rappelons que
demain soir, a 8 h. 3/4 aura lieu a ia GrandeTa¬
verne, t8rétage, l'assem lée constiiutive do «
section de Sports alhleiiques. Tous les sporlsmea
désirant praiiquer la course Ü pied y seront iei
bieuvenus.

Athlrtlgme
Havre UunbijClub.— Dimanebedernier !e HbO
a ouvert officvcusement sa -aison d'aibléiisrue,
uae vingtaine de c uieurs étaient présents, on
sVntraina sur mo et 300moires, p ids et sautsen
bauieur avec élan.
:o jeune Beitels'adjugea ces quatre épreuves
et passs les t m öö en hauteur avec élan, ce qui
fait bien augurer la saison.

Résultats techniques
JüOmetres, finale : 1. Belle!, 2. Juhsm, 3. Ba¬
zin, 4. Barresu
sóo mèlres : t. Bellet-,2. Bazin,3. Jubam, 4.
Barreau, 5. L ger.
Poids : i. Bellet, 2. Salesse, 3. Rouvre.su, 4.
Bnrreau.
Hauteur arec élsn : 1. Bellet, 2. Barreau, 3.
Jubam.
Jeudi a 9 heures, ' Grande Taverne, i" étage,
réunion pour lous les j^-unes geus désirent prsti-
quer l'atblétisma. Formation do la Commission'.
Adhesions.
Coiirsr* a Saint-Clpud
Lundi 20 Avril

prix des conuEiLLEs (a réelamer). — 3,000
francs. — Disiauce : 2.000mé res. — 1. Monf
Joiy, a M. H. Rigaud (Lernmeu. — 2. Pourquoi
Pas (51,Rsral). —3. Sylvia II (Marsn)
Non places : Briserocbe, Ravaude, üvoldi, Pun-
nab, C!osLaffitte. Upsala
prix des amazones. — 8,000francs. —Dis¬
tance : 1,400metres. —J. Rose.ys, a 51.Edmond
Blanc (G.Stern).—2. Osteite (A. Lane).—3.Moïna
(Doumen).
Nonplacés : Priraavera, AlbaRosa, DearQueen,
Pointe, Mstmsta,Courtisaite,
PRIX DU BOIS DE BOULOGNE. — 5,000 fraDCS.
—Distance: 2,400metres. —1 Kincade,a 51 A.
Belmont(MacGee).—2. Eversley lO'Neill),— 3.
Idiiio iSharoe).
Nonplacés : Liberlad,GoodMorning.
prix du gros- bliss ox.—A réelamer.—3,000
fr. — Distance: 9u0metres.— t. King Haakon,a
M. Jean Stern (Garner).—3. Mignon Brö Mac
G'ce).—3. Bootjack(ONeilj.
Nonplacés : Chantiunerle,AHalia, Cbartnozine,
Torch,Fillea Papa, SylvianeT.,Satyresse,Nijinski,
Another Maid.Garazlarra.
prix vei.asqdez (Handicap).—5,0f0fr.— Dis¬
tance : 2,001)me res.— 1. Vciüée, a 51. E. Des-
champs (J. Jennings).— 2. Réséda IV (O'Nei'l).-
3 Rancio II (J. Bara).
Non placés : Gardea Vous, Narda, Handia, La
MiCarême,La Fuite.
PRIX DES ACBÊPENES.— 5,000 fr. — DiStaPCe '.
1.401»metres. —J. Pucblito 'Garner).— 2. Moat
d'Or (Loltus).—3. Coq liardi (G.Stern).
Nonplacés : Tattoo, Vaitlant II, Tospy Turvy,
Boscbyons,J'En Veux.

Résultats Pari mutuel

Béelaratlon de SocicJé. - Parrai les décla-
raiions dissociations parues au Journal Oljiciel
du J9 avril. m us reievons ta suivanle :
10 avril 1914. La Boule de NeigeN. G.
Objets : Achats de valeurs a lois, parlage des
titres achetès et des gains réalisés.
Siege social : 2i, rue de la Paix, le Havre.

l a FraterneHe (rue deSffnt-Romain).—Sous
ce tilre, vient de se fonder une Soeiété dont lo
but est : !• de faire cnlre les associés des excur¬
sions, banquets ; 2"de donner, dans la mesure ou
ses ressources lo lui pe m"ttront, a tout assoeio
mslade ou blessé, un secours pécunier.
Son siège est tixó GercieFranklin. (Socmtcdê-
clarée le 25mars 1914.
Le bureau se compose comma suit : president,
M A.Frébourg; vice-president,M.J. Guêtencux;
trésorier, 51.MarcelTélrel père ; irésorier adjoint,
M.Maurice Tetrel ; secrétaire, M.Marcel létrel
fils ; secrétaire adjoint, 51.SlariusPrcbourg ; ad-
nifnistratenrs : MMPierre HiUiquin,BapltsteMer-
rer, Donation Allain, J.-5I Loboo,GelesUnijji 'U
iin ; Gommission de controle : MM.Gb. Souüct ct
Lefcvro. , . „ „ „ »Pour tous renseignements, sadressera 51.A.
Frébourg, président, 8, rue de Saint-Romain.

cetle époque.. . une latte effroyable.. -
les meubies renversés... les tiroirs for-
cés... une cassette démolie !... Et les
voisins n'entendent rien !••. Et dans
tout Ie pays personne ne s'apergoit de
rien !. . . , _ . _— Uncrimea Boulogne?...Oudone ....
fit le notaire en prenant le journal des
mainsdu due. ^
Et ii se piucait de telTefaconqu il cou-
vrait entièrementla duchesse.
Lamaiheureuseput done,pendantquei¬
ques instants, s'abandonnera sonémotion,
a ses larmes mêmes... car il distinguait
qu'elle sanglotait. . , ,
Maisavec son talon, tl avait trouve ie
bout de son pied, et ii appuyait dessus
brutaicment, n'ayant plus que ce banal
movende la ramenera elle.
Et puisqu'iifallaitbienqu'elle connut la
nouvelle, il la lisait carrément, coniiant
dans l'imminencedu danger, pour qu eue
parvint encore a dissimuler soneüroyabie
bouleversemcnt.
Et d'une voixqu'il avait la forcedc iaire
indifférente, ii paraphrasait,lui aussi, lc
récit du crirae :
— C'estétrange, cn effet... une jeune
femme.. . MadameCatherineBouchu, qui
vivailaveedeux filles.. . trés retiree. . . et
qui avait envoyésa bonne a ia poste, tan¬
dis que ses enfants étaient allés se prome-
ncr... Quand les enfants sont revenus,
leur mèreétait morté. . . Un individu s é-
tait glissédans la maison.. . il 1aura sur¬
prise. . . II se sera jeté sur elle. . .Out, c est
ltienainsi que Ia premièreenquêteexpli¬
que la chose,car rien a'indique qu il_y
ait eu premeditation... Quclque ro-

chevaux

1" Courss. — 9 part
Mon Joty
Pourquoi Pss
SylviaII
2' Course. — 9 part.
Hoselys
O téita
Moïna
3' Course. — 3 part.
lOrvcade
Evt-rslcy
4* Course. —13part.
King Haakon
MignonBrö
Bootjack..,
5' Course. — 7 part
Veillèe
Réséda IV
68Course. — 8 part.
Puebiito
Montd'Or
GoqIlartli

Pesagb 10fr. i

Gajsrtts| Placés!

43 50
29 A-
35 —

13 -
(8 50
285(J

37 -
17—

38 -
.3330
öö 5b

31 -
22 50

16
1350
1450

159-

13 -

94 50

99 50

J5350

56 -

Peloüsk 3 fr

thgruts I JIuK

8050

7 -

4150

4250

—r —

3150

36—

51950
lioü
1950

6 50
1350
1350

14—
8 —

14—
1850
20—

1550
1659

8 50
6 —
8 —

deur. . . Heureusement les enfants n'é-
t'aientpas ia ; car. avee la violencede ce
misérable,on aurait pu craindre pourelles
aussi. .. Enfin, clies sont saineset sauves
toutes les deux : et l'ainée a déployéune
énergie extraordinaire pour que l'on re-
irouve Fassassinde sa mère. . - Pauvre pe¬
tite !. . . Mais,attendez,attendez! faisait-il,
portantla main it son front, en hornrncqui
essaiedc se souvenir; attendez...
El tout en pareourant les jonrnaux des
dates suivantes, car cëlui-la remontait
une semaine,il prononctitplusieurs Ibis1&
nom: . „ * .
— Bouchu !... Bouchu... Cathermt
Bouchu... aidez-doncma mémoire, du¬
chesse... Est-ce quo dans le temps,vous
n'ètes pas venueen aide a une femmeCa¬
therine Bouchu?. . ■ Oui,n'ëst-cepas?. . .
fit-it commesi la duchesselui avait ré¬
pondu: serait-ce celle-ci?... Non... ou
c'est peu probable; car je me souviensque
la CatherineBouchu a qui vousavczpro¬
curedu travail n'était certainémentpas en
situation de possédcr une maisonnettea
Boulogne... „ . 0Mais a-t on découvert l assassin .
Non.. . Ni le jour du crime. . ni le ien-
demain... ni'ic suriendemain,on ne re-
trouve la moindre piste. . . queiquun de
ces rodeurssansdoutequi,pendantia belle
saison,passentla nuit dans le Bois,malgie
les tourneesdesgardes.. . II y en a si peu
du reste. . . ct quand ia police se mele de
faire des raftes, elle trouve des tas de
gredins... Oui, ce doit être queiqu uu
de ces nusérablesuui aura fait le coup. . .

(Asuivre
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lüïSTICS OE LA Pi-EaiE

°-ls-Svort.
Ju, key.. .
Liberie..

Saint-Ssifii, $ 1 April
PRIX DO LOT
Don Cêsür, Mmas.
Don Cêsar, Restigoucho»
Don Gésar, Mlnas.

PBIX DE 1,'AVEVhON
-ris-Xvort Siva IJ. Dillevesée.
Jockey Siva II- MastigsdoUF.
Libertó Siva II, iiülevcsée.

MIX 1)E L'.«JWT>1.VE
ris-Sport ». Le Malifan, Saint-Léonsrd.
Jockey..'. Le MatiIan, Saint-Léona'd.
liber ié. . ... • Lc Malitafl, Salüt-Lêoildfd»

PBIX KERSAGE
. ts-Snort LTmpélueux, Bozkerio.
jockey Ee. VeU-Pie»rd. Figurine.
' Liberté LTmpélaeux. Bozkano.

PRIX DU SIÊDOC
is-Sport Monticelfo, LousliC IV.
Jockey (a tip de Mor, Loustii'. IV»
hbertè Moatieello, Louslic IV.

PRiX DE LA GlilOXDB
'is-Snot"!. ... Eve II, Patrick.
igcJcey Patrick. AQtoneUo.
Liberie Eve II, Patrick.

bulletin financier
Pari* Ï0 avril.

j tnnrehS demeure lourd et sans affaire,
j rente fra«VQ*i*0.cot'* 86 63.
'Extérieure espignoie s'inscrit A88, 1lianen a
,ti !e s-.-rbe a 79 0 et le Ture a 81 «0. Les
.is tusaes teraiinent : le 3 0/0 189i a 73 30, le
.1a 70 73, ie 8 o/O 19)6a 103 73, le i 1/2 t9u9 a
'0 et le Gotisoiiilé 87 5.
■isétablissemenis de crédit restcnt msl dispo-
La B'cque de Parts fatt 16!6, le Conaploir
-comptc 1,033. Ie Credit Foncier 898. ie Gré-
.yonnais 1,6 6 ct la Soeiété Generate 8"3.
-.rim tos chemins franfiais, te Lyon est a 1,297
■tN rd a 1.713.
i Rio-Tintu recule a 1,789.

«agjfr»..,.»...-! ■" ■
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ERBER
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t'ouvellesDiverses
Rflystèred'une Barque

abantionnés en !¥ler
•ne rrtyslérieose déeonverte a été faile di-
1. he-apt ès-rnidi par un pechaur de Saint-
diier. II ailail se iirrer ff la pcche dans
environs du cap Cepet, lorsqu'il décou
, tine « plate », petit bateau plat, ii ia dé-
. dans l'anse des Petits-Frères, situee non
\ ue la batterie de !a Carroqne. I! en in-
;ia le posts da I'Arraisonnernent, qui ex-
,a im media te-ment una baleinière pour
,,ener la petite barque,
e brigadier de gendarmerie et !e syndic
gens de mer du Grenx-Saint-Georges,
vanus, prccédèrent, a l'arrivea do I'em
cation, a une visite qui aboutit ff la dé-
verte d'eilets d'hoiurae et de temme,
n portefeuille renfertnant quatre billets
<00 francs et d'une sacoche contenani
x b-.gurs et une lettreff I'adresse de Mile
ne. 13, rue d'Aiger, Toulon.
i'adresse indiquée, on a déciaré que
.enioiseile Géline Iloulin était partie de
s sainedi et n'avaii pas reparu. D'après
dires des psrronnes de son entourage,
yétait iiée depuia ioagtenips a un sous-
tenant du 8? colonial, M. Souchet. Le
,p<8 no vivait plus en parfaite harmonie,
jours derniers, le sous-lieutenant luiau-
• éci it uue letire ei c'est ;.u r»/;u de cette
•-sirs- qu'eile serail aliée le voir, le same-
■iu poue militaire de ia Golic-Noire, prés
/.arqueiranne.
nt-ils été surpris par ie mauvais temps
eut frêle etubar cation, mena^aut de cou-
oni-ils lente de se sauver ê ia nage e.
"i ? Se seraieat-iis suicides ? On penehe
iöi pour la première version. En tout
, on «ait que l'o!fic:er redoutait (pro son
te ne le delaissat, ce qui laisserast aussi
"je pour le crime. On sa t egalement que
no Roulin était une fervents de i'opium
> deruiöre, agee do vingt-six ans, est nee
[>est.
.'enquête onvc-rte déehiffrera pent-ètre
'jgi'ic do cette mystérieuse affaire.

:at civil du havre
NAÏSSANGE3

'■»so ovril. — Lucile TANGÜ?, rue Gustave-
jdtisu, 89 ; Roger MARUM, rue do Monuvtl-
j, 1 3 ; Charles GI1ÉUON,rue de Normandio,
i Jean I.01SEL, rue tiu Docteur-Fauvet, 28 ;
rt flEQUET, ruo Jules-Masurier, ii ; Emtiienne
'ÜK, tue Jules Locesne, 7.

Le cius Grand Chosx

IISSANOiER
3, Bd de Strasnourg 'let.OBl
VO!TU«ES deo. 35 fr.
CYGLESCOVENTRT-RéDCOieri!»
Va.leur tiéeic : 240 tr '«d -

K iTmprinersa da Journal LE HAVRE ifc
«6, BUS FOWTENSLIJB

LETTRES DB MARIAGE S
ItiDela tie N*tanc« |£

DÊCÊS
20 avril. — Jesn LE COZ,37 ar,s, mécsn'-
-it. ruo Guslave-Unntl«#u, IW ; Marcel GIF-
-ftD. it rnois, ruo do la ilailo, 33 ; Francois LE
iil'ION, 64 ans, matin, rue du Grand-Croissant,
; Augusto MIGA'OT, '»ö. ans, journatier, run
y, 16 ; Alfred LEGELLIEB, 67 tins, sans pro-
.sion, Hospice General ; ban G0MB1C,22 ans,
<rin, Morgue ; Jean LE NABOUit,3i -ns, marin,
'} Dauphins, 46 ; Mètanio LEHA1LL1F. vuve
"i'OtstiO, 57 aas, sans profession, rue Heie-
. lot.

Spécialité a» K»u!l
1 L'ORPHELfNE, 13 15, rue Thlera
D«uii complet en 11 fccore«

Sur demaaac, ujio oersoan» mitiée au üeuü purte 4
tfcoislr z. üoaur.il«

TELEPHONE 83

Soeiété a LAFlOTTE »
Soeiété sontMessieurs !es membros do Ia

inloniiés du déeès de
MonsieurJean LEGOZ

cl sont priés d'assistcr 0 I'inhum alion qui
aura lieu le mardi 21 avril 19t».a 4h. dusoir.
Röunion : 140, rue Gustavo Criade&u.
, Port de l'insigne ohiigatoire.
^ l'V9I) Le président, ad. vb rai .

Vous êtes prié do bi n vouloir assisler aux |
convoi, service et inbuination da
Monsieur Jean-Baptlsfe DROIT
rtécédé le 20 avri! 191i, a 1dge de 85 ans, muni
des Sacrements de i'E lise.
Qui auront lieu aujourd'hui 21 avril courant
è quaire heures du soir, en l'égiiso d'Harffeur,
sa paroisse.
On se réunira au domicile mortuaire chez
les Soeurs de la Compassion, Barfleur.

PriiïBits(?arleüefeieiusaAme.
De Ia part de :

/V. «f ft" DROIT; fit"" EnUUenne et Hêlène
DROIT; z». er A'">"LALQGE,nee DROIT, ses
iieueu et nièce ; les Sceurs de la Compussior. ei
les Amis.
II na sera pas envoy ö do lettres d'invi-
tation, Ie prés»nt avis en t- nant lieu

16793)

ID. et IK" PARLOUARO.nêe LECOZer ÊÈ' filS,
M.et IK" LAUNAYnbe LE COZ;
LesFamilies CLOAREC,SALUM, tHEHOUet les
Amis pnent leurs Amis et C"nna.s>ances de
vouloir bicn assistcr aux convoi, service et
inhumation de
Monsieur Jcan-Yve3 LE COZ
décedé a l'fige de 37 ans, qui auront lieu 1c
vtar i it courant, a qaatro heures du soir, en
t'égliao Saint Augustin, sa paroisse.
Le Convoi se réunira au domicile mortuaire,
me Gustave-Bfindeau. 140.
Le présent avis tiendra lieu de lettres
d invitation. (6817

IK.et M" Maurice MALÉTRAS,ses père et
mere ;
M. et M~' Augusts MALÉTRAS ;
IK.Raoul BAIllEUL vx mands-parents ;
M. et 4fu>VictorMALÊTRASet leurs Enfants ;
TA.et Ei" Marcel MalETRASet leurs Enfants ;
M et #-• Jules PORETet leur Pils ;
M"" Luslenne et Adèle RaILLEUL;
filM.RJiert st Maurice BAILLEUL,ses oncies
el tantes ;
Les Famlles MALÊTDAS,BAILLEUL, LECOURT,
BALLON,MALANDAIN,TERNONe. les Amis
liemercieut les persunues qui ont bie» vou-
lu assister aux convoi, service et inhuma
ion de
Denise-Luc!e-Suza«ne MALETRA5!

33Sffl3aSSÏ2Ea!KIE«i^

Monsieur Albert LEFEBVRE,lBKè»ieur. Dins £
teur du Service des Eaux du la Ville du Havre.
Madame Albert LEEEBVRE, nee GulUelmine
0ESJARDINS;
MM.Pie rs, Francis et NoêlLEFEBVRE;
ft;'UlGisè'e ei Jeannms LEFEBVRE;
M. Daniel RENAULT,avouó au Havre, et ses
Enfnr.ts ;
S et M" Albert AVISSE;
IK'UClêmenceAVISSE,en Religion Steur Fslicie
#»• Alie AVISSE-,
M. Paul AV/SSE;
Ses nevetix. niéces, cousins et cousines ;
La Familie et les Amis.
Remercient les pe.sonnes qui ont bien vou-
iii assister aux convoi, service et inhuma¬
tion dc
MadameVeuve Ferdinand AVISSE
Nés Anaïs-Marie DESJARBINS

M. Marcel CAPaRD, Pilote, et 18" Marcel
CAPARO;
MM. Marcel, André et Paul CAPARO;
IK"" Jeanne ct Héiène CAPARD;
La Familie et Iss Amis,
Remercient les personnes qui ont b'ou vou-
iti assister aux convoi, service et inhuma¬
tion de
Blanche-Marlhe CAPARD

DEUILEN24HEURESpcurMessieurseiDaisesiuDraperied'Elbeuf
Foa> niS'-ear ue l'Union Economiq»!

é$ Imprimane du Journal SJJB S3 A F.ff.M q
f K. Rui PoKirvSLLii.a ^

I LETTRESdïDÉCÈS %
• DapuU • fr»ao* 1» Caat ^

KEiSORBSfDES
Peu do personnes ignorent quelle trifte
infirmite constituent les liemorroïdes,
car c'est une de» affections les plus
répanduss, mats comme on n'aime
pas a paiier do ce genre de souffran-
ces, on sa,it beaueoup moins qu'il
existc un médicament I'EIixir da
ymMim'E, HYStOAFriL
911!I.cs lait dlspara?trc sans danger. GeAt
délioicux. Envoi gratuit et franco de la
brochure explicative ainsi que d'v.n petit
échaatillon rêduit au dtrième en découpcint
cctte annonce et V,adressant: ProdsiteH7ÉSAEL,
20, rue dc La Rochefoucauld , Paris,
Le vériiable produit connu sous ie nom
d'Eiixïr de Vn*ginie porte foujours Ia
signature tie ?-ara ntie Nyrdnhl. Toutas

MINISTÈRE DE LA GUERRE

PARCD'ARTILLERIEREPLACEOüHAVRE
Des Tins s is mer auront lieu k !a Batierie de
DolSeniard :
Le 21 avrii I9ii de 13 h. A 16 h. 30
Le 22 » de '3 h. è 17 h.
Le 23 » de 13 h. a- 17 h.
Le 24 » de i3 h. k 17 h.
Le 27 » do 14 h. a J7 h.
Les zones dsns losqueiles la circulation on Ia
navigation sont restreratcs ou interdites sont por
tóes a la connaissance du public par voied'afflches.

20. 21.22.23.23 (7752)

GBASO-THEATREDUHAVRE
Direction A. VSGUiKR

Bursaiux i _. . ., ! Rld«ao
8n.»..l Mardi 21 Avril | , ^ , a

Opéra-comiquc en 3 actus, musiquo do Léo Deiibas

I'MiSlA-ITiM-UliiUUK OMNIA
BöuievarS 3e Strastaoatg

AUJOUiïSS'HUI

CINÉMAOMNIAPATHÉ
& 8 4. S/4, Setré*

llattnée > DIMAKCHES ct JEt'DiS a 3b

Services Mari times BRETEL Frères

HAVREACHERBOURG& SAIWT-VAAST
Mois ü'AVKIL

HAVREA CHERBOURG, HAVREASAINT-VAAST
22 Mere redi. tl li 30 ca. I 23 Samedi. . iO h. — s.

LEHAVREABÖULÖGNE-SUB-MERETGALAIS
Départs réguliers, les i", ii ct :'t de chaque mats
Attent£. AJLitLAL',ïecte0.e. w. 3.55.

K&V

CompagnieNormande
DS VA.PEUïtNAVIGATION

entre
LEHAVRE,H0NFLES1R,TROUVILLEET CAEH

par les beaux steamers
AugusUn-Mormand, Gazelle, liirundellc, La-Dives
LarTouqaes, Rapide, TrouviUe, Deavmitle,
La-liics, VtUe de Caen, Castor
Vilte-d'lstgny

Avril HAVRE HOIVFLRCR

Mardl 11 8 » 17 » _ _ <0 » <8 30 ——
Mercredi. , 2Ï 8 ■ (7 45 • 10 30 <9 »

ieudl 23 8 e <8 15 11 B <9 30

Avril HAVRE TR OU VILLE

7 20 17 15 9 te 19 B ——
Mercredi. . 22 7 20 17 30 9 <5 1» » —_
Jeudi 23 7 20 18 n - - 9 1» <9 <5
Avril HAVRE CAEIV

Mardi 21 6 30 7 » — O»

Mercredi.. 22 J » _ — 7 <3 _ _
ieucU 23 7 <5 8 <5 ———_
Pour TitODViLLB,les heures prêeldées d'nn astêris
que ( ) indiquent les départs pour ou do la Jetêe-Pro
uienado
Ln esa de mauvais temps les départs peuvont être
opprimés

BAG A. VAPEI3R
Entra QUiLLEBEUF ct PORT-JEEO»te

»5oIs li'Aïl'il
Prcm er dêpart de Quiilebeut • 6 Heures dn malta
dernier départ de Quillebeuf a 7 heures du .soir.
reider i Pert Jér<ime a 8 li 30 du matin ; derate»
dóoari u» Port-Jéróma a 7 ti 30 du suir.
A i'exception des arrets ci-desseus indiquét :
t, J.rrèl toute la jonrnêe.
22. l« depart a 7 t>.M m. t.
D«rn dép.a 7 50 soii
23, .irr da 0 104 8 10
Liera. Mn 6 ia mi
li, Ast 0 45 8 45
Bern, dêp 6 n. 33 soir

23, Arr de 7 h t» i 2 h 15.
Iten.dóp 4 7 ti sö siar
28, de 7 t 45 9 45
27 arr da 8 ■- lli 10 10
2S trr de S 45 SO i>5
S'J Arr. '10 0 li !3 5 li li 15
30 Pas d'arrèt.

Pendant les heures d'arrêt, le servies des voyageur»
eit aesurê par oca barque.

Marégraplie dn SI Avril

PLEHAESSES

RASSE'SER
Lever dn Sole!! ..
Ooue. du Soieil. .
i cv. csela '.uue..
Cou . de !a Luns .

, 7 h. 9
19 h. 26
ï h. 3"
li h. 28
3 h 1
18 h. 57
3 h. 38
15 1) 3

NL,
PQ.
P.L
D.Q.

Vents E. — Jolte brise —
Mer Belle

Le barométre marquait i midi 707 mlllim. s/s

Hauteur 0
» 6
» 2
» 2
25 avril A
3 mai A
9 -
18 -
Temps

- 75
- SO
- 33
« 05
It h 31
6 b 38
A 2' h. tu
a 23 it St
Beau

OUVSMTfUes* i.»»» t HASRI
Du 31 Avril hiil

LAMBLARD1E.
ANGOCLKME..
CIT \ HELLE...
EHltE
VALBAN
DOCK

8 a. » s
9, u » »
6ft 1/3
6 5. 1,R
9 a. */»
10 6 a/»

li 6. »/»
15 5 »/:?
18 5, 1 S
18 S 1,2
18 a. »/b
16 s */»

Les ponts donnant acces sur I'avant-port, ourrerff
gênéralement une heure at demieavant le plein Ce
la mer

«lil i-ÏSkVk'O

19

ii

>'tl IVavires Entrés ven. de
st. dan. Chr.-B oberg, . — Dunkerqo*
st. ang Co cant s, Jones Mers du Siid
st. not'v. La-N'orvege, ilwrom Itulisqu''
st. fr. Sephora-Worms, Augais HamboU'g
Si Ml) ArySctlKftr ftulb ... smicnus •
st. asg. Lady-Ann, Biackbura Sunderland
st. fr. Satote-Aaress*, Crcspin Barry
yacht aog. Eaglet, Baere Newhavun
Pme ie t ossais de TjessssarvliS»

ch. fr. C'.ovis. Auger Rouen
eh. fr. Muriel, Lcrcux Rouen
eh tr. Iracoubo, Hecam .....Rouen
ch. fr. Gironilc, Marzin Rouen
8( tr Me-itatwltt. Valin....
ch. fr. Paqttebol-i 9 Rouen
ch. fr Paqueboi-t-I, L« Bihan Rouen
ch. fr. Paule, Letourncur Rouen

Avril IVavires Sort!»

Montés A Rouen :
Le 19 : st. aog. Moyle ; St. suéd. Fernebo.
Le 20 . st fr Anjou, LuUce, Arthur-C 'pel, St-
Mathieu, ven. d-- iiuelva ; st. ang. Fraternity,
Gsaiisha. Oaresfleld, Ue-Fentaine, Calchfaen ; St.
noi'w Diffali. A sta ; st holi. Mtsav.
Descendus de Rouen :
Le 19 : st. ang. 'iremeadew ; St. fr. Rouennals.
En rade pour Rouen :
Le 19 : st. fr Galatée, ven. M'Aigéria ; st. ang.
Bromsgrove, Barmoor, Aysgarth-Force.

Navires h
20 Avril, A 5 heures du soir

Baanln »1n Commeroe
PAKT1E BÉSERVÉE AUX YACHTS

Onrandal gpertan «'niutie-Uarii
Louise-AUca Velax Dinorah

Partner Simoua
St-ltioa» Rebé
Lucy Usta
St-Jean La Perl#
Joyeuss

Vizir
Lady-Marietta
Laciola
Nereid

AI»S8l«HSTRAT»OW IJSStst Pt:s«TBS
— La dernièrö levée des correspondsnces pour
ia Cöte Occidentale d'Afrique, par paqucbot fran¬
cais partant de Bordeaux, sera faite au Havre, bu¬
reau principal, lo 2i avril, a 12 h, 5.
— La levéo das corresp- ndauees pour lea An¬
tilles et Mers du Sud, par paquebot angiais partant
do Cherbourg, sera faite au Havre, bureau pricci
pal, ie 21 avril, a 18 h. 10.
— La dernière levée des correspondances pour
SeBrésil et la Plata, par paquebot angiais partant
tie Southampton, sera faite sa Havre, bureau
principal, lo 23 avril, a 41 heurcs.

HOU VELLES MARITIME©
Le st. fr. Ville-de Marseille, ail du Iiavro i la
Rénnion est. arr. a Pauiliac ie it) aviil
Le st. fr. St*Luc, ail. d'Alger a Rouen, est passé
isGibraltar le 17 avril.
Le st. fr. Bordeaux, si?, du Havre au Mexique,
est arr. a Anvers ie ,8 avril.
Le st. fr. Pomerol, ven. du Havre, est arr. a
tiambourg ie. 17 avril.
Le st. fr. Colbert, ven. de Liverpool et Havre,
est atr. a Valparaiso Ie 17 avril.
Lo st. fr. Cnmyinas est parti de Cap Lopez le
17 avrii p. Pauiliac et Havre ; it est arr. a Coio-
uou Ie 20.
Le si. fr. Amirai-Ganteaume, vea. du Havre,
etc., est arr. a Conakry le 18 avrii.
Le st. fr. Europe, all. du Havre A Matadi, est
reparti de Libreville le (8 avril.
Le nav. fr Général-Foy, ven. de Hambocrg, est
arr. Valparaiso ie 17 avril.

JÈVSSlVJEaSEItrE'S JSSS-J

DCfiCAï"-T«oüi!v. — Le st. all. Georgia, arr. au
Havre, le '.7 avrii vea. des Antilles, avail ren¬
contré par is" 14' N. et 20° 34' 0. le m»v. fr.
Dugury -Tronen, all. de San-Francisco a Queeus-
town 8/o.. qui avail des avaries au etiouque
du grand mat tie hune. Ce voilier avail signalé
tout bien a bord.

gerre-^euvierset Mandais
Le terreneuvicr Raymond a élé rencontré le 51
avril, par 16° iat. Nord ct :8° long. Quest.
B-rgen, i i avti. - Pêche tie la semens,
8,100.000 morues Totaülé a ce jour. 87,300000
monies, conlre 36,500,000en t9i3, même époque.
Fecamp, 19 avrti. — Les chasseurs Caroline et
Pt mie osa sont partis d'ici aujeurd hui pour 1'Is-
tande, off ils vont prendre les detixiènx'S pêches
des cnnlutiers L 'orrlé et 'Ma gacmle Ma*te.
Stugsund, i7 avrtl.— La navigation est ouvrrte
pour les steamers, mals les voiliers devroct attea-
dre encore queiques jours.

all. a
19 st.fr. VilUi-ds-Cndlen, Leyec Barfleur
20 tr.-m. fr. Jac bsen San-Krancisco
— st. fr. Caciqie Pointe-a Ptiro
— st fr. Sontay, Vallat Indo-Gbino
— Ir, m. corw. Tana, Olsen Raa
— at. fr. Leon, Hars Brest et Nantes
st. fr. Htrondelte, Viel Caea
i*ur le Ccoat de Tgaesrvllle

;i9 ch. fr. Meu.se Rouen
ch. fr. Utile, Menes Rouen
— cb. fr. Eole. Caslel Rouen
— ch. fr. l'aqu.ebot-15, Combot. .....Rouen
. — cb. fr. Zefhir, Marioi... Bouen

QUAl D'OItLEAhES
N.-D. do-!a-Sarda Sattua ty 4tmAh (v)

QUA! IJXaiBLARDIB
Ariana (y) snnt-lun uu. nu Blxlr-Etlu (in. Int)

iia Uai i«i. lïri.)
13» Xfttil de la Raere
QUAI DE ROTTERDAM
Arv-x'heffe»

QU.%1 C«SI.\fIR-DELAVIGIVB
lliram

Basaio de> la Cltadelle
DARSE VOHD

listrae CBr.-Bioherg Pessaa
S«a. ora- *' „rins
DARSE SUD
OoIublD (yi

Bnssia do l'Euee
{lltl DES TRAXSAT I.A.VTIqUKS

Frauca
QVAIB BEXAUD ET MARSEILLE

Carolina «ufieiuape Alizarin»
ÖUAI DE XOUMÉA
Ste-A tresae
GRAADES FORME9

ViUs-d'Algfl' Hjertnés
Bassin Doek
Georgia
Bassin Bellet
PREMIÈRE DARSE
Vnie-in Aiairal-Poiitv
Viita-de-Viajanga Autlral-Liuperrè
Cirvantos
DEUX1ÊME DARSE
Bo-ctiump Orenna
Médcc Hondnras

Bassio Vanban

(tjlbonll
K ng Oscar II
Guti'u ne

R dj»
Grabgemoor

QUAI COLBERT
Moilèra Lady xnn

QUA2 FRISSARD
Redstart

Canal do Tanearvllle
Edouard-Jêramec Franvois-.t rago *nir.'-jsor»r*i6»rr»
6,.,iur,,ui »n»v> Yeitsri-lvLnbaja
Sviti i d Caterino St a are

TM P-'ard

GOMMERGE1
Havre, le 20 Avril.

cafés. — Les cours du terrne accu*ah nt. a
irois heures et quart, une baisse de 50 centimes
a 75 centimes sur samedi.
Ver.tes 28,ouit sacs.
A cinq heures et demie, on notait uno baisse
de 25 centimes.
On a cotè en disoonibie :
280 s. Santos eü 28
(Le tout aux 50 kilos entrepöt).

Ceuvs & Term®
Etablis par MM. les Courtiers de Marehanilse t
asiermentés prés le Tribunal de Commerce

Havre, ie 20 Avril töii

LAlNES t IN ES

MOIS
CAFES PristA.--4 8c3.war. 444/#

Pi'êc Mat Soir Préc. iVlatin Soir

Avril... 59 - 58 ro 58 5f 209 — 109 - 209 —
, viaj — ...... 59 25 75 58 7 ^'9 — 209 - * 9 —
Juin.. . 59 0 M) — 59 - ;<»9 — m - 209 —
iailiet . 59 75 -9 *5 59 %- .^9 — 209 — .109 —
ofti . . . 6> 59 50 59 £( :'<>9- 409 - 209 —
S^ptFimbre. . . . f0 0 59 75 59 7 v 9 - 209 — m -
Octobre 6o 50 5* 76 5 7 -8 — 208 - 208 —
Kowrabre 60 7ü 6» 60 m 50 206 50 m so
Dócembre 61 <M2i 60 r. 20!»— - 205 —
aiiN ;er 64 2 ö ) 50 60 50 204 - 2Ü4 - 201 —
Fóvrier ...... 6 50 60 75 60 ~ ?04 — t 1 - 20i —
Mars... ...... 64 50 61 - 61 - 204 - oQ4 - 204 -

PÖiYRl34K05 TILilCSSRRT CüiVRE
MOIS >- —»»- «O. '

Prêc. Jour Pröc. Jour Prée. Mat Soir

Avril. . 70 — 84 - 55 75 54 7?a 6 15 (30 §3 m 50
V'ai . . 70 50 69 5 -8 25 85 2" 0 75 1 0 73 •60 -
Juin , 74 - 7» - »6 50 55 5 löt iöj - 460 —
Jul/ et 74 50 0 "i1 7 - 53 •Oi 23 m 25 <60 23oüt . . 72 - 71 - 57 45 '6 a 61 50 t6l '60 50
opv - 71 - li •7 iü 56 ö« 61 7f- 431 7 46! —
Oct b c 72 50 71 50 -8 - 5? 02 2!> <6J 25 *6l 50
NrjV: .. 73 0 71 5 8- 25 57 i'y '.61 - 62 25
I) C li 50 j 4 t* •>8M) 57 f 3 50 *63 50 (62 76
Jmv. . . 78 50 ?! 5» 8 75 b7 7 i -4 - 6'» ~ «6;i 25
pév ... 72 50 7l >9— b8 - 64 25 164 25 163 50
w«r3. . . 73- 72- 59 50 68 db i64 50 164 50 163 75

Con?» A Terate des Cotocg
Publics par la Cause de Liquidation

MOIS Pfécéd. Malin

Avril
Mai
Juin
Juiliet
Aout
.Xeptembro. . . .
Ot'.tohre
Novembre. ,
tiécembro. . . .
Janvier
Février
Msrs

83 X PV
«4 A
83 M' X
83 %PV
'at % PA
81 % V
73 '/, PV
77 - S
70 % A
76 — X
76 — V
70 —PV

84 PV
,»4 — PV
S3 % X
S3 % PV
82 PV
«1 '/,PX
78 — V
76 7» S
76 % PV
75 % A
78 %PV
75 94 V

Soir

83 % V
83 % ï
83 v, X
83 Kpv
82 V. V
M x
77 % PA
76
70 V'ffPV
75 X
75 %x
75 % X

BULL£TïN_OES HALLkl

HAVtsB (ilarché Notr«-Dame| le 19 avril.
Ceure des Ligumee

Pommea de terre :
Saucisse» du pays lei 109 Ul. 18 — 20 -
Oignons . 68-78
Garottea, •••.»«,..■»«», , • 8 — 9 -
Nsvel» . s 8- 9-

MARCHËS AUX BëSTIAUX
villh oü ha vim
MarchE aks Bvstiak* dk Lg.ndi14 Aveil 1914

SSPSCJSS

BisuTS.....
Vacbss
Taursaax..
Vasnx

• KNOII& rtui li liidi
<A <*
Tt - Tlaarff B9it« IBf
£4
a<
or °"5

1» fr

144 79 »3 ! 80 70 60
404 70 U • 7'» 60 50
27 15 —« 60 4 5u »—— —• —»—ö n —
245 464 29Tnt*nx.

PRIX MOYENS Oi£S CATEGORIES
Basés sur le marciiè du Havre de ce 'our
ItüBUFS

l 55Aloyan
Ofttes fines, Qneoes,
Noix, Nache
Bas-cótes, Ëpanles...
Cou, t'oltrlne, Ventre,
Jambes i 30

2 13
t 85

Cheval teans os)

Filet
Beeftaeck j
Le reste 0 30
us mant. vismé. a&tetni

1 —
0 70
0 60

PARIS (Ls-VIlleltet, lundl 21 avri!

BB8T14UX Amertes Veoöss Fhu Eiiefsawdes poids v!fs

B®ufS ï KS6 2 Ö40 0 80 e 1 18
Vaehes 1 211 l.2t)0 0.80 i 18
Taureaux 397 3»0 0.88 0 8»

1 772 1 fibO 0 83 3 62
Moutons IS 129 <7 0n0 1 — 1 88
porc* vras. 4 484 4 4*4 0 80 1 20
UCALITBS <« yte »• Qte »■ Qi; t'rtx extrbmi

RffiUfS l 84 1 64 1 52 1 20 a 1 92
Veches i 88 i 64 1 52 i 20 1 94

1 5b 1 40 1 30 1 20 1 66
Veaux 2 50 2 20 2 — 1 50 2 7,
Moutons 2 Oü 2 60 2 30 2.— 3 10
Porc# gras 1 70 1 «4 1 58 1.20 S 72

PA«int SO Avril

MOIS
aVOINBS

Prile&teote Prörïèiieat-

, ElilJSl itl 95 Ve 21 05 48 25 - - '8 25 -
il 30 - 21 30 21 35 J8 25 8 25

Mal Join 2! 55 24 fO 2t 55 iti 25 18 25
4 M^i . 4 40 2 40 18 25 - lö 25 — -
ui'.- *oüt 24 24 ~ - 2« 25 - 18 25 48 25 -
4 ue ni«u> 10 - 20 I0 :o io — 48 48 —
rfeïnuwaer caiaae iuurdo calcse soutenue

BLES FA4U«a3
MOIS «****<•"■•-er*-*

PrSeêdsntf Cldtar» Précédent* Gldture

■iOur«.ai. 27 3 27 25 il 25 T 30 -5 fJ) 35 55 35 60 35 55
PrCN'haiY- 17 25 H 25 27 30 5 70 ^5 60 35 65viaiJu u 27 3> -7 35 27 3U 35 60 33 65 35 60 33 6*>
4 in Mat. f7 15 T 20 tl 20 11 25 ib 55 — 3 50 .35 60
Jüil ««r.ftt 6 9*; 28 6 95 27 35 ',0 '3 40 35 45«•<zermer26 6U — id 50 - 34 95 33 — 34 85 34 90

lourcfe ine I.JUM6 caiote

MOI«
LOLZA Uh

PiFéeödawt* Clötu?» Cloture
vuartD! L78 fO 79 - 78 50 79 64 75 62 61 23
Proch 76 50 77 -- 7o è.0 77 62 62 30 6 73 62 --
k Mars ———. ——— —
Mai Juin. 76 '6 5 — 75 50 62 75 62 - 62 25
-it Mv 75 75 76 - ,5 7» 76 - 63 23 62 £0 62 >5
Ju 1 Aoüt —.—— . „ —..._
d . r/lcf '5 50 78 75 73 76- 64 75 63 - 64 - 64 25
'iCt'^r.tExb —_ —— »«. „ ———_
v 'Oct b ————————.——...— mm em. mm

i öe Nov ——————
1cuó3 ac* lairas eaJtre cabne lotirda

sPiKiruaux sucats»mis
t-rêeSdsnts ClOtsy© PrèsédsEt* f"!.6tore

iourao? .1 7.8 41 30 41 87 32-42 ■*
Prochaizs »2 25 42 30 42 - 42 23 ?-2 25 - 32 37 - -
4 <Sf* —
Hal Juin ■v — — — ——_»32 37 32/50 - -
4 fiO «»- 42 75 43 - 42 10 42 75 32 0 32/5 - -
Juli. -loth — 32 75 - 33 - - -
4 i3.«r«2v> - 2 25 S3 50 42 - 42 25 — -r».

S dVcU" *2 — 42 25 43 -- 43 23
4 dOctob 27475 atöCX 27650 31 87 - -31 87 <- -
4 /Se Nov •»— m» - , „.

Tendxucc ealme calaze caJise .catenae

L'Artério-Sclérose
et l'Arthritisme

rêsullent d'une rupture d'éqnllibre dans l'orga-
nisme lis constituent un terrain favor blo sul
lequel peuvont so dovotoppor : la Gomte, la
Gravel le, l'Ohé-ité, le Diubète. Les méde-
eins conseil ent conjmo prövonlif et comme irai—
lenient cuiqtif de ces mntaoies, les Sel» do Ré»
uo Lithine. En elïet, ces seis facililent l'oittni-
nation nes résidus toxiqib'S et des déchels de
1'orgnnisme, Iels qtte Pacido uriquo et les urates.
Ch ique boïto de Seis do Réuu Lithine contient
to tubes. Chaque lube sert a preparer un litre
d'nno excellonte eau miuérale, avec laquello oa
coupora la boisson par moRie aux ropas. — Prix :
la lioil" I fr. 50. iiénöt: Grande l'haruiaei»-
des UalleK-Centrales, rue Voltaire.

Post fmu Un LBtt

AVISDIVERS
Les pentes annonces At 58 S4*VI£iSlS
maximum six tignes sont tarifoes £3 tr. SO
chanua.

Cession de Fonds
3' At vis

Par acle s. s. o.. M. Paul QUERTIER, coif¬
feur. domourant O.rtjp de In >t ptihl qi.e.a Sanvie,
a vrpdu a M. Georges I LPII I KIR, son Fonds
de Commerce qu'il «-xp'oito a r.,dresse ci-deasus.
Prise ar possession le 15 avril
Election de domicile au ronds vendu.

11.21 iryaz)

SI. Saïalre S!AlLl,AltI>»
tailleur tl» pierres, drmeurani
rue Amand Aküsse, lu , pré-

_ _ !J U vienl Ie puulic qu il ne paiera
que les dettes contractóes par lut-même. (6781z»

ÜRtüllUTSsèrienx dematidésd-ns 'out'-s localité»
par meson impor¬
tante Huiles, Savons

Gaf s. Tips " it' s C0"diiio»a <t superbe» P i»» s.
Eerire a Théophtle UKHTHON. Salon ib. -du-Ha. f.

1.2ia.a.t9m.9jn B83I)

<Ol'RTlEHS séricax
Fixe et co mission».

M 68ï SSIUSaIIi IP'f'Tonci's ex'gftps, et un
51 JtLislHslMl, Eix-aisseiir pouvaut
fournir pelu c»ut'onn«meal ■u references d- 1«"
oi dre Se pre- enter de 8 a 10 h. et da 5 a 7 h ru«
rue d'Elr. lat, 103. (ö77Hzj

»«• H \«k«KLMA\5il, aoialre

DEMi\DKonExpéditionnalregycourant
i-i

1 ■■■■ ■ ' ■■■■ :.7g
otsr demande

UNOUVRERCORDONNIER
S'aaresser 55, rue du Génöral-Faidherbe.

I6798Z»

O JNT DEMANDE

IISPETITOLERC SSJ®
chez M«hOUaSEL, avoue, 129, boulevard de Stras-
bourg. »—16682)

amnrioninr flBj°ornalL*nuoe.ubilOEIAIDEJsraEH0MI£S
les courses.

de 13a 14 ans, pour faire

Sacres,
a 64 —.

Rous, 58 50 » 29 28 , RatHliés, 63 50

Far ine de censemmdtien. — Premières marqué»
biaconibles ei Procfcaln: 61 — e - —, Ajire
mnrqu : Distsoirtlhle» prncbaio 88 — t 63 -.

Apprenti
Payé do suite

est dpmatsdó Papetcrie D route, lli, houie-
vara de Strasbourg. (8802z)

ÏÏBK '«'"Sp
S'adresser GRANDE TAVERNE.

É^ÉBiriSXEQ

OnIhmiiHilpii»Ëbéoiste
S'adresser 57, rue Emile-Zola.

En Venleau Bureau du Journal

FACTl'HESCONSfLAIRES
pour le BRÉSIL

BOURSE DM PARIS du 20 Avril HJli
'
VaieursDiverses aa COa\IFTANT
RENTES i. PriaM. ö. cons

3 <>/<>Francais.... 86 70 86 70
3 O/O Amortissab. 94 50 Si 50
ACTIONS

Banaue ae France.. 4.650 — 4.650 -
— öc Paris... 4 6J5 - 4 622 —
Compi. dEscoiupt.e 1 039 — 4 039 —
Crédit Foncier-.. . . 893 — •900 -
Crtiüii Lvonnais — 1.630 4 (2 -
Soeiété öénéraie... Si.4 - 8 4 -
Est 5«iü tr. t. p 923 — 925 —
P.-L.-M 4.299 — <.299 50
Midi 500 fr. t. p. . . . 4 4(0 - i 403
Nora 400 fr. t. p... 1 742 - 4- 742 -
Oriéans 600 ir. t. p. 4.3 8 - 4.3u8 -
Guest 500 fr. t. p... 863 — 86* —
Transatianuque 4V5 —
MessagenesMarit.. 95 — 92 -
Mêi aux • 7vS - 748 -
Boiêo. 737 - 73 -
Suez,actions
Suezipansi

5 Gl5 — 5.010 —
2.2:o - —_

Suez(Soeiétéciv.).. 3.554 — 3.55 -
Russe 4 % cousoi.. 87 75 87 80
— 3 % 4891.... 73 '?0 73 23
— 3 % 1896.... "0 65 70 55
— 4906.... 403 70 403 50
— (909.... 96 50 y5 80
— 4367/69; 90 50 90
— 4 % 4880.... 8* 30 8- 65
— 4 % iS89. . . . c6 90 86 30
— 4 % *890 2*3* 88 80 80 20
- 4 % 1893.... 87 - 86 55
Interieur 4 % 4894.. 91 6'J —
Bons Panama 115 11* 75
Tréliierieau Havre.
Cocapag.Havraise.

238 — 138 50
616 — 654 -

VaieupsDiverses
OBLIGATIONS

Pal 1865 4 %
1671 3 %
- Y*
1S754 %
1876 4 % ....
1892 2 %
— - y»
— 1894-062 -H'..

— 18982 J*.

— 1899
— - '/i
— 1904 '2 y,
— — 1/5.
— 1905 i 14

— )91tl i 'i'.'.'.V.

——i
— 1912 A
I'oacièr«s3879 3 %.
— f883s.lots
— 18852,60.
— 1885% ..
— 18052,SC',.
— 10033 %
— 1909 3 %
Gommun.lS/O -2,60..
— 18803 %.
— 1891 3 %.
— <8922,60..
— 189» 3,60..
— <906 3 V
— <31-23 %.
— 1312 t. prji

au CUMPT ANT

C.?re«a. 0. i;oun

537 - 333 35
395 —
405 25 406 50
514 - 543 50
5tt — 510 —
342 - 3 1 .0
90 7j 90 5
314 - 312 -
84 50 85 25
356 — 356
. ,01 — 400 0
3:6 50 33-5 -
0.1 - 90 —
380 — 379
79 25 79 25
353 - 357 50
86 - 80 50
33S — 3*3 —
«6/ — 168 50
359 75 359
88 — 8S -
257 — 257 -
*97 75 49 - 50
39J - 393 —
387 - 587 -
89 75 89 —
403 — 403 —
'.4o — 445 -
249 — 249 —
444 - 44 ~
492 75 49 75
3 2- 350 25
336 50 386 —
38" — 38 —
447 — is 5 —
232 — 120 50
249 — 249 —

Vaieurs Diverses
OBLIGATIONS

Marseille
ttóue Gueltna
Cbemiu üe terécon.
Kst-Aigérien
Est 3 »0 aiR-t8iine .
— nottvcile. .
— 2 H
P.-L.-M. fusion auc.
— — nou.
2 '/, %

Nord 4 % juy./jiH..
— 3 % aucteuue.
— — nouvelle.
— f/,.%
ürlóans 3 % ancien
— — l»8i;..
48952 5', %

Ouest3 94aucteune
— — nouveile
— 2 %%
Üuesl-Algèrica 3 94
Autricbiens
Nord-Espa.gne
tramways 0» Franc.
Messagenes Martt..
Transatlantique
Suozonl. 5 %
— 3 % l" s.
— 3 94-2°s.
— bons de conp.
Apgentm <897-1000..
Lirêsil 5 94 <895
— ♦ 't( hés»
Cape Copstcri
I liarsis
GoMIhetds
liand Mines

aa COMPTANT

C. f. <3ar

43950
39/-
.87-
4U073
4H 50
iu8—
311-
4c5—
401—
372—
.96-
41575
Ü2 50
375—
4i3—
403-
373—
'1U850
405—
36 50
397—
37250
368—
435-
265—
330—
520—
432-
400—
8375
61 :0
87 -
7130
9130
180—
62-
153—

135—
397—
38630
300—
<1450
4u750
369at*
404—
'i'O73
369 -
49a —
Më 75
41273
370 50
»14 73
406 30

403 30.
405—
366—
39650
3ïUcO
266—
435—
364—
3i«70
591—
,29—
404—
83 73

70 SO
92 -
<80—
59 56
156 U

CHBMINS DB FER DE L'BTAT (Serviesd'Hivermediüéau 12Avrili9i4t
<*u Havre ik Hieppe (par Fécamp ©t Cany)

GARES
I<e Havre
Grav iile-Saintc-Honormo .
Harfleur . .
Hohelles
L)ei«i-Licue (a)
Monti villier»,
Epouville
HoMeviHc
rurretot-Gonne ville
Criifueto t-1'Esne val
Kcrainville
Goderville.

. .dêp.

(arr.
(dép.
iarr.
tdèp.

Les dis

Fécamp
Fêcumn-Saint-Onen
Coilevilie
Valmont
Onrviüe . . . .
Grainvillo-la-Tcictsriéro .
Cany

Saint-Vaaet Bost itlc.
Hnberville.
St-I'.-le-Viger-Fbiitatne-le-Dun .
Luneray
Gueures-Brachy
Cuvillo-la-llivièro
'Üifranville
,Petit-Appc ville.
Dieppe.....,.,.. jit

lair,
idép.
jarr.lm.

493 1 a 3 1.3.3 1.2.3 1.2.3 1 2 3 4-2 3
6 43 11 i) 16 20 48 36 20 43
Ö 47 » 5 16 25 18 41 20 47
t! 52 « 10 ——. 16 30 18 46 50 52

Is- a ii 14 —— u 18 50 20 50
n H <8 —— n 18 5'. il »<ua 0 58 « 21 —— 16 36 18 57 24 7
7 4 1! 27 —— 16 42 i9, 3 21 13

•£ 7 !-* ii 36 10 50 19 11 n 2i
7 3d 11 44 16 58 19 19 21 32s. 7 20 11 52 —.—17 6 19 ■ÜJ-21 42
7 35 11 58 ——17 12 IO 33 21 50

4 63
7 42 12 5 —— 17 49 1.1 41 ii2 i)
7 Ü0 12 13 47 ;>7 19 49 22 14

4 57 8 ii 12 19 ——17 30 22 21s to 8 2V 12 31 —__47 43 22 34-
5 20 0 » 13 10 n 27 48 44a is 0 7 13 1j 14 3 18 19 ——
a 3i 9 15 13 21 14 38 i8 -25 _
a 37 9 23 13 27 44 44 18 31 ..., s5 47 9 35 13 38 44 55 IS 41 —_a aa 0 50 13 46 15 3 18 49 0« » 9 Sb 12 52 15 9 IS 54 S»J• a
6 3 <0 3 13 55 13 12 18 57 a>
0 (2 <U 14 14 0 15 23 19 6
0 31 10 46 14 24 16 25 19 53 +jj
6 40 <0 56 14 34 16 35 20 3 __
0 ill ü a 14 43 16 44 20- 12
fi 38 « <r, 14 56 46 54 20 22 CO
. 7 5 11 22 15 3 47 4 20 29 —- - em
J <3 « 31 13 17 47 40 20 38 a7 S3 1 1 43 13 28 47 21 2U 49
7 31 11 50 15 36 47 29 20 57 — .....7 38, 11S7 45 Id 1735 ii 3 — — j i > 1

GA11ES
Dieppe.
I'etjt-Appevillo
Offrauville
üuville-la-Riviére
Gnenres-brachy
Luneray
St-P.-le-Viger-Font-le-Dun.
tléiiervilie. . ...
Sa iut- Vaast-Bos viile .

Cany
Gruiiiville-Ia-Teinturiérc.. .
OHfvillo
Valmont
Coilevilie
Fécamp-Siiint-Üneii
Fécamp

Les 11%
GiKtervUle
Ecruiniiüe
fii'iqtibiot-rEsnevul.
Tiirreto t-Gonnevillc. •
Rolleville
EjwuvHle
.Hóniiviiliers
Demi-Lieue (a)
liouelles
Harfleur
Graville-Saintc-Honorin». . .
Uo Harre.

4 23 423 1.2.3 1.2.3 1.2.3 1.2.3 4.2.3 1.3.3
dép. 5 8 8 14 10 43 14 15——17 44 19 39

5 44 8 20 10 49 14 21 ——47 47 ID 43—— 5 22 8 28 -10as 14 30——17 53 19 53
5 34 8 4U 11 10 14 42 —_18 7 20 5.... ——5 44 8 47 11 23 14 49— 18 14 20 13.... 5 48 8 54 11 111 14 57 —.—18 -21 20 23—— 5 57 9 3 11 41 15 7 18 29 20 33.. —— 6 7 9 13 11 51 15 16— 20 42

20 53(arr. 0 13 9 -21 12 1 15 26
.'dep. —— 6 28 9 27 13 23 15 38 20 53-\ arr. —_ 6 39 0 38 13 34 15 ft9 21 (>{dép. — 6 42 9 41 12 37 15 52 cl 21 9

6 49 9 48 12 43 15 59 — £3.<0 21 15
6 58 9 57 12 ul 16 8 —— 3 21 24— 7 7 10 0 13 » 16 17 _ ë 21 34..... —~ 7 44 10 13 13 7 16 24 31 44—— 7 20 10 19 13 16 16 30 21 49

Ia it! —— 7 26 10 24 13 21 16 35 -X- - ? é 21 52
'dép. 6 46 7 44 10 36 13 44 17 10—_ c* 22 3
(air. C 58 7 57 10 49 13 57 17 23 _»— B 22 19
(dep. 7 2 3 3 10 58 13 09 47 54 20 43 ê 22 23

7 11 11 7 14 8 18 3 20 52 ....•..... 7 48 11 13 14 14 48 9 20 58 tee

..... 7 28 11 20 14 21 18 15 21 5 o, é »
7 34 I il 28 14 28 48 21 21 13 g.

i
it7 44 11 43 14 37 48 30 21 23..... 7 49 11 49 14 44 18 35 21 28 si..... 7 56 I a 59 14 50 18 40 24 34 I siL...... 7 59 12 2 14 54 48 44 21 38..... 8 3 s. J2 6 14 57 48 Ul 21 41 3..... 8 7 13 10 15 1 18 54 !21 45 '—

8 41 13 14 15 7 48 56121 50 1.2 li.2 3
•arr. 8 19 »3S 1220 13 13,49 121 55 23 1711
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I xidss, Billons sanguins, fcaohes, dartre»»
orevssaea, engelnrea, etc.

Prix Prix
* fr.50• ^SIV0i|jMi?||^p|23fl 1fr*60
«SToifranco aveo
Coutre IWcdEtnptilïl
prix
adressé I Dépöt
ê [ au

Harre
Phanaaei#
, Eotre-Hame

cliimiste ,Italnltn

umM
Caudrv
(Nord)
Inventeur

55
HuedeParia.

Stier tfe pa ra II n'a eneora SiS fait mn
dormvShês-apla, o'oat-a-cltro ctane t'as-t t/o
BOl&nar la
L« SA VOM TEbERN&G GÈRSE «Bt riIhx
»t plus (Sue la mellSaur das Savons a
En dehors de sa pdte qui est parfaite sous tous
les rapports, glycèrlnée et débarrassée des alcalins
caastiques, ii contient de ces corps uouveaux a pro-
priétés merrcilleuse» qui révolutionnent acluellement
te monde scienülique, en un mot des principes radio-
actit 8, similaires au radium, qui activent la circulation
et dcreloppent une tiouveile vilalité & la surface et
k l'intérieur des corps avec lesqucls ils sont en
Contact.
8.0 SA W&N TMERItmOBÈflE ««geteste
euasl I® posavslr osmoliqua du tJsras® «t
«Sa J'italsferiMa.

- : et des

sont pius completes et plus profondes.
Aussi la peau laplus tachèc, ridée, hdlée. rouge, vlo-
lacóe, bistrée, raioe, écaiiieuse, dartreuse,
devient-elic rapidement par l'emploi du sstivtSle
THEStfifSSt&ÉtSE blanche, douce, fine, veloutée, sonpte,
ea un mot jeune et belle.
Les personues 4 peau brölanteou glaciale, gresse,
scnéiaue, s'échaufrant facilement et a transpirations
abondantes et cdorantes, obliendroutau38i uneguèri-
yon rapide de ces malaises désagréables par l'emploi
flu SA i'OM TMESttSOaÈHE.
C'est aussi to meiileur autipelliculaire : tl rég^nère
et èpure Ia peau, vivifie et assouplit les cheveux anx-
qucls il do mie une vifjueur extraordinaire et un bril-
l&nt admirable ct les préserve même de la dècolora-
Hon et de la chute.
C/est aussi le remède par excellence non seuiement
coat re croüte do lalt, gourme, impetigo des enfant»,
alandsa, mate encore contre eczema «jeeou humide,
rüasques, boutons, ciou9, sueursexageréesshumeura,
démangeai&ons, engorgements, tumeurs, cancer,
goitre, abcès fVoids, taohes et plaies se propageant
et s'étern taant, ulcèrcs variqueux, cicatrices laities,
aiUoiissaugutuöderépidernie.
He plus, ricn n'est supérieur aux gavoimages avec
Je SfiV&h f Y2E&Stiï£&®ÈME pour la préparalion
dos sciua t railattement, en fortifier les conduits
tecUfèrca, en dimluucr la senBibilitè, prèvenir et
guérlr tes crevasses et la Üétrissurc do la poitrine.
Le 8 Atraaf THEtttaoa&eeE doit etre exclusive-
inent le Savon des geus de sports et 4 épiderme
dédlcat,» car il donnc aux muscles et articulations
souplesse et vigueuis ft la peau grande resistance
aux écorebures et ft Pécbauffement, combat fatigue,
crampes, dêraldit les doigts el les membres et te nu
aiüSl les sports faciles et agréables.

MODE D'EMPLOI
le SAVOtt TflEtHMOeÈHE e'emploie de la
jnÊmo fagon quo les autros savons de toilette aux*
Auet» 11est supérieur sous tous les rapports, même
j»ous celui de Pfcdeur.
Bouseon action toute affection cutanée disparaïts
réplderms s'affine ct s'adoucit et la peau prend des
ions lactès ot vcloutés ravissants afnsi qu*une cba»
|gur«t-ua toucher agróablcsa

CAVES GENERALES
Vins Rouges

Cios-Moiitagne » • *
Grands Domaines . . . .
C5tes Val-Joie ..............
Coteaux Sahel ..............
Bourgeois Supérieur ....... , . •
Entre-deux Cótes ............
Cotes Supérieures * . • . «

te Litre cent
»

»
»

»
»

»
70

o
»
V

»

0

»

riFNTlERip j| IL* ^ ™ BiENFAITSparM.
®H!i MOTET, 0EHTI8TE

52, ras as la Bourse. 17, ras töaris-Thérese
RefaitlesRENTIERSCASSÉSoumalfailsaiüeurs
Réparations en 3 beures et Beutlers Laut et

bas livrés en 5 beures
Dents i l f, 60- Dents de I2pr öf.-Dentiers dep.
38 f.Dentiers hsutetbasde 140p'90f..deï00p' 100!.
Fouruisseur do l'ÏMO\ ÉCOSOMKjOË

^MÊ^HAfrLLÏÏN
Voyante, Elèxe tl e PAPU8
Assistée de eon Fils célèbro Médium
Begolt tous les jours de 9 h du matin ü 6 h.du salr
1 bis, Place &S3Halles-Centrales,1 bis
Prix modérós — (l" étage) — Discrótion

(GSIOz)

FAIENCES- VËRHEitiES- PORCELASNES
Articles do ménage

SEVESSANOFrëre&i
25, rus du Générai-Faidherbe

VEBRERiE SPÉCIALEPOUR CAFÉS-DÉBITS
Arliclespour Charculiers- Pipes de terre anglaises

VOIRI DnlOCCI MÉCANIGIEN
Li DUiOyLL 9.RusrtuCannchez

ses IVouveanx nioflêles 1014

GLADIATOR- ROCHET
PneusWOLBEE,DUNLOP,MIGH1LHT
LaMotooycleiieGLADIATOR1914VAl"
spécial pour SIDE CAR, 2 cylradres, 2 viiesses
detirayage, transmission .par chaïDe, graissagc au-
tomatiquo et visible, Merveille dé Mécanique.
Seul AGEiYT pour Ie Havre et la tlégion

UaS-lim! S94>)

SaiH pablesPLMTES
To«t©s !es DOULEURS
'Nêvraigies, Rhymatismes, Goutte
Sciatique, Lumbago, etc.

Sont soutagées immédiatement ct guéries radicaicment
gans fjtio fa santé générale en soulli'c, sans que Ie fonctionne-'
ïnent oe Pestomac en soit dérangé moins du monde.

Pbs torlifr-es
§mméd§szi®mmM ¥ SKA

La Faeultè le reconaalt, dea- mi illeradcKDaAac!os le
proclameat, si votis fttites-asaga^èamafatenant da

REMtDE DE FANHLLE SALACROU
f*OUR DOULEUKB

es franco: 10.50
anes.

iEitmüle SAJ-ACBOU, spécfaüsts,71, Rae GastRrir-Delarigac, i.e navre,
Demanttezta Bvoc.Uuro-(;e&TalVe"to-SanS»psi>los demSfssda Familie"

La Bolts: 3.50, fraooo-A demfcilei®,'*Sfcfee» trof 3-t-oTSss
La Ouïe compléte, soft Wf ftoitess 30 fïa n

IssiiulisiditoilfeMwsmmiitw sltPlaisles.

JpETlT COMMHR^IANT, 29 ans,
i dtspossnt de ftjours par senwtne. demande placft
^'Encitissear ou prwodreit les comtntiDdeg pour
liaison d'atbnenf8»lon, svant étö employé dans
lEprtcerie pendant t7.acs fionnes rOférenccs Ecriio
oü prendre l'adressë bureau du journal, n» 9«5i.

167A2Z)

lil
d'atlmlnlslratioQ, pou*
Vffii fourelr bonnes réfé-
renccs, öeuiaudc Em.

« -*■ «.«. a plot bureau pourconlrö-
IB et cUuiSJjiueat. — Ecrire au bureau du journal,
-Initialed' ® L. fiï«3z)

eyant été de preference
dans les bureaux est

pour emplol de bureau
L>'g«in»«ntet appoibtements. — Ecrire f<t.Z.,
^ll Lureau du jouraal. (6811)

de suite en oendant
au maximum ü

G.Millirud
03. i-u- de Parin
MONTRES BUOUX
DtAtöANTS

■SpésiaiiiêaisnconeuetfOCCASIONSeritsusGenres

cisux, 51, rue da J?aris,

ïïne JeuneFills
pour Apprendre le Cora-
nterce Aux Docks Ccrr.rncr-

(6796Z!

ON

UneJEUNE FILLE
r.ourle Commerce et des Apprenties, ruo
e.. Pnris, 37. ((F8G)

0 1ST DEMANDE
UNEBONNEREPASSEUSE

pour matsou bourgeoiso
öftadresser au bureau du journal. (6S06?,)

Fr. ieGramme
OÏÏEVALXÈREStout OE
(cachet)peur ÏÏOMME

t oo MoclèXes tous )os
Genres et ton© los Voids

CDAIAKS ET SALTOIRS OR vendu»
depuis 3 (<• le gramme

43,FMMaire Tél6ph.l4-04
HjHrue VoUaire comrwncc a i'Hötel Tortoni)
Achat de vieil Or, 8 fr. le gramme en Echange
Jcb»4. san» Ecbange de vlell UH

et de DIüVHüUS au plus haut prix possible.

1 HIDE BONNEune
de 16 a 18 ans. pour
Ménage et Café IJébit

Drendre l'adresso au bureau du journal. (6797z|

Femme tl'Oïfïeo
munie d'excellr-nis certiA-
cats, a {'Etablissement Coboeo
place Frédèric Sauvage, St-

Adresse, bons gages. — S'adresser au bureau, Cl,
rue Michelet, enlrcll beures et midi. {88i3j

I JEÏÏTTEBOOTSde 14 ft !3 ans, nourrie,
... non coucbée
So présenter le matin, do 9 b. a tl h., SI, rue
du CUamp-de-Foire, £■étage. (6787)

jeuneFemmeprl^sr0
ij inniiiii po ar faire le ménage do
LisiwsiB^s. g heures ftmidi etunaprés-

midi par semsine. Prendre adressc au journal.
Donnés références exigées. (6822z)

SIIHDE
«ur.prendreI'adresse

uneFEMMEDEQHAM8RE
non coucbée, pour faire ie
service du cabinet d'un Doe-

au bureau du journal.
(6793Z)

i HUE
cuisine, Inmile de se
Té iérenccs .Prendre 1'

1»I3 SCITK

UNE BONNE
de 30 ft 40 ans sacliant fsiro
présenter sans de sérieuses
'adresse au bureau du journal.

(68ö;izi

0 1STDE3VEA.KTDE*__nu rr.npd
11

\ comme laa7euse
, S'adresser 46, rue Jeac-Bantisic-E'jri6s.

16779Z)

disposant de tous les
nprés-midi et aimaüt
beaucoup les eafants.

__ de-mande ften promt»ner.
Prendre l'anresse au bureau du journal. (68flöz)

situation aisée, 49 ans, de-
mande place de ïst»ss»©

rtcs Ooxnp«iinl© cUer, personno setne. de
préfftrenco Monsieur. Voyagerait. Bonnes réfé¬
rences.
Ecrire au bureau du journal aux initiates A.A.S6

(6799Z)

MMTEUTE

öè»irc avoir de snile ou pour St-
lean. Appartement do S
piéec», dans mmson Tnoderae

till SJ ei quailivr trés central. Loyer, 000
a 1.2CGfr. — Ecrire au bureau du journal, initia¬
tes J.D. 25. (678iz)

piéccs, quartier Thiers ou centre.
B. tl. 21, au bureau du journal.

A LOUER pour Saint-Jean

APPAOTMTS
O it l'av-tlloxt de 6 a 6

Faire oü're,
(68U0Z)

iWi\
CPUS I? demand©
ÖMJLÜ ft loaerune
PIECE A FEU
non meublée, pourS'tmf

isr-rt, quartier Thiers de préforencc.
('adresseaubureaudujouraal,

Prendre
16SS1Z)

fOf
8$

FEMMES %

QuiSOUFFREZ
de Mtêladies SulérieiiTeg, JHTótrKe, Filtrome, Héasor-
ragies, S>Kït«s de ('ottrhrs, ©varitc», ®Hïste«r», JPea-tes
8>Janfls5-n, etc.

REPRENEZ COURAGE
car il existenn reinèdeincomparable,qui a sauvé des milliers de
maihearenses condamnéesd an martyre perpétnei, nn remède
simple et facile, qui vous gnérira süremeat, sans !>««««««
ni ojsératiioias, c'est la

J0STEIG8il rAIMSOORT
FEMiraES «atsS SO.UFFHË3Ü, auriez-vons essayé tons

les traitements sans rés uitat, que voos n'avez pas le droit de
déssspérer, et vous devez sans plas tarder,
faire one cure avec la <ï® EVES! €715 de
l'Alilié SBI KÏ.

U mmDEL'ISBÉSSORÏ
c'est le salut de la Femme

. . FEbTIM-ES qui S»BFT»KK de
Régies irrégmlièros, accompagnêes de douleurs dans le ventre
et les reins ; de SMgraf'nes, de Maux d'£stomacP de Constipation,
Vertices, Etourdissements, Var/ces, Hértiorrotdos-, etc.
Yous qui craignez la Congestion, les Cbaleurs, Vapeurs

et tons los accidents dn RETOUR D'AGE, faites nsage de la

JOUVENCEDEL'ABBÉSOURY
qni vous gnérira sürement.

Le flacon 3 fr. 50 dans toules Ebannaeies, 4 fr. 10 franco. Les »
flacons io fr. 50 franco contre mandat-poste adressé Pharmacie wag.
0U8IOS1T1ER, ft Rouen.

Exigez co Portrait

Notice nontenant renseignements gratis

CYGL1STES DBMANJDBR au

Si vous êtes dépriine, prenez dti

VINBIO-SUPRÊiE
Toalque,Aperitifct Kutritü,Antidéperdileurct Recoastituaat
A base de Sue de viande. Quinquina, Kola, Cacao, Coca, Exfraif
Icdo-tannique et Giycéro-Phosphate assimilabies

La composition de ce Vin sufflt ft iadiquerles nombreux cas dans lesquels oa pca
{'employer.
Le"Site de Viands est I'ólöment nutritif par excellence.
Le (Juinquina est lonique et fébrifugc. „„„„„ o»
La Noix de Kola, dont les principes acfifs sont : la enféine. la thêobromme, Ie rouge da
kola et le tannin, agit comme reconslituant, antineusraténique, lonique au cceur et teguia-
tcur de Ia circulation du sang. (-„„mt» u
La Coca, par la cocaïne et l'eegomne qu elle contient, augmente lappclit et facilite u

Ö'ltof Cacao agit surtout par la theobromine, le rouge do cacao et Ia matiöre grasse qu'll
contient, c'est tout a la t'ois un aliment et un raédicament essentiellement nutritif.
Ënlin, les Glycerophosphates ont étó l'objet d'une importante communication faito ft
rAcadémio de Médecine par un de nos grands médccins .des hopttaux de Pans, qui les
a expérinientés durant plusieurs annóes dans son service et a dêmontré ia parfaite assi¬
milation de cos corps ainsi que leur grande supórloritó sur les phosphates employes

Us exercent sur la nutritionjusqu'a ce jour. , . , ,
i/antinn rif. e.RHmé'dicnmftnts réunis est tres ïmnortante

Kola, Coca, Cacao et Glycerophosphates do chaux"el de soude. Sa conservation est parfaite,
sou goiït trés agréable, son assimilation absolue. „
11se recommande parliculièrement aux pcrsonnBs Anémlqaes, Débiles, atix uon-
waleseems, aux Vielllards, ainsi qu'aux Adolescents, dont la oroissanca est rapttt#
el la constitution faihle.
DOSE.— Un verre a madere avant cbacun des principaux repas.

PR.I321 : LB LITRE, 4 fr. 50
Dépot General s

G"MAM
Ku© Voltaire, SO, ï-Iavr©

PRET40 / ft tonte personne gênêe.f O Aide nour s'etablir.
CréditGt-Héral, r.figalle,Paris

I fiELIQlEUSE
1 il/ijueiuvs, btnrojpjii

mMEBLANCA
dont la renommée est acquise au Havre depms
10 années. donne renseignements sur tous les
événe-ments dela vle, de 9 h a 6 beures.

43, roc Voltaire43 (Ier étage)
(Samedls et Dimanches excepiés

rf.24 167877.'

AUCUNE DOULEUR NE RESISTE
Plus do Migraines, plus de Maux de tête, plus ne Névralgies

Vous qui Souffrez, N'hèsitez pas :

PRENEZ UN CACHET « KARL »
Le cachet K.ARL est un medicament dont l'action
n'est comparable 'a ancun autre remède. II cal me ins-
tantanément les douleurs les plus rebelles qnelle
qu'en soit ia cause.
Migraines, Névralgies, Maux de tê'e, Maux de
dents, Rhumatismes, Fièvre, Courbatures, Grippe,
etc., etc., ne résistent pas a plus d'un ou deux ca¬
chets. Gette action calmante est aussi accompagnee
d'nne action tonique et fortiliaute.
Les cachets KARL peu vent étre pris 4 n'importe
quel moment et avec nienporte quoi. Son action ne
produit aucune fatigue pour i'estomuo et l'usage fré¬
quent n'a aucun inconvénient pour les péfsonnes
délicates. Exiger les Cachets KARL et refuser toot
produit similaire. Aucun produit, aucun remède
préconisé pour les migraines et 183 névralgies ne lui
est comparable.
Les cachets KARL sont livrés en boites métalliques

-7/ 1 <ƒ M ' de 1 cachet. La paie de l'hostie est pure, sans aucun
produit colorant.
PRIX : O FR. 30 — LES 12 CACHETS : 3 FR.

ENVENTE: ToufssbonnesPharmaciesel principlesDrogueriesmédicinales.FranceeiEtranger
Dépötau MLOW 33s

20, Place de l'Hötel-de-Ville, Le Havre

LES PARFUfAS DÉ

Bichara
soat le3pluaoaivraats

SESPRODDiTSDEBEAUTÉ
les plus efüoaoes

Sa TEINTURE '
la Meilleure

EN DÉPOT A la

BOULED'OR
li.XOUIf' 1. 31 I

DENTIERS
LOUVRE DENTAIRE. autrefois, 74, rue WEtretat,
aciueliement. 19, rue d'Etretat. HAVRE en

face la Brasserie Paillette
Ooneur WIl.I.EMI.V,
de la Faculté deMédecma

de Paris. — Dentiara iivrables le jour menie.
Reparation, en 3 h. Soms aes dents, ootu»
rations et extractions. Tous les jours, de 9 b.
a 11 h. 1/2 et de 1 h. a S h. Les autres heures
sur rendez-vous. Dimsncnes ei fêtes, le matin,
dp 8 h. a it ti. 1/2. — Fournisseur de l'Union
Economiqua. — Meiheur marode que panoui ad-
leurs
Le 1" Juin 1914. Ie Louvre ftentalre sera
transféré : 3*,riie cl© Metat.MaVD lötil)

SWECIRCE
Célèbre Méclinm de Farie
Sujet merveilleux reconnu par les plus haut.es
sommités de Paris. La seuie pouvant vous dire les
pensees ies pius secretes de la personne aimee,
et vous dire la date exacte des evénemenls.
Télépalhle — I»t-©s©S©no©

Reeoit tous les jours, ni© Rnclno, f O
au 1"ctaye lescalier aans ia court 'ity

—: Science - Loyante - Discretion •—

LOUIS XVI
Comprenant : Ar-moire, 2 portes, glacés biseau-
tées.- Lit 3 faces fronton sculnlé — Sommier. -
Matelas. — Traversin. — 2 oreilters. — Table de
uuit. — 2 cbaisos garnies — 2 d«scentes de lit.

9 5 francs
X-.. VASSAL

f52, rue de Normandie, 32 - Havre
La Chambro toute montée est ex¬
posé© H i'Anttexe. S, tt© Jules-
Lecesne (prés l'Hótel de Viile).

(6557Z)

A SOLDER
Marclmndiscs de Bazar :

40UEHS,YANNERIE,PARFUMERIE
GOURONNES,TAPIS,etc...

S'adresser : B»zar *4 1 1 . itv , rue Gam-
.ibetta, ft Montlvilflers. 19.20 2I166S0)

CHli BRESA COUCHER
!_CALouis. Alt, Liuis XVI et Empire, m uoye*
I acaiOi» ei tiruiize, avec «rmoire ft glacés

GrandGaraiolapsLeisiiTn
89 n 95, Cours de la Bépu bisque - HAVRE

LesCatalepestesBitnMtesetMatoejeiefiesFEÖ8EBTelTERBOT1914
VOÏÏÏL X.C-.ftft NOL'VBABX 5t«®ÈbU?S

pRIX DÉIF'IAISTT TOUTE GOISTGUR.^E3MCE
Veixte ï* G3ï*óca.it c3L«3-s?'xiJ.&j iO fs». par Mois

FORTE REMISE AU COMPTANT
QrandChoixdoVOITUBESd'EïïFAITS-MACHINESa COÜDEE

ÏFottJ-DSssoti© d© l'UNIOX ECOWOVÏIQSJE

utfes^grand mu<ïeïé»fiet 3 portes, toilette et
, metne st?lB, cwdse-s. glacés, fsutauils

niateta9 ft bouwetel —TVfts belle SalleAMan-
euse, t

jgjer ncquiFctro tweo -ch-dses cit-r. glace*, Mh-imjL
ssusqjenslon broeZB. —©Uaraitui-ea de l'lsetnï»
'iWÏ»loutéroDZ£>«ft ft mpsrb-e el sajet avec candB
-i*bte s-ctv/i se-. Bofffct de Cuisine style Hen-,
rtit aveocnStfebve. tf -tm li' dn milieu ave»
Kommter. —Kachfne A coudro pour tous 'ra-
v.iux avee cofl'ret et outsuage, gavanfie.— Le tout it
jfêtal porfBit do nsuf On vendra trés bon marcii é.
S'adresserCoursdeJaRépublique,54,rei-de-ciiaussês

(1S785ZI

InstallationspourGafês,Restauranis
SpécialitésdeComptoirs-barsen tous gonres
Tables eu marbra et chêne avec pieds
mobiles. — Guó-idons marbre nic-
kelés .— Chaises nouveaux mo-
dèles pour terrass8s,Glacteres,

Banqu-ttes.

AVENDUED'OCCASION:
Lu Jeu de lénnis avec 49 piliastres fer el
socle avec 300 m d-- treMage fer, le tout ayanü
coöté IJoü fr., a aai sir de sude pour 300 fr
Cue Glacïcre de cliareotier, avnc fiqiaev
glace biseaii'M'- . un Cotnpaou- tuut en nt-rlir-v
2 ra. ; un joli Bureau aiuericaln ; un Comp»
tolrétam de 3 m. ; un Gcmptoir desserte de 2 m
de tong, 4 portes sur le devant ; Etiiage a mere
tout en chêne ; 200 C.hü-es pour lerrasse ; tto-
Bureau de quai portalit ; Glaciere pour boucbor ;
une Grilb d'entrêe 3 m. en fer forgé, et un La¬
vabo pitchpin, 2 cuvettes, I ra. 63.
S'adresser chez M. NOBMANO,44, rue Michelet,
Havre. (6789)

MOBILIERb rOccaslondutenuedePapes^
Grand cboix de U's 1 et 2 personnes, avec som
mier, matelas laine, iraverein. 2 orcillers, a 75 fe.
Beaux lots cintres acajou et noyer, avec sommier,
50 et fiO fr. Lits fer et cuisre, t personnes, 4a es
50 fr. Armoire chêne (2 portes), 45 fr. l.avi):y>a»
S ot 13 fr Cuisimeres el Fourneanx, depuis 30,
30, 40, «5, 95 fr. Fauteuils, S, 10. 15 fr. La¬
vabo de coiffeur, 2metres, 2 places, en paiissandre
et marbres, vaieur. öi)0 fr., pour 75 fr. Compioir
ei son zinc, 35 fr. 2 Pbonos avec msques, „» et
40 fr. et quantit.e d'auires objets.
ot», riio Tlilébaut, 0O — Ilavro
' (680-Z)

donnegearêtqxguftrir* enfanlaariainb
____ outit, mslsdicsdc pesu.de coeur,nlaiea
litnwjDïdc»,ürln; 8»ur Eusèbft I fiurtftft;

A. VENDRB

GeutilisChartettepourPonei
S'adresser 180, rue de Normandie. (680iz|

res

UnebonneVcitursd'Enfant
a 2 places dite JUMELLE

■ aJ, . - - — Bonne occasion. Prix modê
S'adresser enez M COGARD,170, rue de Nor-
-- ' - — - (68 4)mandie, au 1" étago, Le Havre.

k ENLEVERDE SUITE

ENVIRON6,000BOBTEILLES
vides, Pernod, Noilly, Dubonnet et Pion.
S'adresser 13, rue de l'Arsenal. I68ibz|

VieuxJOURNtUX
A VENDUE aux ÏOO kilos
S'adressor au bureau du journal.

AVIS 10 PtTlT COMMERCE
J A/i JlVrSil s'intêresssnt exclusiveroenk
jvytilu «ux petits ci>mmere»nts

gönés. ofl're «vantages rnco- e ignores jus»
qu'ators du public. Renseignements g-atuits sont
'onnés. — Ecrire : BRETEAU, 89, quai dO 1 .ns,
Havre. • (679izi

sur nantissements, signatures. —
Avances sur siicc>s«ions — Tilres
dotaux, etc. —Discrétion
Sadre-Sfr au Ci-étilt de Nor-

maudie. 46, rue du Cbamp-de-Foire, Havre
(fip3)

PITS
FondsdeCoiunerceèveodrt

GABlMiTttfiiriIIËCISDlt
34, Rue du Chillou — LE HAVRE
Spécialitéd9VenledeFondsdeCommerce
CessiondeCafé-GebitHotel(ierAvis)
Par acte s. s. p., en date du 2 «vil 1911, Ma¬
dame J. MOREL a vendu s 81. el Mme LA-
Ltl»*E. demeurant au Havre rn- Lesu*ur, n» «i
ie f..ms de Gommurce de Café Oéblt Hó:el sis-nu
Havre, cours (i« la Répubiique, u» 7s. aux prix,
charges et conditions m»eres dans l'acte.
prise de possession le 13 mai 1914.
Eleeiioh de domicile «u Cabiuet REGHER, 34,
rue du Cbittou au Havre, oil les oppositions, slify
a Beu. serftfit valablemont requcs ju-qu'a l'explrftr
lion du délai de In jours a daler du 2»avis.

Grand Choix de Fonda do CommorciieB
tou* genres et de lous ies prix ft céder dans-U
Havre pt la Region.
LISTESDEFONDSETRENSEIGHESIENTSGRATUITS
S'adresser en co u11anee au Cabsaei H KÉ-
Cmtl. 34, rue du CbRlnn. an Haw-. (6"9iJ;

C4FÉ-DÉBST-RESTAURANTk TABAC
Süué sur grande route passante, dans les »«vi-
runs du canton de Goderville. Prix ft dèb'4tre.
Prendre I'adresse au bureau du journal. (6792)

Biensa Louer
« lOUEROE SUITE

GrandeatbellsPropnété
situèe a Sanvie, rue Alexandre, 4.
Pour visiter s'adresse- a !a
concierge et pour trailer a MM.
R0USSEL1Net NOQUET, 23, rue
de ia Bourse. 2l.t-i.23

kmmmJudlciii!AC
Elude de il'Pierre LÉPANY,avoue
ou Havre, boulevard de Str, s-
1'iurq,"' Hi (success ûr de &•
LEGUERSEY).
DIVOKCE

Assistance judiclaire. Déclsion
du trente e un décembre mil
neur cent douze.
D'un jugementrendu pardéfaut
par ia première Gbambre du Tri¬
bunal civil du Havre, lo six mars
xnil neut cent treize, enregisire,
Entre : Madame Jenny-Miichetl
TH0.H80IM, épouse do Monsieur
Guslave Lenbles, avecleque! eire
est domicilióe do droit, maïs rési-
dant de fait sóparement a Saiun -
Adresse, route de la Hevc, n" 10,
én vertu d'autorisation judi-
Ciaire,
Et Monsieur Gustavo icnx-
bi.es, susnommé, employe de
commerce, ayant demeure au
Havre, et acluellement sans do-
rniciip ni residence conuus ea
France,
li «ppert :
Que le divorce a étö prononce
avec tous eff ts et suiies de droit
d 'en Ire iesdits époux au profil de
la femme.
Fait etrédigé par favou.6 sous-
signé ayant oecupe dans l'inst"nce
pour Madame Lenbles.
Havre, te dix-buit avril mil
üeuf cent quaiorze.

Pour extrait :
(9000) Slgné : LËPANY.

HAVRE
ijlEpriBKUla paiatiLe IJiCft
35. r. Fonteneile

h'Administrolcur-DéUgué-GèranX,
O. IIAADULET.

Imprime sur macmnes roiauves ae ia Maison DEHKIEÏ i4. 6 et 8 pagcsi
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